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� Vers un mois de vacances 
universitaires

D epuis 2014, le marché du pétrole est
devenu très volatile, ce qui a énormé-
ment fragilisé les économies des

pays producteurs. Le gaz a, quant à lui,
entamé une importante dégringolade,
depuis l’année dernière. Les combustibles
ont souffert d’une surabondance de l’offre
en provenance des Etats-Unis qui sont deve-
nus, grâce à la fracturation hydraulique, le
plus important producteur de pétrole du
monde. La production gazière n’est pas en
reste, avec une augmentation de plus de
70%, entre 2005 et 2018. Mais cette tech-
nique de forage controversée, à cause de sa
dangerosité, pourrait être interdite avec
l’arrivée d’un Président démocrate aux
affaires, cette année. L’abandon ou non de
la fracturation hydraulique est au cœur d’un
débat national qui oppose démocrates et
républicains.
Grâce à la fracturation hydraulique, qui a
entraîné le boom du schiste, les Etats-Unis
occupent aujourd’hui la tête du peloton des
plus gros producteurs de pétrole du monde,
avec un rendement quotidien d’environ 12
millions de barils. Trois ans plus tôt, avant
le départ du président Barack Obama, la
production était d’environ 9 millions de
barils par jour. Mais les choses ont vite
changé, avec l’arrivée au pouvoir du prési-
dent Donald Trump, pour qui les engage-
ments climatiques passent après les enjeux
économiques. L’objectif était clair : inonder
le marché de pétrole, afin d’affaiblir
l’emprise de l’OPEP sur la régulation du
marché et des prix. Cela devrait faciliter la
reprise industrielle, qui était une promesse
de campagne du candidat républicain.
Trump fait pression pour plus de forages de
combustibles fossiles, et moins de régle-
mentations environnementales. Depuis
2016, les mesures de protection de la faune,
des eaux souterraines et de la qualité de
l’air, ont été réduites par le gouvernement
américain. Les résultats sont très vite au
rendez-vous. En 2018, les Etats-Unis,
autrefois importateurs nets de pétrole, en

sont devenus exportateurs nets, grâce à une
exportation de 3,2 millions de barils par
jour et 5,8 millions de barils par jour de
produits pétroliers, estime l’Agence inter-
nationale de l’énergie (AIE).
En quatre ans, la nouvelle industrie pétro-
lière des Etats-Unis est devenue tellement
puissante, que ses perspectives inquiètent
les défenseurs de la nature. L’AIE a prévu,
qu’avec le rythme de développement actuel,
la production américaine de pétrole de
schiste devrait plus que doubler, d’ici 2025,
et 61% de la nouvelle production de
pétrole, à partir de la décennie qui com-
mence, viendra des Etats-Unis. Les craintes
liées aux dangers de ce boom nourrissent
un débat qui pourrait aboutir, ou non, à la
fin de la révolution du schiste. 
Qu’en pensent les détracteurs du schiste ?
Si la fracturation hydraulique a fait croître
la sécurité énergétique et baisser les prix de

l’énergie aux États-Unis, les griefs à son
encontre sont de plus en plus nombreux.
Un sondage en ligne a d’ailleurs révélé, que
48 % des Américains sont favorables à la
fracturation, et 52 % y sont opposés. La
bataille est lancée et les partisans de chacun
des camps brandissent davantage
d’arguments, pour faire pencher la balance
de leurs côtés. La production effrénée
d’énergie aux Etats-Unis a énormément
affecté l’équilibre déjà fragile de la protec-
tion environnementale. Rien qu’entre 2016
et 2018, les émissions de gaz à effet de
serre, provenant de la production améri-
caine de pétrole et de gaz naturel, ont aug-
menté de 13 %, selon une étude de
l’Université de Columbia aux Etats-Unis.
Pour ce qui est du torchage du gaz issu de
la production de schiste, il a augmenté de
48 %, entre 2017 et 2018, selon la Banque
mondiale.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
3 morts et 20 blessés 

en 24 heures 
Trois personnes ont trouvé la mort et vingt autres ont été
blessées, dans des accidents de la route survenus lors des
dernières 24 heures, a indiqué hier, un communiqué de la
Protection civile. Par ailleurs, les secours de la Protection
civile sont intervenus, pour prodiguer des soins de première
urgence, à 16 personnes incommodées par le monoxyde de
carbone (Co), émanant des appareils de chauffage et de
chauffe-bains, à l’intérieur de leurs domiciles, à Relizane,
Sidi Bel Abbès, Oum El-Bouaghi et Constantine, selon le
communiqué qui déplore la mort d'une personne âgée de 54
ans, intoxiquée par ce gaz à Souk Ahras.
Concernant l'extinction des incendies, les secours de la
Protection civile sont intervenus pour éteindre trois incen-
dies urbains et divers, à Alger, Bouira et Oum El-Bouaghi,
qui ont causé des brulures superficielles à trois personnes.

AIR FRANCE 

Promotion
vers Paris, 
au départ
d’Alger

et d’Oran
Air France propose une
promotion sur ses vols
vers Paris, au départ
d’Alger et Oran, à partir
de 24.443 DZD (TTC),
aller-retour. La période de
vente pour cette offre se
termine le 30 septembre
prochain, et la période de
voyage s’étend du 18
septembre au 20 décem-
bre 2020. Le séjour doit
être d’une durée mini-
male de trois jours, ou
d’un week-end, et d’une
durée maximale d’un
mois.
Le tarif proposé inclut un
bagage en cabine et un
bagage en soute, “de
poids et taille réglemen-
taires”, indique Air
France. Il est modifiable
avec pénalités, mais il
n’est pas remboursable
et ne peut être ni modifié,
ni remboursé, en cas de
no show. À noter égale-
ment, que ce tarif est sou-
mis à conditions et à dis-
ponibilités.
Par ailleurs, Air France
propose des tarifs en
aller simple vers Paris au
départ d’Alger et d’Oran,
à partir de 16.060 DZD
(TTC). Il faut réserver son
billet 15 jours avant le
départ, précise la compa-
gnie aérienne.

MARCHÉ PARALLÈLE 
DE LA DEVISE

L’euro recule  
L’euro poursuit son recul
sur le marché noir de la
devise. Hier, il est des-
cendu à 197 dinars pour
un euro. Le dollar
s’échange à 179 dinars.
Selon un intervenant sur
le marché, ce léger recul
de la monnaie unique
européenne, s’explique
par la crise liée au coro-
navirus. Air Algérie a sus-
pendu ses vols vers
l’Arabie saoudite et la
Chine, deux destinations
importantes pour les
clients du marché noir en
devises.
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Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs

Fadjr 05h52
Dohr 13h00
Asr 16h14

Maghreb 18h47
Icha 20h04

VERS LA FIN DU SCHISTE EN 2020 ?

LA QUESTION FAIT
DÉBAT AUX ETATS-UNIS

ALGÉRIE/UE

Projet pour l’intégration 
des réfugiés dans 

les Universités algériennes
Lancé les 10 et 11 février dernier à Sétif, le projet Ci-RES (Création de
capacités institutionnelles d’intégration des réfugiés dans l’Enseignement
supérieur) propose de "réaménager la structure organique et fonctionnelle
des universités algériennes pour répondre aux problèmes et défis de
l’intégration effective des réfugiés au sein de ces établissements", a
annoncé l’université française Panthéon Sorbonne dans un communiqué.
Retenu dans le cadre de l’appel "Renforcement des capacités dans le
domaine de l’enseignement supérieur" (CBHE) de la Commission euro-
péenne, le projet sera porté par l’université Sétif 2 pour une durée de trois
ans. Les autres partenaires impliqués dans ce projet sont le MESRS,
trois universités algériennes (Universités de Béjaïa, de Ouargla et de Tizi-
Ouzou), deux universités espagnoles, deux institutions italiennes et
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne. L’université française a indiqué,
dans le même communiqué, que "les deux journées de travail ont permis
de présenter les partenaires et d’échanger sur les objectifs et les modali-
tés de démarrage du projet."
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Jamai s Jean Dujardin ne s 'es t dés o
l i dari s é de

Roman Po l ansk i .
Al o rs quand l e réal i s at eu

r du

fi lm J'accus e a annoncé qu'i l ne s e rendrai t p
as à

l a 45e cérémoni e des César pou
r p ro t ég er

s a

femme et l eurs enfant s , J
ean Dujardin a sui v i .

Jean Dujardin
Solidaire de Polanski

CÉSARS 2020 : "ÉCŒURÉE", N'A PAS ÉPARGNÉ ROMAN POLANSKI
FLORENCE FORESTI

Vincent Cassel

Présent au
x César 2020

Rent ré du Brés i l où i l v i t une
g rande part i e de l 'année,

Vincent C
as s el es t

apparu sur l e t ap i s rouge, t rès

cl as s e en chemi s e b l eu cl ai r, p ant
al on no i r et l on

g

mant eau sombre. Il ét a
i t accompagné de son épous e, l e

mannequin Tina Kunakey

Jamais une cérémonie des Césars
n'aura été aussi tendue. Des
tensions que Florence Foresti n'a
pas essayé de masquer tout le
temps où elle a été sur la scène
de la salle Pleyel. Connaissant le
franc-parler de l’humoriste, il y
avait fort à parier qu'elle
lancerait des remarques
explosives.
Face au contexte très particulier
de cette cérémonie Florence
Foresti n'a accordé aucune
interview avant la grande soirée
récompensant le meilleur du
cinéma français.
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personne électro-
cutée mortellement,
vendredi à Oran.

1 40 600
millions DA en
soutien aux pro-

ducteurs de
céréales.

ha infestés par les
rats des champs

à Médéa.
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"Le volume des eaux en réserve, 
tant au niveau des barrages qu'au niveau 

des stations de dessalement et même 
de la nappe phréatique, est suffit 

pour répondre aux besoins des citoyens
durant l'année en cours."

Arezki Baraki

11e Salon international des voyages et des
transports à Oran

Le noble art algérien sera représenté par sept boxeurs aux Jeux
Olympiques d’été prévus du 24 juillet au 9 août prochain à
Tokyo au Japon. Les pugilistes algériens ont composté leurs
billets, mercredi à Dakar, après avoir réussi à atteindre la finale
du tournoi pré-olympique. Habitués de ce genre d’évènement,
les Algériens seront, une nouvelle fois, présents en nombre
pour défendre les couleurs nationales dans la capitale japonaise.
Pour cette édition 2020 des JO, la grande nouveauté sera la pré-
sence de deux boxeuses dans le contingent algérien. En effet,
Romaïssa Boualem et Imane Khelif ont déjà inscrit leurs noms
dans l’histoire de la boxe algérienne comme étant les deux pre-
mières pugilistes féminines à se qualifier pour un tel évène-
ment. Championne d’Afrique en titre et médaillée d’or aux der-
niers Jeux africains de Rabat 2019, Romaïssa a  surclassé
l’Ougandaise Nanziri Catherine, alors que Imene Khelif s’est
hissée en finale aux dépens de l’Ivoirienne, Mariam Sidibe. À
cinq mois du coup d’envoi des JO, ce nombre peut augmenter. 

La 11e édition du Salon international des voyages, des trans-
ports et de l'équipement hôtelier et de restauration s'est s’est
clôturé le 29 février. L’évènement s’est déroulé au Centre des
conventions Mohammed-Benahmed d'Oran avec la participa-
tion de 300 exposants algériens et étrangers. 
Le Siaha, dont l'ouverture a été présidée par le ministre du
Tourisme, de l'Artisanat et du Travail familial, Hassane
Mermouri, a enregistré la participation d'opérateurs du secteur
touristique de plusieurs pays, dont entre autres la Tunisie, le
Maroc, la Turquie, l'Allemagne, l'Espagne, les émirats arabes
unies, la France, la Tanzanie, l'éthiopie, et la République
tchèque, ainsi qu'une forte participation des professionnels
algériens. La manifestation, placée sous le slogan : "Tourisme,
accueil et hospitalité au rendez-vous", vise à impulser la desti-
nation touristique de l'Algérie, faire découvrir les potentialités
touristiques nationales, et promouvoir les produits de diffé-
rentes agences de voyages, établissements hôteliers et stations

thermales. Cet événement économique, à l'initiative de
l'agence de communication "Astra" d’Oran et sous le parrai-
nage du ministre du Tourisme, a constitué une occasion
d'échanger entre les opérateurs algériens et leurs homologues
étrangers, des expériences dans le domaine du développement
d'une industrie touristique et offrir les meilleurs services pour
attirer les touristes en prévision de la saison estivale 2020.

Le mausolée du saint-patron Sidi M’hamed Benaouda, situé sur
la façade maritime d’Oran a été rouvert la semaine dernière
après une fermeture ayant duré plusieurs années pour travaux
d'aménagement et de réhabilitation. Ce site, un patrimoine his-
torique, est mitoyen au parc d’attraction éponyme ayant béné-
ficié d'une vaste opération d'aménagement pour accueillir les

familles oranaises en quête de repos et de divertissement et
autres visiteurs de la ville, surtout pour son emplacement sur-
plombant la mer Méditerranée. Le président d'APC d’Oran,
Noureddine Boukhatem, a souligné que par cette opération,
inscrite dans le cadre de revalorisation du patrimoine immaté-
riel de la ville d'Oran, il a été question de réhabiliter cet espace
fréquenté jadis par des mouridine et disciples d'une part, et,
d'autre part, pour permettre aux familles et visiteurs de cette
ville méditerranéenne de revisiter la mémoire et l'oeuvre du
saint-patron qui résista à l'occupant espagnol au XVIe siècle.
Le saint-patron Sidi M’Hamed Benaouda qui vécut au 16e siè-
cle, de son vrai nom M’Hamed Ben Yahia Sidi M’hamed
Benaouda, est originaire de la région de Oued Mina (Relizane).
Il fut un savant érudit qui fonda une zaouia pour
l'enseignement et l'hébergement des pauvres et des passants.
Aux côtés des tribus de Medjaher il prit part à la célèbre
bataille de Mazhagran le 26 août 1558 en battant l’occupant
espagnol.

Réouverture du mausolée de Sidi- M’hamed
Benaouda d’Oran

Sept boxeurs algériens qualifiés 
pour les JO de Tokyo 2020 Elle fait fuir

son agresseur
en lui... tous-
sant dessus

Une femme résidant à
Jingshan, près de la ville
chinoise de Wuhan, épi-
centre de l’épidémie du
coronavirus, a fait fuir
son agresseur en lui

toussant dessus et en
affirmant avoir été

contaminée par le 2019-
nCov.

"Je viens de rentrer de
Wuhan !", a crié la vic-

time, qui se trouvait
seule à son domicile

quand son agresseur est
entré par effraction.  

Pour se défendre, Yi a
commencé à lui tousser

dessus en affirmant
avoir été contaminée.

Elle lui a fait croire
qu’elle s’était isolée

seule chez elle pour ne
pas infecter ses proches.  

“Wuhan-400” :
un roman de
1981, a-t-il

prédit
l'épidémie de
coronavirus ?
Des internautes parta-

gent en masse les
extraits du roman Les
yeux des ténèbres, de
Dean Koontz. L'auteur

évoque dans ce livre un
mystérieux virus nommé
"Wuhan-400". Une pré-
diction du coronavirus
avec presque quarante

ans d'avance ?
Cmystérieux virus dont
les propriétés ressem-

blent à s'y méprendre au
coronavirus. Les pas-
sages relayés sur les

réseaux sociaux décri-
vent les ravages causés

par une "arme biolo-
gique" nommée "Wuhan-

400". Wuhan, tout
comme la ville chinoise
suspectée d'être le foyer
originel de l'épidémie de
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L ors d’un point de presse animé à
l’issue des entretiens avec le secré-
taire général de la Ligue arabe, Ahmed

Aboul-Gheit, Sabri Boukadoum a déclaré
regretter les propos tenus par le MAE
marocain, d’autant qu’en "Algérie, toutes
les autorités, que cela soit aux Affaires
étrangères ou ailleurs, font attention à ne
pas jeter de l’huile sur le feu, notamment
dans les relations avec le Maroc." Le chef
de la diplomatie algérienne a ajouté qu’il
aurait "aimé que le ministre marocain des
Affaires étrangères ne fasse pas de telles
déclarations", qu’il a qualifiées
"d’exhibitionnistes et provocatrices par-
fois". "Nous n’avons jamais dit un mot
déplacé", a rappelé Boukadoum, car a-t-il
poursuivi, "on construit sur l’avenir, et
non pas sur l’insulte et les propos inap-
propriés".
Le MAE algérien a précisé que "l’action de
la diplomatie algérienne est de construire
des ponts et non pas d’élargir le fossé qui
ex iste entre nous et certains frères au
Maroc". Selon Boukadoum "malgré ces
propos, le droit primera devant l’arbitraire
et l’arbitraire ne voilera pas le droit". Il a
rappelé qu’"il y a des résolutions et un

droit international clair" en référence aux
résolutions de l’Onu, de son Conseil de
sécurité et de son Assemblée générale. Il a
affirmé que "l’appartenance de la
République arabe sahraouie à l’Union afri-
caine ne peut être remise en cause et
l’Algérie ne changera pas de position sur
ce dossier." Ils "peuvent dire ce qu’ils veu-
lent à travers les campagnes de presse pré-
fabriquées et dirigées contre l’Algérie", a
ajouté Boukadoum.
Le MAE algérien a indiqué que "pour ce qui
est des pays qui ont ouvert des consulats à
Laâyoune, j’aurai souhaité qu’ils ouvrent
des ambassades à Rabat. Et que chacun
fasse ce qu’il veut", a-t-il conclu. Vendredi,
Nasser Bourita, lors d’un point de presse
animé avec le MAE du Burundi, a ironisé
sur la réaction de dénonciation et condam-
nation de l’Algérie, de l’ouverture par des
pays africains de représentations diploma-
tiques au Sahara occidental.
Celui "qui se prépare à rédiger des commu-
niqués et rappeler son ambassadeur pour
consultation doit continuer sur cette voie",
a-t-il déclaré cité par le média marocain
Yabiladi. Selon la même source, Bourita
aurait été "surpris" que l’Algérie, sans la
citer nommément, ait rappelé son ambas-
sadeur en Côte d’Ivoire pour "consulta-

tions alors qu’elle n’a jamais pris ce type
de mesure pour protester contre les États
ayant ouvert des ambassades à Al-Qods.
Une preuve de plus que pour l’Algérie, la
question du Sahara est peut-être sa première
cause nationale", à déclaré le MAE maro-
cain. Pour rappel, le 20 février, l’Algérie a
décidé de rappeler son ambassadeur en Côte
d’Ivoire pour "consultations", suite aux
déclarations du ministre ivoirien des
Affaires étrangères, "lors de l’ouverture
d’un prétendu consulat de son pays à la
v ille de Laâyoune occupée du Sahara occi-
dental". "Le ministère des Affaires étran-
gères a décidé de rappeler, pour consulta-
tions, l’ambassadeur d’Algérie en Côte
d’Ivoire, suite aux déclarations siby llines
et insidieuses du ministre des Affaires
étrangères ivoirien, lors de l’ouverture d’un
prétendu consulat de Côte d’Ivoire à
Laâyoune, auSaharaoccidental", précise le
MAE algérien, relevant que cette ouverture
"interv ient au mépris des principes et des
objectifs consacrés par l’acte constitutif de
l’Union africaine, notamment l’impératif
d’unité et de solidarité entre les peuples
d’Afrique et la défense de l’intégrité territo-
riale et l’indépendance des pays membres
de l’Union."

L. B.
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"GESTICULATIONS ET PROVOCATIONS"

Sabri Boukadoum répond
au MAE marocain

Le ministre des Affaires étrangères, Sabri Boukadoum, a réagi, avant-hier soir aux dernières
déclarations du MAE marocain Nasser Bourita sur l’Algérie.

TEBBOUNE PRÉSIDE UNE RÉUNION DU HAUT-CONSEIL DE SÉCURITÉ

La menace du coronavirus au menu
de la réunion

COUR D’ALGER
Le parquet

rejette la demande
d’acquittement

de Sellal
A l’ouverture du procès en appel
des anciens Premiers ministres
Abdelmallek Sellal et Ahmed
Ouyahia, impliqués dans l’affaire
du montage automobile, le
comité de la défense de Sellal a
demandé l’acquittement de son
client, une demande qui a été refu-
sée par le procureur de la
République.
La défense du condamné
Abdelmalek Sellal a demandé
l’acquittement de son client. Il a
indiqué dans sa plaidoirie devant
le juge de la cour d’Alger, que le
"jugement n’est pas équitable,
sauf s’il y a eu application de
toutes les procédures juridiques
selon ce qui est indiqué dans la
Constitution".
Une demande refusée par le procu-
reur de la République qui a évoqué
l’article 213 de la Constitution.
Selon les avocats de l’ancien
Premier ministre, "Sellal devrait
être jugé devant la Cour
suprême", ajoutant que "la cour
n’est pas spécialisée". Pour les
avocats, le premier principe dans
le jugement est "d’avoir un procès
équitable, et l’histoire se souvien-
dra qu’en Algérie, il y a eu un
procès exceptionnel."
Pour sa part, la défense d’Ahmed
Ouyahia, l’autre Premier ministre
impliqué dans l’affaire de mon-
tage d’automobile, a considéré
qu’il "est inadmissible que son
client soit jugé devant la cour
d’Alger, et cela selon l’article 177
de la Constitution".
Elle a demandé l’annulation du
procès-verbal de son interroga-
toire du 3 novembre 2019. Un
interrogatoire où le procureur de
la République a découvert de
fausses déclarations sur des avoirs
bancaires, "alors que durant le pre-
mier interrogatoire, il n’y avait
pas eu cette accusation" ont sou-
ligné les avocats d’Ouyahia.

RECHERCHE SCIENTIFIQUE
ET DÉVELOPPEMENT TECH-

NOLOGIQUE
Présentation
aujourd’hui

des projets de loi
Le Conseil de la nation reprendra
aujourd’hui ses travaux en deux
séances plénières consacrées à la
présentation et au débat de deux
projets de loi, a indiqué dimanche
un communiqué de la chambre
haute du Parlement.
Il s'agit, selon la même source,
du "projet de loi modifiant la loi
d'orientation sur la recherche
scientifique et le développement
technologique, et du projet de loi
fixant la mission, la composition
et l'organisation du Conseil
national de la recherche scienti-
fique et des technologies".

R. N.

La menace de l’épidémie du coronavirus semble être prise très au
sérieux par les autorités. Le président de la République
AbdelmadjidTebboune a présidé hier une réunion de coordination
avec les membres duHaut-Conseil de sécurité consacrée à la ques-
tion. Selon un communiqué de la présidence, le Premier ministre
Abdelaziz Djerad a présenté un rapport d’évaluation dans lequel il
a rassuré que la situation est parfaitement maîtrisée. Le Président
Tebboune a, pour sa part, ordonné "de garder un haut degré de
v igilance et de mobiliser tous les secteurs concernés afin de faire
face à toute éventualité". Le communiqué ajoute que la "réunion a
abordé d’autres questions d’ordre sécuritaire à propos desquelles
le chef de l’État a donné des instructions pour renforcer les
mesures de contrôle et de sécurité, notamment aux frontières du
pays".

Les bilans réalisés
sur les sujets contacts sont négatifs

Le ministre de la Santé, de la Population et de la Réforme hospi-
talière, Abderrahmane Benbouzid, a affirmé, hier à Alger, que
tous les bilans réalisés sur les sujets contacts en lien avec le res-
sortissant italien atteint du coronavirus (Covid-19), se sont avé-
rés "négatifs".Dans une déclaration à l'APS, en marge d'une
visite d'inspection et de travail au service des maladies virales à
l'Etablissement hospitalier spécialisé (EHS) des maladies infec-
tieuses El-Hadi Flici (ex-El-Kettar), M. Benbouzid a indiqué que
l'Algérie "n'a enregistré aucun nouveau cas positif de
Coronavirus", et que les bilans réalisés sur les sujets contacts

"en lien direct avec le ressortissant italien atteint de ce v irus sont
négatifs".Le ministre, qui a visité les différents services prépa-
rés pour accueillir d'éventuelles personnes atteintes du Covid-
19, a fait savoir que "toutes les mesures ont été prises pour faire
face à toute nouvelle apparition d'un foyer" de cette maladie.
Il a assuré, que des instructions "fermes" ont été données aux dif-
férents Etablissements hospitaliers, pour se doter du matériel
nécessaire, notamment les masques (demi-masque filtrant coque
et les masques chirurgicaux à élastiques), les combinaisons, les
lunettes, les gels et les draps jetables. Le ministre a annoncé à
l'occasion, avoir interdit aux fabricants de masques, des les
exporter, au mépris d'une demande nationale éventuelle. "Nous
avons interdit aux particuliers d'exporter leurs fabrications
(masques) et allons renforcer leur confection en important
d'autres", a-t-il déclaré. Un cas de Covid-19 a été confirmé en
Algérie, le 25 février. Il s'agit d'un ressortissant italien en pro-
venance d'Italie. Ce dernier a rejoint son pays vendredi soir,
depuis l'aéroport de Hassi Messaoud (Ouargla), à bord d'un avion
privé de la compagnie aérienne italienne. L'Algérie avait élevé
son niveau d'alerte et un dispositif global a été mis en place
depuis janvier dernier, pour faire face à l'épidémie du coronavirus
(Covid-19), qui touche plusieurs pays, notamment ceux du
Bassin méditerranéen, avait indiqué le ministre de la Santé.
Un numéro vert (3030), géré par des médecins, a été mis à la dis-
position des citoyens, dans le cadre du plan de prévention.

R. N.

Nouvelles attaques frontales de Nasser Bourita contre l’Algérie
Le ministre des Affaires étrangères du Maroc, Nasser Bourita, a critiqué une nouvelle fois hier l’action diplomatique de l’Algérie
autour de l’ouverture de représentations consulaires de pays africains dans le Sahara occupé. "Ils ne sont pas à une incohérence
près", a estimé Nasser Bourita, en référence aux multiples communiqués émis parAlger pour "condamner" l’ouverture, par des pays
d’Afrique, de représentations diplomatiques à Dakhla et à Laâyoune, ce qui est contraire au droit international. "Cette mobilisation
quotidienne [de la diplomatie algérienne, Ndlr] ne nous surprend pas", a fait savoir le chef de la diplomatie marocaine, affirmant que
"le Maroc est dans une logique de construction" et ajoutant que "l’Algérie apporte la preuve qu’elle est la principale partie au conflit
du Sahara". Le ministre marocain, qui était l’invité duGrand Format sur site Le360, a par ailleurs refusé de commenter les propos
tenus parAbdelmadjidTebboune lors d’une interview accordée au quotidien français Le Figaro, au sujet duMaroc. "Dans la tradition
de la diplomatie marocaine, nous nous abstenons, par égard à leur rang, de commenter les propos des chefs d’État", a affirmé Nasser
Bourita. Nasser Bourita a également fait savoir que le Forum Crans Montana prévu dans la ville occupée de Dakhla "sera tenu à la
date prévue et connaîtra le même succès que les années précédentes, étant donné que la logique duMaroc a été toujours une logique
de construction". "Si une partie veut se mettre en travers de cette logique, qu’elle assume ses responsabilités", a mis en garde le chef
de la diplomatie marocaine, cité par Yawatani. R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Michel Delasalle dirige un pensionnat de garçons
à Saint-Cloud, appartenant à sa femme Christina.
Cruel et brutal, il la trompe avec Nicole, le profes-
seur de chimie. Celle-ci, brutalisée à son tour,
dégoûtée par son amant, reporte son affection sur
Christina, victime transie, qui souffre d'une mala-
die de coeur. Nicole lui propose d'assassiner ce
mari tyrannique, et élabore le plan. Toutes deux
parties à Niort, Nicole appelle Michel pour lui
annoncer sa décision de divorcer. Venu la rejoin-
dre, il est assommé par le somnifère mélangé dans
son whisky, puis noyé dans la baignoire. De retour
à Saint-Cloud, le corps est immergé dans la pis-
cine désaffectée de l'établissement

21h00

AAPPOOCCAALLYYPPSSEE  --  LLAA  PPAAIIXX
IIMMPPOOSSSSIIBBLLEE  ((11991188--11992266))LLEESS  DDIIAABBOOLLIIQQUUEESS

11 novembre 1918. Le monde sort du plus
terrible conflit jamais connu. Alors que les
dirigeants des pays vainqueurs bâtissent un
nouvel ordre planétaire, les peuples traumati-
sés s'efforcent de revivre. Dans les années sui-
vant la guerre, les empires russe, allemand,
austro-hongrois et ottoman éclatent, les mon-
naies s'affolent, les peuples fuient la misère.
Sans tarder, la haine, la peur et la rancoeur res-
surgissent des profondeurs des sociétés et
conduisent le monde au bord d'une nouvelle
apocalypse

21h00

MMAARRIIÉÉSS  
AAUU  PPRREEMMIIEERR  RREEGGAARRDD

Depuis trois ans, de nombreux couples ont tenté
l'expérience dans le but de trouver l'amour. L'année
dernière, la science avait réuni Charline et Vivien
en estimant leur taux de compatibilité à 78%. Le
procédé a fonctionné pleinement car aujourd'hui,
un an après, Charline et Vivien sont plus amou-
reux que jamais. C'est pour vivre la même histoire
d'amour que, cette année encore, des milliers de
célibataires ont mis leur destin entre les mains de
la science et vont peut-être, eux aussi, enfin
connaître le bonheur... Pour la première fois, des
parents célibataires vont participer à l'expérience et
parmi tous ces célibataires, une personne va vivre
une situation inédite !

21h00

NNEEWW  YYOORRKK,,  UUNNIITTÉÉ
SSPPÉÉCCIIAALLEE

Nicolas Amaro, le père de Nick, est
arrêté par la police le jour de son
mariage après avoir été impliqué dans
une bagarre au cours de laquelle sa
famille s'est déchaînée. Cette affaire met
l'inspecteur Amaro dans une position
délicate car il est le principal témoin et
doit choisir entre faire son travail de
policier ou protéger la réputation de sa
famille

21h00

LLEE  MMOONNDDEE  DDEE  JJAAMMYY
LLEESS  CCOOLLÈÈRREESS  DDUU  CCIIEELL  !!

On dénombre chaque année, 250 jours d'orages en France
ainsi qu'un million d'impacts de foudre. S'y ajoutent les chutes
de grêle, les crues soudaines et destructrices... Plus étonnant
encore, l'Hexagone est touché par une vingtaine de tornades
par an ! Cela va-t-il s'aggraver avec le réchauffement clima-
tique ? Pour comprendre ces phénomènes, Jamy se rend dans
les plaines centrales des États-Unis, où se trouve l'«allée des
Tornades». Églantine, elle, interroge en France les experts de
ces phénomènes et mène plusieurs expériences. Quels sont les
bons gestes pour se protéger de la foudre ? Comment nos
villes font-elles face aux inondations ? Dans notre pays aussi
les tornades frappent

21h00

MMIIRRAAGGEE

Gabriel a été identifié par la police locale
qui est à ses trousses, il ne peut plus péné-
trer dans la centrale. Claire le remplace.
Dans la panique du déclenchement des
alarmes, elle doit neutraliser Grasset, voler
le Nexus et s'enfuir avec l'aide de Gabriel.
Quand ils reviennent à Abu Dhabi, ils
découvrent que les agents d'Asgard ont tué
Jeanne, la seule amie de Claire

21h00

AAMMÉÉLLIIEE  AAUU  PPAAYYSS  DDEESS
BBOODDIINN''SS

Amélie aurait bien voulu naître à Paris, dans
un quartier chic. Sa maman aurait été belle
comme une princesse et son papa aurait eu un
beau costume et une belle cravate, comme un
président de la République. Ils auraient habité
dans une belle maison, grande comme un châ-
teau, avec des lumières partout et de beaux
rideaux rouges, mais bon... On ne lui a pas
demandé son avis... Elle s'appelle Amélie
Bodin, elle est née dans les champs, au milieu
des abeilles et sa vie à elle, ça va pas être un
conte de fées !

21h00

RRAASSTTAA  RROOCCKKEETTTT

Jamaïque, 1987. Tandis que son ami Sanka Coffie rem-
porte le titre de meilleur pilote de pushkart, un sport
local qui se dispute dans des caisses à savon lancées à
toute allure, Derice Bannock s'entraîne intensivement.
Ce dernier vise les Jeux olympiques de Séoul de 1988,
car il veut marcher dans les traces de son père, pionnier
du sport jamaïcain. Au cours des éliminatoires du 100
mètres, les deux favoris, Derice et un athlète chauve du
nom de Yul Brenner, chutent par la faute d'un autre
concurrent, Junior Bevil. Déçu d'avoir ainsi raté sa
sélection, Derice décide de relever un nouveau défi :
participer aux JO d'hiver de Calgary dans la catégorie...
bobsleigh

21h00
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Près d’un centre de
recherche en
Antarctique, la neige
s’est récemment
drapée d’une teinte
rouge a cause d’une
prolifération d’algues.
Et ce n’est pas
vraiment une bonne
nouvelle.

E n se réveillant lundi
matin dans leur base de
recherche sur l’île de

Galindez, en Antarctique, des
glaciologues ukrainiens ont
été surpris de constater que la
neige avait viré au rouge.
Après analyses, il s’est avéré
que la coupable était une
algue microscopique,
Chlamydomonas nivalis –
aussi appelée algue des
neiges. C’est le ministère de
l’Éducation et des Sciences
d’Ukraine qui a publié la nou-
velle le 24 février dernier sur
sa page Facebook.
Ces petites algues, qui

contiennent un pigment rouge
de type caroténoïde (en plus
de la chlorophylle), sont pré-
sentes partout sur la planète
dans les régions très froides.
Durant les mois d’hiver, elles
restent normalement en dor-
mance sous forme de spores,
tranquillement enfouies sous
quelques centimètres de neige
ou de glace. Une fois que
l’environnement se réchauffe,

l’excès de lumière et d’eau
liquide favorisent ensuite leur
germination.
Une fois cette opération ter-
minée, les algues se munis-
sent alors de flagelles qui leur
permettent de se déplacer vers
la surface. Elles peuvent
ensuite se reproduire et for-
mer de nouveaux spores. Les
températures très douces
essuyées par l’Antarctique au

cours de ces dernières
semaines ont finalement per-
mis à ces algues de remontrer
plus rapidement en surface,
où elles resteront également
plus longtemps.

Un cercle vicieux
Le problème, c’est que cette
couleur rouge assombrit
considérablement la neige qui
peut, de ce fait, moins réflé-

chir la lumière solaire. Ce qui
n’est pas réfléchit est donc
absorbé. Autrement dit, le sol
de cette région de
l’Antarctique emmagasine
plus de chaleur que
d’habitude. De manière plus
globale, cela entraîne une
fonte plus rapide des glaciers,
déjà très instables.
S’installe ensuite un cercle
vicieux. Car, comme le souli-
gnent les chercheurs, plus la
glace dans laquelle est conte-
nue cette algue se met à fon-
dre, et plus ces micro-orga-
nismes vont pouvoir se procu-
rer l’eau dont ils ont besoin
pour prospérer. Ce processus
est donc à la fois un résultat et
une cause de changement cli-
matique.

Malheureusement, selon
toute vraisemblance, les tem-
pératures mondiales vont
continuer à se réchauffer au
cours de ces prochaines
décennies. Cela signifie que
ce type d’événements ne fera
que s’amplifier.
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L’encyclopédie

En Antarctique, la neige vire
au rouge sang

D E S I N V E N T I O N S

Le killi turquoise africain
(Nothobranchius furzeri) est un
poisson vivant dans les lacs du

Zimbabwe et du Mozambique. Dans
une étude parue dans la revue
Science le 21 février 2020, des cher-

cheurs de l’Université de Stanford se
sont intéressés au cas de cet animal.
Il s’avère que le killi turquoise est
doté d’une capacité assez incroya-
ble. En effet, celui-ci peut suspendre
son vieillissement. Nommée dia-
pause, cette faculté permet au pois-
son d’atteindre un état de biostase. Il
s’agit d’un état comparable à
l’hibernation, synonyme
d’interruption momentanée du déve-
loppement. Il s’agit la plupart du
temps de faire face aux variations de
l’environnement, notamment les
longues période de sécheresse des
lacs. Selon les chercheurs, l’animal
est capable de suspendre son déve-
loppement durant un temps supé-
rieur à sa durée de vie totale (quatre
à dix mois).

Stopper le vieillissement
chez l’humain

Cette faculté de diapause, le killi tur-

quoise africain la doit à sa capacité
d’augmenter la production d’une
protéine baptisée CBX7. Il s’agit
d’une protéine jouant un rôle très
important dans la régulation des
gènes des organes ainsi que dans la
préservation musculaire. Pour les
meneurs de l’étude, il n’est pas exclu
que l’on puisse un jour générer un
état semblable à la diapause chez
l’humain grâce à cette protéine. Évi-
demment, de nombreuses recherches
devront être menées dans ce sens.
Il faut savoir que d’autres méca-
nismes existants pourraient permet-
tre de placer un humain en état de
biostase. Citons par exemple le
refroidissement de plus de 20 °C du
corps humain, une technique testée il
y a quelques mois. L’objectif est de
ralentir l’activité métabolique d’un
patient lors d’une opération, et ce
afin d’accorder davantage de temps
aux chirurgiens.

Chambre à bulles (détecteur de particules nucléaires)
Inventeur : Donald Arthur Glaser Date : 1952 Lieu : états-Unis
Une chambre à bulles est un espace fermé (en forme de cuve ou de
sphère en général) contenant un liquide ( exemple : hydrogène
liquide) maintenu à une certaine température et formant des bulles
sur la trajectoire d'une particule qui le traverse.

Un poisson africain pourrait être la clé pour arrêter le vieillissement
chez l’humain !

PAR RIAD EL HADI

I
nitiées par le ministère de
l'Agriculture, dans les cadre des
préparatifs pour le mois sacré du
Ramadhan, ces mesures, prises en
concertation avec les ministères

concernés (Commerce et Intérieur), ont
pour objectif de couvrir tous les besoins
des citoyens en produits agricoles à des
prix raisonnables, a indiqué M. Kherroubi
dans une déclaration à l'APS.
Outre la mise en place d'un programme
d'approvisionnement du marché en lait, le
même responsable a assuré de la disponi-
bilité de tous les produits dont a besoin le
citoyen durant le mois sacré, à l'instar des
fruits et légumes, légumineuse et viandes
rouges et blanches.
Evoquant le lait, M. Kherroubi a rappelé,
que cette matière, fortement demandée
durant le mois de Ramadhan, est soumise
actuellement à un contrôle intensifié sur le
terrain, mené par les services des départe-
ments du Commerce et de l'Agriculture.
Dans ce cadre, le même responsable a fait
état de l'ouverture de points de vente dans
plusieurs régions du pays, pour la com-
mercialisation de différents produits, citant

à ce titre une initiative du Groupe public
"Giplait" pour assurer la distribution du
lait, une autre du Groupe de valorisation
des produits agricoles (GVAPRO), pour la
vente des dattes, des huiles de table et de
l'huile d'olive, en sus de la mobilisation de
l'Office national des aliments du bétail
(ONAB), pour la commercialisation des
viandes congelées et fraîches.
A ce titre, une quantité de 59.000 tonnes
de viandes blanches sera mise sur le mar-
ché, et ce en plus d'un stock de 6.000
tonnes conservé dans les chambres froides
de l'ONAB.
Notant une stabilité des prix des viandes
blanches depuis janvier passé, le même
responsable a indiqué que ces prix
devraient se maintenir au même niveau
pendant le Ramadhan prochain, a-t-il
estimé.
Pour les viandes rouges, outre les viandes
congelées et fraîches importées et des
veaux d'engraissement, une quantité de
58.000 tonnes sera commercialisée durant
le mois sacré.
Selon M. Kherroubi, le secteur de
l'Agriculture autorisera certaines exploita-
tions agricoles à travers le pays, à effectuer
la commercialisation directement de

l'agriculteur au citoyen, ce qui permettra
d'éviter la spéculation.
Il a invité à cette occasion, les agriculteurs
à s'installer dans les marchés de proximité
de leurs communes, pour pouvoir exposer
directement leur produit.
L'Office algérien interprofessionnel des
céréales (OAIC), commercialisera à travers
ses différents coopératives, sa production
en légumineuses (pois chiche, haricot et
lentilles), dans 56 points de vente et à des
prix très compétitifs.
Les différentes minoteries seront fournies
en céréales, pour garantir un approvision-
nement régulier du marché, en farine et en
semoule.
L'Office mettra, dans ce cadre, près de
138.000 quintaux de lentilles et 200.00
quintaux de pois chiche sur le marché.
Pour ce qui est des fruits et légumes, une
quantité de 1.600.000 tonnes devrait être
écoulée sur les marchés, durant le mois
sacré du Ramadhan.
Par ailleurs, M. Kherroubi a rappelé le
début des récoltes de la production saison-
nière de pomme de terre, pour le mois de
mars courant, à travers les wilayas de
Mostaganem, Skikda et El Oued, une
récolte, a-t-il dit, qui viendra s'ajouter au

stock conservé dans les différentes cham-
bres froides.
Pour l'ail, le même responsable a assuré de
la disponibilité de ce produit tout au long
du mois sacré, à des prix accessibles,
s'appuyant sur les chiffres de production
qui font état d'une récolte de plus de 2 mil-
lions de quintaux en 2019, dont 6.000
tonnes stockées dans les chambres froides.
Rappelant que ce produit avait été importé
en quantités considérables ces dernières
années, M. Kherroubi a affirmé que les
productions enregistrées ont permis de
suspendre l'importation de ce condiment.
Le citron, produit très convoité par les
Algériens durant le Ramadhan, sera lui
aussi disponible grâce aux 12.000 tonnes
destinées à satisfaire le marché national.
Appelant enfin les commerçants à ne pas
profiter du mois sacré pour s'adonner à la
spéculation, il a affirmé que l'organisation
des marchés de proximité par les services
du ministère du Commerce, et la participa-
tion directe des agriculteurs dans ces
espaces, concourront à la stabilité des prix
et, partant, à la préservation du pouvoir
d'achat des citoyens.

R. E.
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PAR CHAHINE ASTOUATI

Le ministre du Commerce, Kamel Rezig,
a indiqué avoir demandé officiellement à
l’ambassadeur du Royaume d’Arabie
Saoudite, de relancer le projet de la société
saoudienne “Almarai” en Algérie, ajoutant
qu’il recevra dans les prochains mois, des
représentants de cette société saoudienne
pour relancer ce projet, rapporte l’agence
officielle.
Dans une publication sur sa page
Facebook, M. Rezig a affirmé que la
demande de relance du projet de la société
laitière “Almara” en Algérie, a été faite

lors d’une rencontre avec l’ambassadeur du
Royaume d’Arabie Saoudite à Alger,
Abdelaziz Ben Ibrahim Hamad El
Omairini.
Pour rappel, le projet de réalisation d’un
partenariat algéro-saoudien, dans le
domaine de la production du lait et dérivés,
remonte à 2009.
Les négociations menées par les deux par-
ties n’ont pas permis à ce projet de voir le
jour.
La société saoudienne “Almarai” est pion-
nière dans plusieurs produits de base,
notamment les produits laitiers, les jus,
les viennoiseries, les produits avicoles et
le lait pour nourrissons, notamment dans
la région du Moyen Orient et d’Afrique du
nord. Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, avait reçu le 21 janvier dernier, en

présence du ministre délégué chargé du
Commerce extérieur, Aïssa Bekkai,
l’ambassadeur saoudien à Alger.
Les deux parties avaient examiné les
moyens de promotion du partenariat et de
la coopération bilatérale. M.Rezig a salué
les relations bilatérales “exceptionnelles”
qui ne cessent “d’évoluer”, en vue de les
promouvoir en véritable partenariat entre
les deux parties, à même de relever le
volume des échanges commerciaux au ser-
vice de l’économie des deux pays.
Le ministre a appelé les opérateurs écono-
miques saoudiens, à tirer profit du climat
des affaires, des avantages préférentiels
accordés par l’Algérie aux partenaires,
notamment les pays frères, et des facilita-
tions contenues dans la Loi de finances
2020, outre les grands réseaux de distribu-

tion. M.Rezig a appelé l’ambassadeur
saoudien, à la nécessité d’approfondir la
coopération économique entre les deux
pays, en se focalisant sur l’investissement
direct en Algérie, eu égard à sa position
stratégique, notamment après son adhé-
sion officielle à la Zone de libre-échange
continentale africaine (ZLECAf), ce qui
est à même de favoriser l’augmentation du
volume des exportations, à travers un pro-
duit algéro-saoudien commun, destiné à
l’exportation aux marchés africain et asia-
tique, en premier lieu. Pour sa part,
l’ambassadeur saoudien a rappelé les
accords économiques conclus entre les
deux parties, qui ont permis d’augmenter
le volume des investissements saoudiens
en Algérie dans divers domaines.

C. A.

PRODUITS AGRICOLES PENDANT LE RAMADHAN

Des mesures assurant
l'approvisionnement des marchés

Des mesures conjointes avec les départements du commerce et de l'Iintérieur ont été prises, à l'effet d'assurer
l'approvisionnement des marchés en différents produits pendant le Ramadhan prochain, a fait savoir hier, le directeur de la

régulation et du développement des productions agricoles au ministère de l'Agriculture et du Développement rural,
Mohamed Kherroubi.

INVESTISSEMENT ÉTRANGER

Vers la relance du projet du Saoudien “Almarai” en Algérie

Le président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, a félicité hier dans
un tweet, les éléments de la Protection
civile algérienne, à l'occasion de la célébra-
tion de leur Journée mondiale.
"Il me plait, en cette Journée mondiale de
la Protection civile, d'adresser mes félicita-
tions à mes enfants de cette Institution
algérienne et de vous exprimer la recon-
naissance du peuple pour vos sacrifices
consentis pour protéger les vies, les biens
et l'environnement, et lutter contre les
risques et les catastrophes.

Que Dieu vous prête assistance dans vos
missions et sachez que je serai toujours à
vos côtés au service de notre patrie", a écrit
le président Tebboune, dans un tweet sur
son compte officiel.
L'Algérie célèbre, ce dimanche, à l'instar
des autres pays membres de l'Organisation
internationale de la Protection civile
(OIPC), la Journée mondiale de la
Protection civile, à travers l'organisation
de plusieurs manifestations au niveau
national, pour sensibiliser les citoyens au
rôle de ce corps, en matière de lutte contre

les risques et les catastrophes. Les mani-
festations, qui ont pour thème cette année
"Un secouriste pour chaque foyer", tendent
à mettre en évidence le rôle et l'importance
des premiers secours, l'utilisation des
divers supports technologiques modernes,
dans la diffusion des techniques liées aux
premiers secours, le rôle de la prévention
et de la sensibilisation, ainsi que celui de
l'information de proximité dans l'ancrage
de la culture préventive.

R. N.

À L'OCCASION DE LEUR JOURNÉE

Le président Tebboune félicite
les éléments de la Protection civile

APRÈS AVOIR PASSÉ
6 MOIS EN DÉTENTION

Fodil Boumala
quitte la prison

d’El Harrach
Le militant et journaliste Fodil Boumala
a quitté hier après-midi, la prison d’El
Harrach à Alger après son acquittement
par le tribunal de Dar El Beida, et après
avoir passé 6 mois en détention.
Boumala a été arrêté et placé en déten-
tion provisoire depuis le 19 septembre
2019, pour “atteinte à l’unité nationale”
et “affichage de tracts portant atteinte à
l’intérêt national”. Dimanche dernier, le
procureur près le tribunal de Dar El
Beida avait requis une peine d’un an de
prison ferme à l’encontre de Boumala et
une amende de 100.000 Da.

R. N.



L’Association internationale du transport
aérien (IATA) révèle que certaines compa-
gnies aériennes sont en danger en raison de
la baisse significative du trafic passager
depuis l’émergence de l’épidémie du coro-
navirus, selon Air Journal.
L’IATA, qui rassemble quelque 290 com-
pagnies membres, a estimé que l’épidémie
liée au nouveau coronavirus pourrait
entraîner un manque à gagner total de près
de 30 milliards de dollars pour les compa-
gnies aériennes en 2020 dont 27,8 mil-

liards pour les transporteurs de la région
Asie-Pacifique.
Pour comparaison, le Sras, à l’origine
d’une épidémie meurtrière en 2002-2003,
avait provoqué la perte de 6 milliards de
dollars de chiffre d’affaires pour les compa-
gnies aériennes en Asie-Pacifique en 2003,
toujours selon l’IATA.
De son côté, l’OACI (Organisation de
l’aviation civile internationale) a indiqué
le 14 février que 70 compagnies aériennes
avaient annulé tous les vols internatio-

naux à destination et en provenance de
Chine et 50 autres ont réduit leurs activi-
tés aériennes, ajoute Air Journal. Le trafic
de/vers la Chine est pratiquement au point
mort, desservi principalement par des
transporteurs chinois.
Quant aux réservations aériennes en prove-
nance de la France vers l’Asie, elles se
sont effondrées de 68,5 % dans la semaine
du 12 février, selon des chiffres publiés
mercredi par la société ForwardKeys.

R. N.

Le ministre de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique, Chems-Eddine
Chitour, a adressé une
instruction aux directeurs des
établissements du supérieur.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

L’ instruction du ministre laisse enten-
dre que les universités seront fermées
pendant un mois à partir du 15 mars,

en raison de l’épidémie du coronavirus dont
un cas a été enregistré en Algérie.
"La situation que traverse le monde suite à
une probable pandémie nous amène à intro-
duire une initiative pédagogique qui intègre
des mesures de précaution en vue d’assurer
la continuité des enseignements", a expli-
qué Chitour dans sa note adressée aux res-
ponsables des différents établissements uni-
versitaires, évoquant des mesures de pré-
vention contre le coronavirus pour assurer
la continuité des cours.
"A cet effet, les directeurs des établisse-
ments universitaires et les présidents des
conseils scientifiques sont priés de sensibi-
liser et de convaincre les collègues ensei-
gnants à adhérer à cette action pédagogique
et aux étudiants à s’adapter à cette démarche
qui consiste à mettre sur le site de
l’établissement (de préférence sa plate-
forme) ou tout autre support consultable à
distance le contenu d’au moins un mois de
cours, ainsi que l’équivalent d’au moins un
mois de travaux dirigés avec corrigés suc-
cincts. La mise en ligne d’au moins un
mois de travaux pratiques qui s’apprêtent à
un tel type d’enseignement à distance et de
prendre en considération toutes les disposi-
tions techniques nécessaires afin de mainte-
nir le contact à distance entre l’enseignant
et son étudiant", a précisé la note adressée
par le ministre Chitour."Dans tous les cas,
il s’agit d’une première initiative dans ce
sens, et ce dispositif devra être opérationnel
à partir du 15 mars prochain", peut-on lire
dans la note, qui ajoute que "ces cours et
supports doivent être accessibles à tous les
étudiants du pays, ce qui préfigure de la
mise en place des comités pédagogiques
nationaux".

Avec 100 cas, la France devient le
2e foyer du coronavirus en Europe
Cette accélération a conduit à l’annulation
de nombreux événements dans l’Hexagone.
Ailleurs dans le monde, l’épidémie conti-
nue de progresser. Après quelques jours de
baisse, le nombre de nouvelles contamina-

tions est reparti à la hausse en Chine et un
premier décès lié au coronavirus a été enre-
gistré aux États-Unis. Des premiers cas de
contamination ont été observés en Irlande
et au Luxembourg. Avec 100 cas avérés
depuis fin janvier, la France est devenue le
deuxième foyer du coronavirus en Europe
après l’Italie, conduisant les autorités à
annuler les grands rassemblements en
milieu fermé. Le Salon de l’agriculture a
ainsi été écourté et le semi-marathon de
Paris reporté. Dans l’Oise, principal foyer
de contamination avec 36 cas enregistrés,
certains établissements scolaires ont été
fermés et les messes suspendues.
Cette "politique de prévention plus stricte a
pour objectif de limiter la diffusion du
virus par le brassage des populations", a
expliqué samedi le ministre de la Santé
Olivier Véran. Ces mesures ont été décidées
lors d’un Conseil de défense et un Conseil
des ministres exceptionnels présidés par
Emmanuel Macron. Elles correspondent au
passage au stade 2 de l’épidémie, annoncé
vendredi, sur une échelle de 3.

100 cas, dont 86 personnes
hospitalisées en France

Elles surviennent alors que la France a
symboliquement atteint samedi soir les
100 cas depuis la fin du mois de janvier.
Dans le détail : 12 personnes sont guéries,
2 sont mortes et 86 hospitalisées, dont 9
dans un état grave, a détaillé le numéro
deux du ministère de la Santé Jérôme
Salomon.Pour faire face à cette accéléra-
tion, "tous les rassemblements de plus de
5.000 personnes en milieu confiné seront
annulés", a indiqué M. Véran. Idem pour
les rassemblements "en milieu ouvert
quand ils conduisent à des mélanges avec
des populations issues de zones où le virus
circule possiblement".

Près de 3.000 morts dans le monde
et des contaminations qui repar-

tent à la hausse en Chine
Ailleurs dans le monde, le virus continue
de progresser. L’épidémie s’approche des
3.000 morts pour plus de 86.000 cas dans
une soixantaine de pays – dont près de
80.000 cas pour 2.870 décès en Chine, où
l’activité est largement paralysée depuis fin
janvier par les mesures anti-contagion.
Si le bilan quotidien en Chine des morts du
coronavirus est reparti légèrement à la
baisse dimanche avec 35 morts au cours des
dernières 24 heures, contre 47 la veille, le
nombre de nouvelles contaminations a en
revanche poursuivi sa hausse, avec 573 cas
comptabilisés dans l’ensemble du pays
contre 427 annoncés samedi.

Premier décès aux états-Unis
Aux États-Unis, un premier décès lié au
coronavirus a été déclaré. Il s’agit d’un
homme d’une cinquantaine d’années, à la
santé déjà fragile résidant dans l’État de
Washington. Comme l’homme victime du
virus Covid-19, plusieurs patients diagnos-
tiqués ces derniers jours n’avaient aucun
lien connu avec un foyer de l’épidémie, ce
qui laisse penser que la maladie commence
à se propager sur le sol américain. "Il n’y a
aucune raison de paniquer", a toutefois
exhorté le Président Donald Trump lors
d’une conférence de presse, même si le
ministre américain de la Santé Alex Azar,
présent à ses côtés, a prévenu que "nous
allons voir de nouveaux cas". Dans un pre-
mier temps le Président avait annoncé que
la victime décédée était une femme.
Quelque 22 cas de Covid-19 ont été recen-
sés aux États-Unis, a indiqué Trump. A ces
cas s’ajoutent 47 malades rapatriés aux
États-Unis.

Premiers cas en Irlande
et au Luxembourg

En Irlande, le gouvernement a annoncé
samedi son premier cas de coronavirus, un
Irlandais de retour du nord de l’Italie.
L’homme, originaire de l’est de l’Irlande, a
"reçu une prise en charge médicale dans le
cadre de protocole établis" après un diagnos-
tic positif au covid-19, a annoncé le minis-
tère de la Santé. Un premier cas du nouveau
coronavirus a également été diagnostiqué
au Luxembourg, a annoncé samedi soir la
ministre luxembourgeoise de la Santé,
Paulette Lenert. Le patient âgé d’une qua-
rantaine d’années est rentré d’Italie "au
début de la semaine et présentait des symp-
tômes plus récemment" a précisé Mme
Lenert lors d’un point presse. Il a été mis à
l’isolement avec sa famille au Centre hos-
pitalier de Luxembourg (CHL) mais cette
dernière ne présente pas de symptôme.

R. R.
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CORONAVIRUS EN ALGÉRIE

Vers un mois de vacances
universitaires

30 milliards de dollars de pertes
pour les compagnies aériennes en 2020

LOTFI BENBAHMED, MINIS-
TRE DÉLÉGUÉ
À L’INDUSTRIE

PHARMACEUTIQUE :
"La transparence

inquiétait certaines
personnes"

"Nous avons un logiciel mis à notre dis-
position par l’OMS depuis 4 ans mais
qui n'a jamais été mis en place, parce que
la transparence inquiétait certaines per-
sonnes", a déclaré, hier, le ministre délé-
gué à l’industrie pharmaceutique, Lotfi
Benbahmed sur les ondes de la radio
chaîne 3. S’exprimant dans l’émission
l’Invité de la rédaction, M. Benbahmed a
expliqué que l’opacité qui régnait dans le
marché du médicament arrangeait "les
personnes auxquelles le pouvoir déci-
sionnel permettait d’orienter le marché,
au mépris de la protection de la santé
publique et des intérêts de l’État algé-
rien". S’engageant à agir dans la transpa-
rence, le ministre délégué a dévoilé son
programme d’action qui repose sur 4
axes principaux. Cette politique phar-
maceutique s’appuie sur "la disponibi-
lité, la qualité, l’accessibilité et le déve-
loppement économique", a indiqué
l’invité de la Chaîne 3

R. N.
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Poulet
au chou-fleur

Ingrédients :
1 poulet
1 chou-fleur
100 g de beurre
3 oignons
1 c. à soupe de persil haché
1 boîte de crème fraîche
Sel, poivre

Préparation :
Faire cuire le chou-fleur coupé en
bouquet dans une casserole d'eau
bouillante salée, puis les égoutter
dans une passoire.
Faire chauffer le beurre dans une
cocotte, y faire revenir des
morceaux du poulet, ajouter
l'oignon émincé, le persil haché
et faire revenir l'ensemble
quelques minutes, saler et poivrer,
mouiller avec un verre d'eau et
laisser cuire à couvert sur feu
moyen pendant 20 minutes, une
fois le poulet cuit, le retirer,
ajouter la crème fraîche et le chou
fleur, rectifier l'assaisonnement et
laisser cuire pendant 5 minutes.

Rochers
au chocolat noir

Ingrédi ents :
120 g d'amandes effilées
1 c. à soupe de sucre semoule
1 c. à soupe d'eauminérale
150 g de chocolat
Quelques fruits confits

Préparati on:
Préchauffer le four à 180 °C (th. 6).
Mouiller légèrement les amandes
avec le sucre dissous dans l'eau.
Faire griller les amandes au four en
les déposant sur une feuille de papier
sulfurisé, cela pendant environ 15
m i n u t e s .
Les laisser refroidir. Pendant ce
temps aire fondre le chocolat au
bain-marie.
Laisser le chocolat presque refroidir
en le mélangeant de temps en temps.
Dès qu’il est totalement refroidi,
mélanger le chocolat, les amandes et
les fruits confits. Faire des petits tas
à la cuillère sur du papier sulfurisé.
Laisser prendre au réfrigérateur avant
de déguster.

Faites vos exercices le matin puisque c'est
le moment de la journée où la déprime se
fait le plus sentir. Au début, il peut s'agir de
quelques exercices d'étirement au sortir du lit
ou sous la douche, ou encore d'une petite
marche de quelques minutes.

Vous souffrez d'anxiété
Faites de 15 à 20 minutes d'exercices aéro-
bics légers ou modérés (si votre forme phy-
sique le permet) vers la fin de l'après-midi
ou en début de soirée. Cette dose suffit pour
détendre les muscles et calmer le système
sympathique, qui garde le corps sur le qui-
vive. Une étude récente indique aussi que la
musculation serait très efficace pour com-
battre l'anxiété chronique.

Vous anticipez une situation
stressante

Une heure ou deux avant d'affronter ladite
situation, faites de 25 à 30 minutes
d'exercice, même léger, il suffit que vous
ayez un peu chaud à la fin de la séance.

Prenez ensuite une douche. Vous serez beau-
coup plus détendue pour vivre le stress
appréhendé.

Vos pensées se brouillent
Un exercice modéré qui se pratique seul et
exige peu de technique (jogging, marche,)
pourrait bien vous aider à y voir plus clair.
Des études ont en effet démontré que ce type
d'exercice améliore l'acuité mentale.

Des petits tracas qui absorbent
vos pensées

Optez pour des activités qui exigent de la
concentration (tennis, aérobic,) Le fait de
porter votre attention sur l'activité en cours
ne réglera pas vos problèmes, mais au
moins vous les oublierez pour
une heure ou deux.

Vous dormez mal
Exécutez des exercices rythmiques (marche,
natation, vélo, jogging) vers la fin de
l'après-midi. Ce type d'exercice augmente

l'activité des ondes alpha, qui sont associées
à un état de bien-être et au sommeil profond,
phase où le corps récupère vraiment.

Vous êtes tendue
Prenez 4 ou 5 grandes inspirations, en expi-
rant par la bouche, lèvres légèrement pin-
cées. Puis ouvrez toute grande la bouche et
fermez-la 3 ou 4 fois pour détendre les
mâchoires. Étirez ensuite vos bras et vos
jambes. Terminez en massant avec les
mains votre nuque et vos épaules. Si vous
êtes assise à votre chaise de travail, le sim-
ple fait de vous lever diminuera de facto la
tension musculaire.

19MAGAZINE

Que faire lorsque bébé
a des coliques ?

Veillez avant tout à entourer votre
enfant d'une atmosphère calme,
bercez-le doucement pour le
consoler. Ensuite, massez- lui le
ventre avec la paume de votre
main. Effectuez un geste circu-
laire, dans le sens des aiguilles
d'une montre.

Contre l'érythème
fessier de bébé

Lavez ses fesses, sans frotter, à
l'eau et au savon de Marseille et
laissez-les bien sécher. Puis
enduisez-les d’huile d’olive.
Laissez votre bambin les fesses à
l'air dès que cela vous est possi-
ble.

Se débarrasser des
croûtes de lait

Massez délicatement le cuir che-
velu de votre bébé avec quelques
gouttes d’amande douce.
Les croûtes de lait disparaîtront au
bout de quelques jours.

Le doudou de bébé

Pour éviter que votre petit refuse
que vous laviez son doudou,
faites-le participer en lui deman-
dant de mettre lui-même son
doudou dans la machine à laver.

UUn furoncle est une infec-
tion sous-cutanée
représentée par la

grosseur du furoncle. En plus
d'être très douloureux, le furon-
cle n’est tout de même pas très
beau, c'est le moins que l'on
puisse dire ! Le furoncle étant
une infection, il faut donc la
combattre, mais vous n’êtes
oas obligé de prendre un traite-
ment lourd, la Nature ayant
pourvu à cela, appliquez plutôt
la méthode suivante :
Dans une première étape,  com-
mencez par faire cuire une
pomme de terre lavée et
épluchée pour ensuite la
transformer en une purée bien
épaisse. Une fois votre purée

prête transférez-la dans récipi-
ent. 
Ajoutez dans votre saladier un
jaune d'œuf et un peu de lait
jusqu'à ce que ce mélange ait
l’apparence d’une pâte assez
épaisse. 
Prenez soin de bien mélanger
afin que la purée soit bien
imprégnée de l'œuf et du lait. 
Prenez maintenant cette
préparation et disposez-là en
cataplasme sur votre furoncle.
Il faut en mettre une bonne
couche que vous garderez durant
une demi-journée. 
A la fin de cette demi-journée,
votre furoncle s'ouvrira et
entamera sa guérison.
Miraculeux !

Trucs et astuces

Cuisine FORME ET BIEN-ÊTRE 

Exercices antidéprime

REMÈDES DE GRAND-MÈRE

Traiter un furoncle avec de lapomme de terre
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Le premier effet qu'on ressent après un exercice, même léger, est
de nature psychologique : des chercheurs ont donc voulu savoir si

cet effet “psy” pouvait aider les personnes déprimées et
anxieuses. Leurs études ont démontré que oui : l'exercice

améliore nos états d'âme. Donc quelques exercices physiques
peuvent aider à faire passer votre vague à l’âme

ou une déprime passagère...
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Le recours au droit de
préemption ne sera pas
systématique, estime l'État
algérien, concernant
l'acquisition des parts des
sociétés étrangères ayant
investi en Algérie.

D ésormais, le droit algérien auto-
rise l'appropriation des biens et
des actifs des entreprises, mais

sans avoir la plénitude et l'usufruit de
la totalité des acquisitions.
Autrement dit, les pouvoirs publics ne
peuvent plus intervenir pour prendre
systématiquement les parts des entre-
prises étrangères.
Le recours de l’Etat au droit de préem-
ption, instauré par la Loi de finances
de 2009, ne se fera plus de manière
systématique, en vertu de
l’amendement attendu de l’arsenal
juridique régissant l’investissement en
Algérie, a indiqué le ministre de
l’Industrie et des Mines, Ferhat Aït Ali
Braham.
"Le droit de préemption ne sera
reconnu à l’avenir, en vertu du nou-
veau code des investissements que
nous sommes en train de préparer, que
s’il est inscrit initialement dans le
pacte des associés, ou s’il présente un
caractère stratégique pour l’Etat", a-
t-il précisé.
L’Etat "ne pourra plus se prévaloir
d’être l’acquéreur exclusif de tout ce
qui se vend dans les associations entre
particuliers, qu’ils soient de droit
public ou privé", a-t-il soutenu.
Le droit de préemption avait, estime le
ministre, "bloqué les investissements
en Algérie, l’Etat se réservant alors le
droit de racheter toute part sociale
cédée par un investisseur étranger,
sans même définir la partie étatique
apte à faire cette acquisition".
Ainsi, "on s’est retrouvé au niveau du

ministère de l’Industrie avec une cen-
taine de dossiers touchés par le droit
de préemption sur lesquels l’Etat n’a
ni exercé ce droit ni manifesté claire-
ment son intention de l’abandonner".
Interrogé sur la règle 51-49 régissant
l’investissement étranger, abrogée par
La loi de finances 2020 pour les "sec-
teurs non stratégiques", il a réaffirmé
que cette règle "n’a plus lieu d’être".
Grâce aux amendements législatifs et
réglementaires attendus, l’investisseur
étranger "pourra venir en Algérie sans
être obligé de s’associer à un parte-
naire local", a soutenu le ministre, en
soulignant que "la nouvelle logique"
du gouvernement consistait à libérer
les initiatives et l’entreprise pour
qu’elle puisse choisir la meilleure for-
mule d’investissement qui lui

convient.
Il a rappelé à ce titre "un article aber-
rant contenu dans la loi de finances de
2009", l’article 58 en l’occurrence,
qui "interdisait aux investisseurs
étrangers voulant investir en Algérie
d’apporter leurs fonds, en les pous-
sant à se financer sur des établisse-
ments financiers locaux".
"Pendant des années, on a interdit aux
investisseurs étrangers de s’impliquer
financièrement en Algérie", a-t-il
regretté.
Interrogé sur les secteurs qui seront
considérés stratégiques dans le texte
d’application de la LF 2020, relatif à
cette mesure, il a notamment cité les
industries militaires, les chemins de
fer, l’amont des hydrocarbures et les
réseaux de transport électricité et de

canalisation de gaz. A une question
sur le contenu de la loi de finances
complémentaire 2020, il a précisé
qu’elle allait surtout "amender ou
abroger les mesures qui ont plombé
l’investissement durant les années
précédentes, notamment à travers les
LFC de 2009, 2010 et 2016".
Abordant la vision globale de son
département pour ce qui est de la nou-
velle législation régissant
l’investissement, il a expliqué qu’elle
reposait sur le principe de "réduire au
maximum les avantages fiscaux".
Ces avantages "doivent être fixés
exclusivement dans le cadre des
conventions avec l’investissement, en
fonction de son offre", a-t-il poursuivi.

R. E.
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INVESTISSEMENT ÉTRANGER EN ALGÉRIE

Libéralisation des acquisitions des
parts des entreprises internationales

Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, a indiqué avoir demandé offi-
ciellement à l'ambassadeur du
royaume d'Arabie saoudite de relancer
le projet de la société saoudienne
Almarai en Algérie, ajoutant qu'il
recevra dans les prochains mois des
représentants de cette société saou-
dienne pour relancer ce projet.
Dans une publication sur sa page
Facebook, Rezig a affirmé que la
demande de relance du projet de la
société laitière Almarai en Algérie a
été faite lors d'une rencontre avec
l'ambassadeur du royaume d'Arabie
saoudite à Alger, Abdelaziz Ben
Ibrahim Hamad El Omaïrini.
Pour rappel, le projet de réalisation
d'un partenariat algéro-saoudien dans

le domaine de production du lait et
dérivés remonte à 2009.
Les négociations menées par les deux
parties n'ont pas permis à ce projet de
voir le jour.
La société saoudienne Almarai est
pionnière dans plusieurs produits de
base, notamment les produits laitiers,
les jus, les viennoiseries, les produits
avicoles et le lait pour nourrissons,
notamment dans la région du Moyen-
Orient et d'Afrique du Nord.
Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, avait reçu le 21 janvier dernier
en présence du ministre délégué
chargé du Commerce extérieur, Aïssa
Bekkaï, l'ambassadeur saoudien à
Alger. Les deux parties avaient exa-
miné les moyens de promotion du par-

tenariat et de la coopération bilatérale.
Rezig a salué les relations bilatérales
"exceptionnelles" qui ne cessent
"d'évoluer", en vue de les promouvoir
en véritable partenariat entre les deux
parties à même de relever le volume
des échanges commerciaux au service
de l'économie des deux pays.
Le ministre a appelé les opérateurs
économiques saoudiens à tirer profit
du climat des affaires, des avantages
préférentiels accordés par l'Algérie
aux partenaires, notamment les pays
frères et des facilitations contenues
dans la Loi de finances 2020, outre les
grands réseaux de distribution.
Rezig a appelé l'ambassadeur saou-
dien à la nécessité d'approfondir la
coopération économique entre les

deux pays, en se focalisant sur
l'investissement direct en Algérie, eu
égard à sa position stratégique, notam-
ment après son adhésion officielle à la
Zone de libre-échange continentale
africaine (Zlecaf), ce qui est à même
de favoriser l'augmentation du volume
des exportations à travers un produit
algéro-saoudien commun destiné à
l'exportation aux marchés africain et
asiatique, en premier lieu.
Pour sa part, l'ambassadeur saoudien a
rappelé les accords économiques
conclus entre les deux parties, qui ont
permis d'augmenter le volume des
investissements saoudiens en Algérie
dans divers domaines.

R. E.

PROJET D'INVESTISSEMENT SAOUDIEN ALMARAI EN ALGÉRIE

Opportunité pour la relance de l'industrie laitière
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L'ancien ministre de la
Jeunesse et des Sports, ex-
président de la Faf et ancien
patron de l’USM Alger dans
les années 90, Mouldi
Aïssaoui, a qualifié de
"regrettable" la situation dans
laquelle se trouve
actuellement le club phare
de Soustara, mais s’est dit
"optimiste" quant à "la
capacité du club de
surmonter cette période
sensible".

PAR MOURAD SALHI

F igure de marque du sport national,
Mouldi Aïssaoui s’est livré à cœur
ouvert et en toute franchise à Beur

TV dans l’émission Hadath riadhi,
concernant son ancienne équipe, à savoir
l’USM Alger. L’ancien ministre de la
Jeunesse et des Sports avoue que la venue
du groupe de services portuaires Serport
constitue une chance en or pour le club
dans les circonstances actuelles.
"Si l’USMA connaît cette situation déli-
cate, cela est dû à une gestion défaillante

de l’ancienne direction. La venue de
Serport est une opportunité qu’il faut sai-
sir", a en effet indiqué l’ancien ministre
de la Jeunesse et des Sports, qui
s’interroge "pourquoi bloquer cette entre-
prise ?"
L’assemblée générale des actionnaires de
la SSPA/USMA, qui devait se tenir jeudi
dernier afin de concrétiser la venue du
groupe Serport, n’a finalement pas eu
lieu. Cette assemblée générale a été
reportée au 12 mars prochain, à cause
surtout de l’absence du groupe ETRHB,

l’actionnaire majoritaire du club.
Concernant la question du retour de Saïd
Alik à la tête des Rouge et Noir, Mouldi
Aïssaoui avoue que le dernier mot revient
à Serport. "Elle est en train de bien étu-
dier le dossier. Son projet est clair. C’est
à elle de choisir l’homme qu’il faut. A
l’USMA, les compétences existent. Les
responsables de cette entreprise connais-
sent tout le monde", a-t-il indiqué.
L’ancien directeur général du CR
Belouizdad, Saïd Alik, n’a pas nié l’idée
de revenir à l’USMA, si bien évidem-

ment les conditions sont favorables.
"J’accepte d’aider l’USM Alger car la
situation est difficile. La réunion ne s’est
pas faite car le représentant de la justice
ne s’est pas présenté. Tout le monde
connaît la situation du club, elle n’est
pas rose. Maintenant, il faut profiter de la
venue de Serport pour sauver le club. Il
faut faire vite pour éviter au club de som-
brer davantage", a indiqué SaïdAlik, pré-
sent à cette AG qui devait avoir lieu jeudi
à Alger.
Pour ce qui est du départ de l’entraîneur
Dziri Billal, l’ancien patron des Rouge et
Noir, Mouldi Aïssaoui, regrette ce scena-
rio "inattendu", selon ses dires. "Je
regrette le départ de Dziri Billal dans ces
moments bien précis. Son départ compli-
quera davantage la situation dans la mai-
son usmiste.
Une chose est sûre, le phénomène de va-
et-vient des entraîneurs n’est pas propre à
l’USMA mais touche tous les clubs.
Cela s’explique par la mauvaise gestion
des clubs ", a-t-il déploré.
Outre, donc, cette situation de crise sur le
plan administratif, le club phare de
Soustara traverse une mauvaise passe en
championnat, avec une série de mauvais
résultats, dont le dernier a été enregistré
samedi à Béchar face à la JS Saoura.
L’USM Alger occupe actuellement la 11e

place avec 25 points seulement.
M. S .

Les athlètes Hamza Hadjlaoui (FAA) et
Amina Bettiche (NCBBA) ont créé une
véritable surprise en remportant la 58e

édition du championnat d’Algérie de
cross-country Ali-Amrouai et Sid-Ahmed-
Abdelhamid, disputée ce samedi à Oran.
Le rideau est tombé sur la saison 2019-
2020 du championnat national de cross-
country avec un clap de fin qui a surpris
plus d’un. Et pour cause, la victoire finale
tant chez les messieurs que chez les dames
est revenue à des athlètes qui n’étaient pas
favoris. La première surprise a été l’œuvre
de Amina Bettiche qui a pris tous les
observateurs à contre-pied. Absente des
radars durant les deux dernières saisons,
pour cause de blessure, la sociétaire du
NC Bordj Bou-Arréridj a signé son retour
de fort belle manière. Au moment où les

pronostiqueurs s’attendaient à une explica-
tion directe entre Rihane Sennani, la meil-
leure athlète de la saison, et Kenza
Dahmani, Bettiche a chamboulé toutes les
cartes à la faveur d’une course dominée
tactiquement de main de maître. En effet,
la nouvelle championne d’Algérie s’est
faite toute petite dans le peloton de tête,
durant tout le parcours, avant d’attendre le
moment opportun pour lancer son ultime
attaque à 1 kilomètre de la ligne d’arrivée.
Une stratégie payante pour Bettiche qui
reprend son trophée perdu en 2015, au
profit de Souad Aït Salem, et s’offre une
victoire en solitaire sous les applaudisse-
ments des amoureux du cross-country pré-
sents en force sur l’hippodrome Antar-
Ibn-Cheddad d’Es-Sania. Annoncée grande
favorite pour ce titre, au vu de sa très belle

saison, Riham Sennani (Protection civile
Alger) a terminé à la deuxième place
devant Kenza Dahmani (NCBBA). L’autre
surprise de ce championnat d’Algérie
2020 a été réalisée par Hamza Hadjaloui.
Fantomatique durant les 11 Challenges de
la Fédération algérienne d’athlétisme
(FAA), Hadjaloui est parvenu à monter
sur la plus haute marche du podium face à
l’armada des crossmen du Centre de
regroupement et de préparation des
équipes sportives militaires (CREPSM).
Dans une course qui s’est décomptée dans
les derniers yards, le vainqueur du jour a
accéléré au bon moment pour franchir la
ligne d’arrivée en premier devant
Kheireddine Bourouina (CREPSM),
donné grand favori, et Ramdane Ouarghi
(FAA). Pour rappel, la ville d’El Bahia,

hôte des Jeux méditerranéens 2021, a eu
l’insigne honneur d’organiser cette joute,
28e ans après la dernière édition. Une com-
pétition qualificative pour les 6es

Championnats d’Afrique de Lomé, prévus
du 6 au 8 avril, marquée par la participa-
tion de 1.200 athlètes, toutes catégories
confondues.

Le CR Belouizdad a repris sa marche en
avant vers le titre, ce samedi, à l’occasion
de la 20e journée du Championnat natio-
nal de Ligue 1. Le CRB a dominé la JS
Kabylie, alors que l’ES Sétif s’est instal-
lée sur le podium en disposant du NA
Husseïn Dey. À l’aller comme au retour,
le Chabab a réservé le même tarif à la
JSK, ou presque. Dans cette affiche au
sommet, les Rouge et Blanc n’ont eu
besoin que d’une mi-temps pour boucler
l’affaire (3-1). Les protégés de Dumas ont
débloqué la situation tôt dans cette
confrontation en marquant à la 11e
minute par Belahouel, sur penalty.
Bouchar s’est chargé de doubler la mise
d’une tête rageuse à la 42e minute, avant
de voir Souibah corser la mise dans le
temps additionnel à l’issue d’un joli raid
solitaire (45+2’). En seconde période, les
Canaris, irréguliers dans leurs presta-

tions, ont réussi à réduire l’écart à la 71e

minute par Hamroun, sur penalty. Avec
39 points à son actif, le CRB compte dés-
ormais cinq unités d’avance sur le MC
Alger (2e – 34 pts). Le Doyen a été accro-
ché à domicile par une équipe du MC
Oran (1-1), très efficace hors de ses bases.
L’ES Sétif s’invite dans la course au titre
et ce n’est guère une surprise. Invaincus
depuis la 13e journée, avec une super série
de 7 victoires et 1 nul, les Sétifiens réali-
sent une remontrée spectaculaire et
s’installent sur la 3e marche du podium
(33 pts) après avoir pris le meilleur sur le
NA Husseïn Dey (2-0), lanterne rouge.
De son côté, le CS Constantine ne sait
plus gagner à domicile. Tenus en échec
par le NA Magra (1-1), les Sanafir
n’arrivent plus à s’imposer au stade
Chahid- Hamlaoui pour la quatrième sor-
tie de suite.

Dans les autres rencontres, l’AS Aïn-
M’lila et la JS Saoura ont conforté leurs
positions dans le ventre mou du tableau
en battant le CA Bordj Bou Arreridj (2-0)
et l’USM Alger (1-0), alors que l’US
Biskra a réalisé le hold-up du jour en
ramenant les trois points de leur déplace-
ment à Sidi Bel Abbès face à l’USMBA
(0-1). Un succès qui fait beaucoup de bien
aux gars des Zibans en leur permettant de
quitter la zone rouge (14e – 21 pts).
En match avancé de cette 20e manche, dis-
puté jeudi, le Paradou AC est allé gagner
sur la pelouse de l’ASO Chlef (0-1).
Grâce à ce succès, ô combien important
dans la lutte pour le maintien, le Paradou
AC gagne deux places et passe du 12e au
10e rang (25 pts).

21e JOURNÉE
DE LA LIGUE 2

Statu quo en tête
du classement

La 21e journée du Championnat national
de Ligue 2, disputée ce samedi, n’a rien
apporté de nouveau dans le haut du
tableau, notamment, après le résultat nul
enregistré dans l’affiche de cette manche
jouée entre le WATlemcen et l’O Médéa.
En effet, la formation de la capitale des
Zibans a raté l’occasion de rejoindre son
adversaire du jour en tête du classement.
Pour sa part, la JSM Skikda est revenue
à hauteur du WAT grâce à son précieux
succès arraché en déplacement face à
l’Amel Boussaâda. De leur côté, le RC
Arbaâ et le RC Relizane ont cartonné à
domicile en étrillant respectivement le
DRB Tadjenanet et l’AS Khroub.
Le MCE Eulma et l’ASM Oran ont, eux
aussi, réussi leurs sorties en réalisant
l’essentiel contre le MO Béjaïa, premier
relégable, et le MC Saïda . Dans la lutte
pour le maintien, la bonne opération du
jour est à mettre à l’actif de la JSM
Béjaïa. Tombeurs de l’USM El Harrach ,
lanterne rouge, les Vert et Rouge de la
Soummam quittent la zone rouge et
remontent à la 13e position (24 pts).

MOULDI AÏSSAOUI, ANCIEN PRÉSIDENT DE L’USM ALGER :

"Je ne vois pas pourquoi on bloque Serport"

CROSS-COUNTRY

Hamza Hadjlaoui et Amina Bettiche sacrés champions d’Algérie

CHAMPIONNAT DE LIGUE 1

Le Chabab sur sa lancée, l’ESS sur le podium

Actuellement, la station
climatique de Tala Guilef
dispose de 8 sujets adultes de
pin noir et 25 sujets chétifs à
cause du broutage par le
cheptel et enfin 57 semis de
pin noir, plantés dans des
endroits à l’abri du bétail.

PAR BOUZIANE MEHDI

P as moins de 22 plants de pin
noir, une espèce endémique au
Djurdjura, ont été "plantés dans

la réserve intégrale de Lainsar-
Inedjarene dans le secteur de Tala-
Guilef, Parc national du Djurdjura
(PND)", a indiqué le chef du secteur
de ce parc, Abdelaziz Mehdi, préci-
sant que "ces plants de pin noir ont été
élevés dans la pépinière de la station
de l’Institut national des recherches
forestières (INRF) d'Azazga".
Selon l’APS, le même responsable a

ajouté que le but de cette opération est
de "multiplier cette espèce endémique
au Djurdjura, qui se trouve originelle-
ment dans la réserve de Tigounatine,
dans la forêt de Tikjda, et ce, dans le
but de la préserver".
S’agissant de la réussite de cette opé-
ration, Mehdi Abdelaziz a relevé le
problème de "broutage des jeunes
plants par le cheptel à l’intérieur
même du Parc national du Djurdjura,
ce qui empêche la croissance des
jeunes arbres. Pour contourner ce
problème, le secteur de Tala-Guilef a
inspecté des endroits non fréquentés
par ces animaux d’élevage afin de les
destiner à recevoir des plantations de
pin noir".
Le secteur de Tala-Guilef du Parc
national du Djurdjura avait déjà lancé
des opérations similaires, notamment
à Ath-Ouabane et à Tala-Rana, a rap-
pelé l’APS.
Actuellement, la station climatique de
Tala-Guilef dispose de "8 sujets
adultes de pin noir et 25 sujets de pin

noir chétifs broutés par le cheptel et
57 semis de pin noir, plantés dans des
endroits à l’abri du bétail", a affirmé
Mehdi Abdelaziz, ajoutant que
"d’autres espèces plantées par le per-
sonnel du secteur de Tala-Guilef y
sont aussi dénombrées dont 12 sapins
de Numidie adultes, 8 jeunes sapins
plantés en septembre dernier, 10 bou-
tures de sureau noir (Sambucus
nigra), et qui est une espèce très rare
au Djurdjura".
D’ autre part, le même responsable a
déclaré que dans "cette démarche de
préservation des espèces endémiques,
rares ou très rares du Djurdjura, ce
même secteur de Tala-Guilef du PND
a remis à la station de l’INRF
d’Azazga, des graines de quatre
espèces qui sont le sapin de Numidie,
le sorbier torminal et d’érable à
feuilles obtuses ainsi que 10 boutures
de sureau noir, qui sont des espèces
très caractéristiques et très rares
méritant d’être reproduites".

B. M.

Le directeur local de la pêche et des
ressources halieutiques, Samer Djilali,
a annoncé, lundi 17 février, qu’une
opération de pêche d'essence "préven-
tive" sera lancée dans les barrages
d’Aïn-Defla dans le but d'y assurer un
meilleur équilibre biologique suite à la
baisse du niveau des eaux qui y sont
emmagasinées, expliquant que dans le
but d'assurer un meilleur équilibre
biologique des barrages de la wilaya
d’Aïn- Defla, dont le niveau a consi-
dérablement baissé consécutivement
au stress hydrique enregistré depuis
des mois, la direction du secteur
compte, d'ici à quelques jours, y lan-
cer une opération de pêche revêtant un
cachet préventif.
Selon l’APS, Samer Djilali a fait

savoir "qu’en plus de l'équilibre biolo-
gique qu'elle est censée assurer,
l'opération permettra d'anticiper sur
les cas de mortalité de poissons, et il a
fait état d'un plan de coordination
entre différentes directions impliquées
dans cette démarche et d'une réunion
ayant regroupé récemment les respon-
sables d'exploitation des 6 barrages
que compte la wilaya, ainsi que ceux
des directions de l'environnement, des
ressources en eau, et de la pêche et
des ressources halieutiques, dans le
but de finaliser le programme de
l'action à entreprendre".
L'opération "touchera dans un pre-
mier temps les barrages dont la baisse
du niveau d'eau est criante, faisant
remarquer que la priorité sera donnée

à ceux de Harraza (commune de
Djellida) et Ouled-Mellouk" dans la
commune d'El-Mayenne, a précisé le
même responsable, signalant que
"l'opération touchera les six barrages
de la wilaya mais l'urgence concerne
ceux de Harraza et d’Ouled-Mellouk
emmagasinant respectivement 4 et 13
millions m3, sachant que leur capacité
de stockage est de 17 et 173 millions
m3".
Il est "impératif de diminuer la bio-
masse dans les barrages en question",
a estimé M. Samer, expliquant que "le
risque de mortalité du poisson est
grand, exacerbé qu'il est par la cha-
leur sévissant à la mi-journée".

APS

MIDI LIBRE
N° 3933 | Lundi 2 mars 20208

ALGER
116.799

consultations
spécialisées
enregistrées

au CPMC
116.799 consultations spéciali-
sées et plus de 19.000 traite-
ments de radiothérapie ont été
réalisés en 2019 au niveau du
Centre Pierre-et-Marie-Curie
(CPMC) d’Alger.
4.000 actes opératoires et près
de 44.000 analyses d’anapath y
ont également été effectués.
Sur les 116.799 personnes
consultées, 11.669 sont passées
par le service de chirurgie A qui
réunit diverses spécialités de la
chirurgie oncologique, c’est le
service de chirurgie B, dédié à
la sénologie qui a accueilli le
plus grand nombre de patientes.
7.389 patients ont été consultés
en oncologie médicale (chimio-
thérapie) et 21.220 en hémato-
logie, en sus des 6.372 consul-
tations pour des greffes de la
moelle osseuse, ainsi que
41.646 autres en endocrinolo-
gie.
Par ailleurs, 5.990 patients ont
été consultés en anesthésie
post-opératoire, alors que 6.215
autres ont été pris en charge au
niveau du service de chirurgie
C, également en externe (cli-
nique ex-rue Debussy), toutes
spécialités confondues.
En outre, pas moins de 777.508
examens de biochimie y ont
été réalisés, 226.634 autres en
hématologie, 11.476 en bacté-
riologie, 47.044 en immuno-
sérologie (hépatites) et, enfin,
56.389 en hormonologie. Il ne
faut pas perdre de vue qu’avec
la radiothérapie les examens
d’anapath sont essentiels dans
le processus de prise en charge
du cancer.

OUARGLA
2.386 nouveaux
inscrits dans les

centres de formation
2.386 nouveaux inscrits sont
enregistrés au niveau des cen-
tres de la formation profession-
nelle de la wilaya d’Ouargla, en
prévision de la session de
février. Ils se répartissent entre
1.705 inscrits pour une forma-
tion diplômante, dont 426
filles, et 681 inscrits pour une
formation qualifiante, dont 508
filles. Au total, 7.804 places
pédagogiques sont offertes
pour la session de février, dont
5.222 dans la wilaya d’Ouargla
et 2.582 dans celle de
Touggourt, avec 4.904 postes
pour la formation diplômante et
2.900 autres pour la formation
qualifiante.

APS

TALA-GUILEF, ESPÈCE ENDÉMIQUE DU PARC NATIONAL DU DJURDJURA

Plantation de 22 plants
de pin noir

AÏN-DEFLA, ÉQUILIBRE BIOLOGIQUE DES BARRAGES DE LA WILAYA

Opération de pêche préventive



La plage de Madagh renferme
des paysages naturels, dont
une forêt, et remplit les
conditions d'hygiène et de
propreté qui font que de
nombreux estivants la
fréquentent, en plus de la
qualité de son eau pour la
baignade.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n prévision de la saison estivale
2020, la plage de Madagh située
à l’ouest de la wilaya d’Oran a

été "choisie comme modèle car dispo-
sant de tous les moyens souhaités", a
indiqué la direction du tourisme et de
l'artisanat.
Actuellement, la commission de
wilaya chargée de la préparation de la
saison estivale 2020 œuvre à faire de
Madagh une plage modèle disposant
de tous les moyens et de conditions de
repos et de divertissement, notamment
le traçage des pistes, l’animation
sportive et culturelle, l'hygiène, la
plaisance (jet ski) et autres commodi-
tés conformément à la loi en vigueur,
a souligné le chef de service contrôle
et suivi des activités touristiques.
Mourad Boudjenane a souligné que la
plage de Madagh "renferme des pay-
sages naturels, dont une forêt, et rem-
plit les conditions d'hygiène et de pro-
preté qui font que de nombreux esti-

vants la fréquentent, en plus de la
qualité de son eau bonne pour la bai-
gnade, relevant qu’en cas de succès
de cette initiative qui vient en applica-
tion des recommandations de la
Direction générale du tourisme au
ministère de tutelle et du wali d’Oran,
la commission chargée de la prépara-
tion de la saison estivale envisage de
la généraliser à d’autres plages de la
capitale de l’Ouest algérien qui
compte 33 plages".
Par ailleurs, l’APS a fait savoir que la
commission, qui a effectué une sortie
du 2 au 6 février courant dans toutes
les plages de la wilaya, œuvre avec les
présidents d’APC et chefs de daïra à
lever les réserves et à remédier aux

lacunes en vue d’assurer une bonne
préparation de la saison estivale 2020,
annonçant que la nouveauté, cette
année, est l'étude avec les présidents
d’APC et chefs de daïra des réserves
et insuffisances dont celles des
tableaux luminaires à l’entrée de
chaque plage mettant en avant le nom
et la distance et renseignant sur la bai-
gnade (interdite ou autorisée), le
réaménagement des accès menant aux
plages, la pose de panneaux pour les
parkings affichant le tarif de station-
nement.
Pour lever toutes les réserves, une
deuxième sortie est prévue dans toutes
les communes côtières.

B. M.
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ORAN, SAISON ESTIVALE 2020

La plage de Madagh choisie
comme modèle

BIR EL-ATER
Protestation contre
la réalisation d’une

décharge de déchets
hospitaliers

Des dizaines d’habitants de la ville de
Bir el-Ater (120 kilomètres au sud de
Tébessa), des représentants
d’associations de la protection de
l’environnement et des membres du
Club vert ont protesté, vers la mi-
février, devant le siège de l’APC contre
la réalisation d’une décharge de déchets
spéciaux et déchets hospitaliers. Les
manifestants ont brandi des pancartes
sur lesquelles on pouvait lire notam-
ment : "Non à la confiscation de notre
droit à un environnement propre" et "Ne
jouez pas avec l’avenir des futures géné-
rations". Certains protestataires ont
déclaré à l’APS que "la réalisation de
cette décharge engendrera plusieurs pro-
blèmes environnementaux", soulignant
que les habitants de cette collectivité
locale réclament l’inscription et la réali-
sation des projets de développement
dans divers secteurs qui permettent de
créer de nouveaux postes d’emploi dans
cette commune du sud de la wilaya, qui
affiche un taux élevé de chômage. Ils
ont également appelé les autorités
locales à intervenir "immédiatement"
auprès de la tutelle afin d’annuler la réa-
lisation de cette décharge.
Pour rappel, les membres de l’APW ont
transmis, lors de la troisième session
ordinaire, une lettre de protestation pour
demander aux ministères de
l’Environnement, et de l’Industrie et des
Mines de revoir la décision de créer une
décharge de déchets dans cette région, à
cause "des problèmes qui peuvent être
provoqués", rappelant les résultats néga-
tifs et dangereux sur la population et
l’environnement.

MILA
Plantation de 250
hectares d’oliviers

La Conservation des forêts de la wilaya
de Mila a élaboré, au titre de l’exercice
2020, un programme de plantation de
plus de 250 hectares d’oliviers à travers
les zones montagneuses.
Le programme est destiné à la popula-
tion des zones montagneuses de la
wilaya de Mila, qui compte 22 com-
munes sur 32 situées en zones monta-
gneuses, notamment les jeunes agricul-
teurs qui disposent de surfaces évaluées
entre 0,5 et 1 hectares, chacun des agri-
culteurs bénéficiera de 55 à 110
arbustes.
L’exécution de ce programme a été
confiée à l’entreprise régionale du génie
rural Aurès à travers la réalisation des
projets de la wilaya de Mila, qui prendra
en charge par la suite les travaux
d’entretien et d’irrigation, faisant savoir
que cette opération, qui sera entamée le
mois de février prochain, se poursuivra
jusqu’au 22 mars 2020.
Ce programme vise à soutenir les habi-
tants des régions montagneuses et
contribuera à atteindre l’autosuffisance,
la création de l’emploi, ainsi que
l’encouragement de l’investissement
dans le domaine agricole, à l’instar de la
plantation d’arbres fruitiers et d’oliviers.
La wilaya de Mila dispose actuellement
d’une superficie estimée à 12. 000 hec-
tares réservés aux oliviers, dont une par-
tie importante est répartie sur les zones
montagneuses du nord de la wilaya.

APS

Une expérience pilote de plantation de
5.800 arbres fruitiers a été lancée,
mardi 25 février, dans la zone monta-
gneuse de Khanaba relevant de la
commune de Ben-Badis, 45 kilomè-
tres à l'est de Constantine, a annoncé
l’initiateur de l'opération.
"La mise en terre de 5.800 arbres frui-
tiers dans la région montagneuse de
Khenaba intervient après la mise en
valeur, par les agriculteurs locaux, de
ces terres", a expliqué à l’APS Aïssa
Kadri, en marge d’une journée d'étude
sur le développement durable et équi-
libré des territoires ruraux, organisée
par l'association locale de développe-
ment rural et de promotion de
l’investissement et la chambre
d’agriculture.
"Cette opération couronne près de 3
ans d’efforts continus pour la mise en
valeur des terres en jachère et la dif-
fusion d’une nouvelle culture dans les
régions montagneuses autre que celle
des activités pastorales".
Soulignant qu’une étude préalable a
permis d’établir une feuille de route
pour la mise en valeur et
l’exploitation de cette zone, M. Kadri

a indiqué que le "programme cible la
plantation de plus de 5.000 oliviers et
quelque 2.000 poiriers et pruniers en
coordination avec la chambre
d’agriculture et la conservation des
forêts".
L'initiateur de l'expérience a, par ail-
leurs, estimé que cette activité agri-
cole devrait contribuer à
l’amélioration des conditions de vie
des populations locales, avant
d’ajouter que l’intensification de
l’arboriculture en montagne
"requiert une attention particulière du
fait que la région de Khenaba est
sujette aux glissements de terrain et
autres phénomènes naturels".
Pour sa part, le directeur de la conser-
vation des forêts de Constantine,
Moussa Chenafi, a fait part de la
volonté de son administration
d’accompagner tous les agriculteurs
dans ce que l'on appelle les "zones
d'ombre" dans la wilaya, en délivrant
des concessions d'exploitation des
zones forestières à raison de 10 à 20
hectares par agriculteur, dans le but
d'y intensifier l’arboriculture, mais
aussi l’oléiculture et l’apiculture qui

se sont, a-t-il soutenu, "imposées
comme une source de revenus et
d’emploi pour les familles de ces
régions éloignées".
Le directeur de la chambre
d’agriculture de la wilaya de
Constantine, Mahmoud Belbdajoui, a,
pour sa part, indiqué que le "soutien
apporté aux agriculteurs s’inscrit
dans la volonté de cette chambre à
promouvoir l’agriculture de mon-
tagne et à aider les populations
locales à s’établir sur leurs terres,
avant de faire état de la création de
plusieurs sessions de formation agri-
coles dans ce domaine".
Concernant la valorisation de
l'agriculture en zone montagneuse, le
président de l'association locale de
développement rural et de promotion
de l’investissement, Badis Filali, a
appelé les agriculteurs à s'organiser
en coopératives et en associations
actives sur le terrain pour créer de
nouveaux investissements agricoles
dans ce domaine.

APS

CONSTANTINE, ZONE MONTAGNEUSE DE KHANABA

Expérience pilote de plantation
de 5.800 arbres fruitiers
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D e la France à la Chine, en passant
par les Etats-Unis et l’Egypte, les
plus grands diffuseurs se battent

pour obtenir les droits de diffusion de ce
rendez-vous d’exception.

L’histoire chargée du Clásico
Pour comprendre la rivalité entre les deux
clubs, il faut remonter à la période fran-
quiste, durant laquelle la ville de Madrid
était le siège du gouvernement, d’une
Espagne dont Franco souhaitait garantir la
force par l’unité. A l’époque, Barcelone
bataillait déjà pour obtenir son indépen-
dance. Aujourd’hui encore, cette partie
revêt une importance qui transcende le
football et atteint parfois le niveau poli-
tique.

Une rencontre de football
avant tout

Fernando Hierro, illustre défenseur et
capitaine du Real Madrid, se souvient de
son premier Clásico. “Bien sûr que je
m’en souviens, nous avions perdu 1-0 !”,
dit-il. Et de poursuivre : “Tout peut se
passer durant ce match : nous avons perdu
en étant champions, et nous avons gagné
quand personne ne nous attendait… C’est
un match spécial qui booste particulière-
ment les joueurs”.
Cette année, comme souvent, ce duel sera
décisif. Le Real Madrid, qui vient

d’enchaîner deux défaites consécutives (la
dernière étant survenue à domicile contre
Manchester City en Ligue des
Champions), a l’occasion de se racheter
auprès de ses supporters, et même de
dépasser son meilleur ennemi. En effet, le
Barça dispose de seulement deux points
d’avance sur le club de la capitale. C’est
donc un match à fort enjeu sportif avant
tout.

Une exposition médiatique
globale

Sur le terrain de l’exposition médiatique,
le Clásico bat tous les records. Avec 650
millions de téléspectateurs et 700 mil-
lions de personnes touchées via les
réseaux sociaux, le Clásico est vu par près
d’une personne sur dix, à travers le
monde. Pour ce faire, La Liga s’est assu-
rée qu’un maximum de diffuseurs puissent
le retransmettre. En conséquence, pas
moins de 183 pays permettent aux fans de
football, d’assister à la rencontre en direct.
Afin de propager la passion du Clasico à
travers le monde, La Liga met en place,
avec ses partenaires, des actions
d’activation à travers le monde. “Nous
essayons de créer de la connexion avec les
fans internationaux”, nous dit Oscar
Mayo, Business and International
Development Director & Chairman’s
Office à LaLiga. “Les fans méritent

l’expérience live la plus réaliste possi-
ble”, poursuit-il. La Liga organise par
exemple, des diffusions du Clásico dans
des salles de cinéma en Pologne, en
Belgique ou encore au Sénégal.

Des moyens techniques
à la hauteur

Outre ses stars sur le terrain (Messi,
Benzema, Griezmann…), et en dehors
(Zidane…), le Clásico domine également
la concurrence par ses moyens techniques
à la pointe de l’innovation. Pour ne rien
rater de l’action et des réactions, une tren-
taine de caméras seront utilisées : cinq
pour les ultra ralentis, deux pour suivre
les joueurs clés de chaque équipe, deux
pour les entraîneurs et même une caméra
embarquée dans un hélicoptère.
Chacune de ces rencontres donc donneront
véritablement lieu à une production télé-
visuelle, à la hauteur de grands films. Le
football est élevé au rang de performance
technologique et d’art cinématographique.
Le Clásico est donc un spectacle qui
dépasse le cadre du sport, et utilise les
best practices du business et de
l’entertainment, pour maintenir sa posi-
tion dominante sur son marché.

Sur le banc, au coup d'envoi face à
Manchester United, Djibril Sidibé est
entré en jeu dès la 28e minute de jeu, en
remplaçant Seamus Coleman, qui s'est
blessé.
Djibril Sidibé n'aura, ce dimanche, pas
mis si longtemps à fouler la pelouse de

Goodison Park. Placé sur le banc par
Carlo Ancelotti pour la réception de
Manchester United, l'international français
est entré en jeu dès la 28e minute. Le laté-
ral droit d'Everton a en effet remplacé
Seamus Coleman, le capitaine des Toffees,
qui s'est blessé.

CLÁSICO

Un spectacle qui dépasse
le Football

EVERTON

Djibril Sidibé remplace Seamus
Coleman, blessé contre

Manchester United

Le Clásico, rencontre sportive entre les deux plus grands clubs espagnols de football, le Real
Madrid et le FC Barcelone, est devenue la référence mondiale en la matière. C’est en effet, le

match de championnat le plus suivi autour du globe.

"PAS LA PLUS GRANDE
CATASTROPHE DU FOOTBALL

MONDIAL"

Klopp relativise
après la défaite

de Liverpool
Liverpool a concédé son premier
revers en championnat, depuis 44
rencontres, en s'inclinant devant
Watford (3-0), et son coach Jürgen
Klopp accuse le coup, mais pense
surtout à rebondir au plus vite.
Sèchement battu samedi par
Watford (3-0), avant-dernier avant
le match, après 44 rencontres de
championnat sans défaite,
Liverpool ne doit pas se relâcher,
car la course au titre "n'est pas
finie", a averti l'entraîneur Jürgen
Klopp. "Ce qu'ont fait les garçons
jusqu'ici est exceptionnel, mais ce
n'est pas fini !", a lancé le coach
allemand, oscillant entre remobili-
sation et volonté de ne pas drama-
tiser, même si son équipe n'avait
plus perdu en Premier League
depuis le 3 janvier 2019, et un
revers sur la pelouse de
Manchester City (2-1).
"Nous n'espérions pas gagner
autant de matches. Cela n'a jamais
été facile et ce ne sera jamais
facile, mais maintenant il faut
continuer", a-t-il ajouté.
L'entraîneur n'a pas caché que
l'accumulation des matches, dans
un championnat qui continue à ne
pas offrir de vraie trêve hivernale à
ses joueurs, pèse sur les orga-
nismes et les têtes. "La forme (phy-
sique) n'est jamais acquise. Nous
nous sommes battus contre toutes
les sensations de notre corps. Nous
nous sommes battus contre tout, et
c'est pour cela que nous avons
autant de points", a-t-il souligné.

“Tout le monde se bat
comme un dingue”

"La plus grande surprise, pour
moi, est de voir que ce Watford
lutte contre la relégation. On est
dans la période où tout le monde se
bat comme un dingue", a encore
noté le technicien allemand. "Nous
ne pensons pas que (cette défaite)
soit la plus grande catastrophe du
football mondial. Nous accusons
vraiment le coup de cette défaite,
mais maintenant nous avons
l'occasion de montrer à nouveau
notre capacité de réaction", a-t-il
toutefois complété.
De son côté, le défenseur central
Virgil van Dijk a estimé, qu'il
n'était "pas acceptable de perdre 3-
0" à Watford. "Bravo à Watford, ils
l'ont mérité. C'est une défaite diffi-
cile à avaler (...) Nous allons
devoir nous améliorer et nous
allons le faire", a-t-il poursuivi.
Avec 22 points d'avance sur
Manchester City ,qui a encore 11
matches à jouer, Liverpool, qui
n'en a plus que 10, garde une
avance très confortable pour
s'assurer un premier titre de cham-
pion d'Angleterre, depuis 30 ans.



Annulée en 2019, en raison de
la conjoncture sociopolitique
du pays, cette édition revêt un
caractère de "rattrapage", a
souligné le directeur de la
culture de la wilaya de Béjaïa,
qui se réjouit de son retour
dans le paysage culturel et
artistique de la région et sa
pérennisation en son sein.

Q uelque 38 artistes ont été retenus
pour animer, à Béjaïa, la 11e édition
du Festival culturel local et de la

chanson Kabyle, dont le coup d’envoi est
prévu jeudi après-midi au Théâtre régional
de la ville, a annoncé le commissaire de la
manifestation, Abdi Yazid, plus connu
sous son nom d’artiste "Azifas".
L’essentiel des participants sera représenté
par la gente féminine, qui au-delà de
l’évènement, a été privilégiée, en raison de
la coïncidence de cette rencontre avec les
festivités du 8 Mars, célébrant la Journée
de la femme et qui, hasard du calendrier, a
été choisie pour y accueillir la cérémonie
de clôture.
Plusieurs autres artistes ont fait acte de
candidature pour y prendre part, mais il n’a
pas été possible de prendre l’ensemble, à
cause des moyens limités alloués a cette
édition, a-t-il expliqué, précisant qu’à ce
titre, "la manifestation n’a été dotée que de
4 millions de dinars, dont 3 accordés par le

ministère de tutelle et un de l’Onda".
Cette enveloppe paraît "modeste", au
regard des ambitions et de l’impact du fes-
tival, lequel au-delà, de son aspect divertis-
sant, est entrevu comme un creuset
d’expression pour les talents et autres
artistes de la région et "une opportunité
offerte à chacun pour confirmer ou
s’affirmer", dira à ce propos le chanteur
Boudjemmaâ Agraw.
Pour autant, en attendant la concrétisation
d’une promesse de la municipalité de
Béjaïa pour apporter sa contribution, mais
sans en préciser la nature, les organisateurs
restent très optimistes pour en faire un
grand succès. A ce titre, il est annoncé
l’organisation durant ces quatre journées
pas moins de six plateaux, dont deux à
l’extérieur de la grande salle du théâtre en
guise d’animation de proximité, une
ouverture avec des spectacles de rue,
notamment des chants et danses folklo-
riques, et l’implication à l’ambiance géné-
rale de toutes figures montantes de la chan-
son locale.
Il s’agit, entre autres, de Thanina, Drifa
Hennad, Samy, Nesrine, Wissam et de
Cyrta, avec la présence, à titre exception-
nel, de la star Malika Doumrane, invitée
expressément pour venir rendre hommage
à la défunte Djamila, décédée récemment
au bout d’une carrière flamboyante. Le bal-
let de danse de la maison de la culture est
attendu également pour donner plus d’éclat
à l’évènement.
Loupée en 2019, en raison de la conjonc-
ture sociopolitique du pays, cette édition

revêt un caractère de "rattrapage", a souli-
gné le directeur de la culture de la wilaya
de Bejaia, qui se réjouit de son retour dans
le paysage culturel et artistique de la
région et sa pérennisation en son sein.
Pour le directeur de la culture, la nomina-
tion d’un nouveau commissaire, en la per-
sonne "d’Azifas", en remplacement de
Boudjemâa, animateur radio, en est un
"signe fort", d’autant qu’une pléiade
d’artistes en ont apporté leur adhésion et
leur soutien, a-t-il dit.
Parallèlement à l’activité artistique retenue
au programme, plusieurs autres anima-
tions y sont retenues, dont une foule de
conférences dédiées à "l’évolution de la
chanson féminine Kabyle", "La liberté de
la femme exprimée dans la chanson
kabyle" et "le rôle de la radio dans la pro-
motion de la chanson féminine".
Cette manifestation artistique se fera éga-
lement concomitamment avec
l’organisation de plusieurs hommages à
rendre à des chanteurs locaux disparus ces
derniers mois, dont notamment Farid Ben
Ahmed, Abderazek Ghozlane et Hakim
Rahmani, tendrement appelé "le petit
Maâtoub".
Un programme varié et éclectique qui
donne de l’eau à la bouche et qui augure
déjà d’un réel succès. Pour peu, seulement,
que le public suive.
L’édition étant cette fois-ci rendue payante,
avec des tarifs d’accès à 200 dinars, et une
remise de 50 % pour les étudiants alors que
la gratuité sera accordée aux personnes aux
besoins spécifiques.
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FESTIVAL CULTUREL DE LA MUSIQUE ET DE LA CHANSON KABYLE À BÉJAÏA

38 artistes pour animer
la 11e édition

PROTÉGÉS EN 2019
Récupération

de plus de 1.200
biens culturels

Les services de Sûreté nationale ont
réussi, en 2019, à saisir et récupérer plus
de 1.200 biens culturels protégés volés au
niveau des sites archéologiques natio-
naux, a indiqué, samedi, un communiqué
de la Direction générale de la sûreté natio-
nale (DGSN). Les brigades spécialisées de
la police judiciaire avaient réussi, en
2019, à saisir et récupérer "un total de
1.203 biens culturels protégés de diffé-
rents types, dont 1.179 anciennes pièces
de monnaie", note le communiqué.
Durant la même année, 31 affaires impli-
quant 50 individus, dont deux étrangers,
ont été traitées, ajoute la même source.
La coordination internationale avec les
secteurs ministériels concernés et les ser-
vices internationaux de police, à l'instar
d'Interpol, a permis de résoudre plusieurs
affaires et récupérer des biens culturels
protégés, rappelle le communiqué. A tra-
vers la lutte contre les crimes d'atteinte
aux biens culturels matériels et immaté-
riels, en coordination avec les différents
secteurs ministériels concernés, la DGSN
vise "la mise en application de la loi et la
contribution effective à la préservation et
à la sauvegarde du legs culturel et histo-
rique de l'Algérie", conclut la source.

Le bédéiste Mohamed
Aram n’est plus

Le bédéiste et réalisateur de film
d’animation Mohamed Aram vient de
nous quitter, en cette soirée de samedi à
dimanche, à l'âge de 86 ans, a-t-on appris
auprès de ses proches.
Ainsi, le 9e art algérien vient de perdre un
de ses grands noms, un des fondateurs de
la revue "M'Quidèch". Il y a lieu de rappe-
ler que MohamedAram commence à dessi-
ner dans une revue de la police en 1962, il
fait ses premiers débuts auCentre national
du cinéma et à la Radiotélévision algé-
rienne, institutions pour lesquelles il réa-
lise plusieurs dessins animés. En publiant
du 19 mars au 20 août 1967 dans Algérie
actualités, Naâr, une sirène à Sidi Ferruch,
il édite la première BD algérienne de
l'histoire (l'histoire sera reprise en 1992
dans L'opinion). En 1968, il participe à la
création de M'Quidèch, puis crée les
revues pour enfants Guenifeld et Adnane.
Il a aussi illustré plus d'une dizaine de
contes pour enfants et d'autres dessins
animés. Aram a publié trois albums de BD
: l'un pour les enfants, "Les aventures de
Bartalache" (1989), un autre sur la lutte de
libération algérienne, "La bataille"
(1981) et un troisième intitulé "Les aven-
tures de Seroûn". "Qui a volé les couleurs
du papillon ?" (2013) qui traite des bien-
faits de l'huile d'olive !

À l’occasion de la Journée internationale des
droits de la femme, la cinémathèque algé-
rienne (Alger) met en place un cycle nommé
« La femme au cinéma » et ce, du 1er au 8
mars. Des films réalisés dans leur grande
majorité par des femmes et/ou traitant des
femmes seront projetés du 1er au 8 mars à la
Cinémathèque algérienne (Alger-Centre). «
Nouba des femmes du Mont Chenoua »
d’Assia Djebar, en version numérisée, ainsi
que « Cinéma algérien, un nouveau souffle »
de Mounia Meddour seront ainsi au pro-
gramme.
« Elles », un documentaire de 1966 où des
jeunes lycéennes sont interrogées sur
l’avenir de l’Algérie, est également pro-
grammé aux côtés de « Rachida » de Yamina
Bachir Chouikh.
La fin du cycle « La femme au cinéma » sera
marquée par une rencontre organisée par le
réseau Wassila le 7 mars. Une rencontre sui-

vie d’un débat avec des réalisatrices algé-
riennes aura pour sa part lieu le 8 mars.

Programme du cycle
Lundi 02 mars
13h00 : « Cinéma algérien, un nouveau
souffle » de Mounia Meddour (doc, 52 min)
14h00 : « Khadra et les autres » de Merad,
Sihem (Doc 30 mn)
15h00 : « Yemma » de Djamila Sahraoui
(ALg)
17h00 : « Rachida » de Yamina Bachir
Chouikh (Alg) 100 mn
Mardi 03 mars
13h00 : «Inchallah dimanche » de Yamina
Benguigui (Fr-ALG)
15h00 : « Kedach thabni » de Fatma Zohra
Zaamoum (ALG)
17h00 : « Cinéma algérien, un nouveau
souffle » de Mounia Meddour (doc, 52 min)
Mercredi 4 mars « cinéma de femmes dans

le monde »
13h00 : « A cinq heures de l’après-midi »
de Samira Makhlabaf (Iran) 1h45
15h00 : « Et maintenant on va où ? » de
Nadine Labaki (Liban) 1h52
17h00 : « La cinquième corde » de Selma
Bergag (Maroc) 1h38
Jeudi 5 mars « les films de réalisateurs sur
les femmes »
13h00 : « 4 mois, 3 semaines et deux jours
» de Christian Mungiu (Roumanie) (Oscar
2007)
15h00 : « La citadelle » de Mohamed
Chouikh (Alg)
17h00 : « Couleur pourpre » de Steven
Spileberg (USA) 1h48
Samedi 07 mars :
Programme organisé par le réseau Wassila à
l’occasion de la Journée internationale de la
femme de 14h à 17h.
-Slam 1 Ludmilla

-Clip sur le harcèlement et hommage à
Nabila Djahnine produit par le Carré
-2e slam Dihya
-Diaporama de photos de femmes durant le
hirak
-3e slam Lyna
-Film « Essitar » de Kahina Zina
Débat
Dimanche 8 mars
13h00 : Quatre courts métrages de
cinéastes algérienne (Mounia Meddour,
Yasmine Chouikh et Fatma Zohra
Zaamoum)
15h00 : « Nouba des femmes du Mont
Chenoua » de Assia Djebbar (Version numé-
risée)
16h00 : « Femmes d’Alger » de Kamel
Dehane (version numérisée)
Suivi d’un débat en présence de femmes
cinéastes algériennes

“La femme au cinéma” du 1er au 8 mars à Alger

L'armée somalienne a pris
d'assaut dans la nuit de
vendredi à samedi le camp où
s'était repliée une milice
soufie, dont les membres et
responsables se sont rendus
après une journée de combats
meurtriers.

L es forces somaliennes "ont pris le
plein contrôle de la base de la
milice et la situation est normale

maintenant. Les dirigeants de la
milice soufi se sont rendus", a en effet
déclaré à l'AFP Abdullahi Ahmed, un
commandant de l'armée somalienne.
Des combats, opposant l'armée du
gouvernement fédéral à la milice soufi
Ahlu Sunna Wal Jamaa (ASWJ) en
raison d'un contentieux lié aux der-
nières élections régionales, avaient
éclaté jeudi soir à Dhusamareb, capi-
tale de la région semi-autonome du
Galmudug.
Ils s'étaient intensifiés le lendemain et
un notable local, Mohamed Moalim

Adan, joint au téléphone, avait indi-
qué à l'AFP qu'au moins 12 personnes
avaient été tuées vendredi, dont des
civils, et plus de 20 blessées.
Le Parlement du Galmudug avait élu
début février président de la région
Ahmed Abdi Kariye, un ancien minis-
tre connu sous le surnom de Qoor-
Qoor, soutenu par le gouvernement
fédéral. Le processus électoral avait

été dénoncé par le chef d'ASW,
Sheikh Mohamed Shakir, qui s'était
autoproclamé président. Un ancien
président du Galmudug, Ahmed
Duale, avait aussi revendiqué la vic-
toire en formant son propre
Parlement. "Les combattants soufi ont
été vaincus et ont rendu leurs armes.
Les forces somaliennes ont le contrôle
maintenant et la situation est à nou-

veau normale", a déclaré Fadumo
Warsame, un habitant de Dhusamareb.
Samedi matin, le sheikh Shakir a tenu
une conférence de presse, lors de
laquelle il a affirmé avoir "décidé de
faire un compromis en pensant aux
civils, après avoir compris que la
situation s'aggravait et conduisait à
encore plus de problèmes".
Le groupe soufi modéré a joué un rôle
majeur dans la lutte contre les isla-
mistes radicaux shebab, soutenus par
el-Qaïda, dans le Galmudug. Il a
contrôlé ces dix dernières années les
villes principales de la région, restée
grâce à lui largement à l'abri des
attaques des shebab.
En 2017, le sheikh Shakir avait
accepté de rejoindre l'administration
régionale, mais il s'en était plus tard
distancé en raison de désaccords avec
son président.
Il avait ensuite donné son accord à une
nouvelle élection soutenue par le gou-
vernement fédéral, avant de changer
d'avis et d'accuser ce dernier de mani-
puler le processus pour imposer une
personnalité qui lui soit fidèle.

Le vote du confiance du Parlement en
Irak a été de nouveau repoussé à
dimanche, a annoncé le Parlement
samedi, affirmant accéder à une
demande du Premier ministre désigné
Mohammed Allawi. D'abord réclamé
lundi dernier par M. Allawi, le vote a
ensuite été fixé à jeudi mais reporté à
l'issue d'une séance parlementaire
houleuse. Les députés devaient se
retrouver samedi pour voter, ministre
par ministre, la confiance au gouver-
nement de M. Allawi.
Dans la nuit de samedi à dimanche
toutefois, le chef du Parlement,
Mohammed al-Halboussi, a annoncé
dans un communiqué "approuver la
demande du Premier ministre désigné
de reporter la séance extraordinaire

du Parlement (...) à dimanche".
Dimanche est le dernier délai constitu-
tionnel accordé à M. Allawi, déjà
refusé catégoriquement par la rue qui
estime qu'il appartient à la classe diri-
geante inamovible qu'elle entend ren-
verser. S'il échoue dimanche à faire
accepter son gouvernement au
Parlement, alors le président de la
République Barham Saleh aura le
droit, constitutionnellement,
d'imposer aux partis politiques le can-
didat de son choix pour diriger le gou-
vernement, un cabinet censé être pro-
visoire et mener le pays vers des élec-
tions anticipées.
M. Allawi peine jusqu'ici à obtenir la
participation des minorités sunnite et
kurde dans son gouvernement.

La pomme de discorde entre partis
chiites d'un côté et sunnites et kurdes
de l'autre est la question des 5.200 sol-
dats américains déployés en Irak.
Les premiers ont voté au Parlement
leur expulsion tandis que les seconds
réclament qu'ils restent notamment
pour combattre les cellules clandes-
tines du groupe jihadiste Etat isla-
mique (EI) dans le pays.
A ces pressions, s'ajoute celle du tur-
bulent et versatile leader chiite
Moqtada Sadr. Ce dernier avait pré-
venu que si le Parlement n'accordait
pas sa confiance au gouvernement
cette semaine, il enverrait ses parti-
sans assiéger la Zone verte à Baghdad,
où se trouve le siège de l'Assemblée
ainsi que l'ambassade des États-Unis.

La Caroline du Sud est le quatrième
État américain à se prononcer dans le
cadre des primaires du parti démo-
crate. L’enjeu est crucial pour Joe
Biden. Le Président américain,
Donald Trump, lui, en a profité pour y
tenir un meeting ce vendredi soir. Il
fait le déplacement à chaque scrutin
du camp opposé.
Après ses piètres performances dans
l’Iowa, le New Hampshire et le
Nevada l’ancien vice-Président Joe
Biden doit absolument l’emporter s’il
veut rester dans la course. Pour y par-
venir, il compte sur le vote afro-amé-
ricain qui représente 60 % des élec-
teurs démocrates de l’État.
À la veille de chaque scrutin démo-

crate, le président vient lui faire une
démonstration de force dans l’État
concerné. Il galvanise ses troupes,
vante ses résultats et tourne les démo-
crates en ridicule. À Charleston ce
vendredi soir, Donald Trump a orga-
nisé une sorte de sondage lors de son
meeting pour consulter ses admira-
teurs sur le choix de son opposant à
venir.
"En fait il ne reste que deux candidats
: Joe Biden l’endormi et Bernie le fou.
Donc c’est un sondage. Contre qui
vais-je concourir ? Qui est le plus
facile à battre ? Prêt ? Bernie le fou ?
Ou Joe l’endormi ? Je ne sais pas, on
dirait que c’est Bernie le fou qui
l’emporte", a-t-il déclaré devant une

foule galvanisée. Sady Bitch assiste
pour la première fois à un meeting du
président. Elle est plus confiante que
jamais dans la victoire de Donald
Trump. "Les primaires démocrates
c’est une blague. C’est comme regar-
der un cirque. Ils ne parlent sérieuse-
ment d’aucun sujet qui compte. Les
démocrates ne proposent rien qui
puisse battre Trump".
Donald Trump a remporté avec une
large avance la Caroline du Sud en
2016 et compte bien la conserver.
C’est ce qu’il a rappelé avec force aux
Démocrates qui devaient samedi,
choisir leur candidat.

Agences
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SOMALIE

Une milice soufie dépose les armes
après de violents combats

IRAK

Nouveau report de l'échéance pour se doter d'un gouvernement

ÉTATS-UNIS

Trump en Caroline du Sud avant la primaire démocrate

GUINÉE
La Cédéao et

l'UA renoncent
à leurs missions
d’observation
des scrutins

La Cédéao se désolidarise du pro-
cessus électoral en cours en Guinée.
Un sujet sur lequel l’Union africaine
affiche une ligne similaire. Dans un
communiqué publié ce vendredi, le
président de la Commission de l’UA
se dit : "préoccupé par les récents
développements pré électoraux en
Guinée". Il parle de "forte contro-
verse sur le fichier électoral" et rap-
pelle l'impossibilité du déploiement
de la mission des chefs d'État de la
Cédéao. L’organisation régionale a
en effet tenté d’envoyer une déléga-
tion de plusieurs chefs d’état à
Conakry pour y rencontrer le prési-
dent Condé - officiellement pour
porter un message de paix et de soli-
darité. Mission a laquelle le prési-
dent Condé a opposé une fin de non-
recevoir; en raison de ses engage-
ments et contraintes liés au calen-
drier électoral. En conséquence,
explique Moussa Faki Mahamat,
"l’UA rappelle la mission
d'observation qui était déployée
pour suivre les scrutins". D'après un
haut responsable de l'Union afri-
caine, le fichier électorale et le refus
de recevoir la délégation de la
Cédéao ont rendu impossible toute
caution de ces élections.
Agences
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Les 8es assises nationales du commis-
saire aux comptes auront lieu les 7 et
8 mars prochain dans la wilaya d’El-
Oued, a annoncé le président de la
Chambre nationale des commissaires
aux comptes (CNCC), Larbi
Redjimi, lors d’une conférence de
presse, tenue à Alger.
Le CNCC, qui compte plus de 2.500
membres à travers le territoire natio-
nal, vise à travers les assises des 7 et
8 mars "élaborer une plateforme de
propositions, de réglementation,
pour assurer la transparence et élar-

gir le champ d’action des commis-
saires aux comptes", indique Larbi
Redjimi. "Le CNCC va rassembler,
lors des assises, tout les cadres et
dirigeants des entreprises et sociétés,
publiques et privées, pour lancer un
programme de formation, de révi-
sions des textes de lois, ainsi que lan-
cer une mise à niveau aux standards
et normes internationaux", précise le
président du CNCC. D’ailleurs, il
regrette que dans la réglementation
actuelle, "il y a plus d’une cinquan-
taine de textes qui doivent être révi-

sée et même certains seront suppri-
més".
Pour la 8e édition des assises, la
Chambre nationale des commissaires
aux comptes a choisi le thème de "Le
commissaire aux comptes et la gou-
vernance d’entreprise". "le choix de
la thématique est primordial pour
nous, parce qu’ont constate de plus
en plus qu’il y a un grand déficit de
gérants, surtout pour les grandes
entreprises", déclare le président du
CNCC. Il
ajoute, que lors des assises du 7 et 8

mars, plusieurs pays, dont la Tunisie,
le Maroc et la France seront repré-
sentés, afin qu’il y ait un vrai partage
d’expériences.
Selon Larbi Redjimi, un "projet de
loi est en préparation pour permettre
une meilleure organisation du sec-
teur, mais aussi appuiera le dossier
de l’Algérie pour accéder aux norme
IPSAS (International Public Sector
Accounting Standards), prévu d’ici à
2023".
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La crise sanitaire s'étend en
Europe et fait craindre de
graves répercussions
économiques. Devant
l'absence de coordination au
niveau européen et la flambée
de nouveaux cas d'infection,
les Bourses ont de nouveau
plongé.

D es économistes anticipent une
récession en Italie et en
Allemagne. de la croissance

européenne et française, pourrait caler
dans les prochaines semaines avec le
coronavirus.
21 morts et 888 personnes infectées
par le coronavirus en Italie, plusieurs
dizaines en France et en Allemagne.
La crise sanitaire s'étend en Europe et
fait craindre de graves répercussions.
Des décès évidemment mais aussi des
conséquences économiques très néga-
tives. Au-delà de l'impact sanitaire ,
sur le plan de l'activité, l'épidémie de
coronavirus constitue en effet un choc
d'offre mais aussi un choc de
demande. Le choc d'offre, c'est le
potentiel confinement d'une partie de
la population qui paralyserait les
entreprises, notamment les usines. Ce
qui, en retour, affecterait la production
et pourrait désorganiser les processus
de production, comme dans
l'automobile, par exemple, une indus-
trie qui intègre de nombreux compo-
sants venant de l'étranger.
Le choc de demande tient lui, au fait
que, au fur et à mesure que l'économie
se répand, les comportements des
ménages pourraient changer. Il est
même possible que la consommation
cale. Or, "En Europe, jusqu'à présent,
ce sont les consommateurs et la
demande interne qui ont évité aux
économies de flancher", rappelle
Ludovic Subran, chef économiste de
l'assureur Allianz.

Plongée des marchés financiers
Les investisseurs ne s'y sont pas trom-
pés : les marchés actions européens

ont plongé d'environ 13 % cette
semaine. "L'absence de réponse pan-
européenne à la propagation de
l'épidémie de coronavirus en Italie est
inquiétante", considère Ludovic
Subran. "C'est d'ailleurs ce manque
de coopération et de coordination qui
explique la chute des marchés actions
cette semaine. Les investisseurs crai-
gnent que les gens restent chez eux,
consomment moins, ce qui serait un
choc déflationniste majeur". Pour le
chef économiste du groupe allemand,
"c'est ce choc de demande qui exige
une réponse de politique écono-
mique".
D'autant qu'entreprises et ménages
peuvent surréagir, ce qui crée poten-
tiellement un décalage entre le nom-
bre d'infections, somme toute limité
aujourd'hui, et l'impact macroécono-
mique.
D'autre part, comme l'explique
William De Vijlder, chef économiste
de BNP Paribas, "si les entreprises
sont dans l'incapacité de produire ou
d'expédier leur production, ou si elles
sont confrontées à une baisse de la
demande, des tensions peuvent appa-
raître en termes de besoin en fonds de
roulement". Les évolutions sur les
marchés financiers pourraient alors

jouer un rôle d'accélérateur et contri-
buer à la détérioration des perspec-
tives de croissance. C'est aussi ce cer-
cle vicieux qu'il faut casser. Là, tant la
banque centrale que la puissance
publique ont un rôle à jouer.

Un cas de force majeure
Vendredi, le gouvernement a annoncé
de nouvelles mesures pour aider les
entreprises et les salariés. Pour les
entreprises, le coronavirus sera
"considéré comme un cas de force
majeure", a déclaré le ministre de
l'Economie et des Finances, Bruno Le
Maire. Il promet que, "pour tous les
marchés publics de l'État, si jamais il
y a un retard de livraison de la part
des PME ou des entreprises, nous
n'appliquerons pas de pénalité".
Ensuite, le ministre a annoncé des
"possibilités de recours à l'activité
partielle et l'étalement des charges
sociales et fiscales pour les entre-
prises qui en auront besoin". Quant
aux salariés, ils pourront être arrêtés et
indemnisés Les parents d'enfants
confinés pourront aussi être mis en
arrêt maladie sans jour de carence et
avec une prise en charge au titre des
indemnités journalières de la Sécurité
sociale.

Un impact macroéconomique
difficile à chiffrer

L'impact macroéconomique reste, lui,,
difficile à estimer. Pour Denis
Ferrand, directeur général de l'institut
Rexecode, "l'épidémie a changé de
nature en se développant sur le sol
européen. Aujourd'hui, personne ne
peut avancer de chiffre précis sur
l'impact économique du coronavirus
en Europe".
Certains s'y risquent quand même. Par
exemple, les économistes de Bank of
America ont revu à la baisse leurs pré-
visions de croissance mondiale à 2,8
% cette année. Mais ils sont beaucoup
plus pessimistes pour la zone euro
puisqu'ils tablent sur une progression
du PIB de seulement 0,6 % cette
année, la plus mauvaise performance
depuis 2013. Sur le premier semestre,
la croissance serait nulle et
l'Allemagne et l'Italie connaîtraient
une récession. Le sort de la France
n'est pas beaucoup plus enviable. La
croissance atteindrait seulement 0,8 %
en 2020, alors que le gouvernement
anticipe encore une hausse du PIB de
1,2 %.
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L a raison des tensions économiques
actuelles au niveau de l’économie
mondiale, est que la Chine est devenue

un maillon central des chaînes de valeur, le
premier consommateur de la plupart des
produits de base et le premier partenaire
commercial de nombreux pays.

1.- Prenons à titre d’exemple quelques
segments stratégiques mesurant le poids de
la Chine.
- dans le textile-cuir-habillement sa part
dans la demande finale mondiale de la
Chine est près de 40 %
- dans la sidérurgie et la métallurgie envi-
ron de 29 %,(dans la sidérurgie la moitié
des capacités de production mondiales sont
en Chine)
- dans le secteur des machines 28 %
- dans la chimie et les produits minéraux
non-métalliques 24 %
- dans la filière chimie-pharmacie 16 %,
représentant 60 % de la production mon-
diale de paracétamol, 90 % de la produc-
tion de pénicilline et de 50 % de
l'ibuprofène
- environ 70 % des Smartphones vendus
dans le monde
- dans l'automobile, près de 20 % de la
valeur ajoutée de la demande mondiale
finale, C’est que la Chine est devenue four-
nisseur de composants pour toute la filière
mondiale, exportant en 2019 pour environ
70 milliards de dollars de pièces détachées
et accessoires automobiles,
- ayant misé sur le développement des
énergies renouvelables, elle domine
l'industrie des batteries, étant devenue
incontournable dans les composants des
véhicules électriques.
Selon une étude du mois de février 2020
parue dans Echos.fr, le pays représente au
sein de l’économie mondiale,
- en dépenses du tourisme 20 %
- pour la production de biens 19,7 %
- pour l’encours de crédit 19,6 %
- pour le commerce 13 %.
Du fait de l’épidémie, les perspectives de
croissance pour 2020, prévue à + 6 %, taux
déjà en retrait par rapport à 2019, il y a une
probabilité d’une baisse au moins à un
point de croissance, ce qui ramènerait la
croissance du PIB chinois 2020 au-dessous
de 5 %. D’après une étude menée par
l’Association des petites et moyennes
entreprises de Chine, le 14 février 2020, les
PME chinoises (dont la définition inclut,

selon les secteurs, des structures qui
emploient jusqu’à 3.000 personnes) contri-
buent à 60 % du produit intérieur brut - PIB
- et de 80 % des emplois en Chine. Les
mesures des autorités pour atténuer les
effets de la crise, comme la baisse du taux
d’intérêt, et aux banques publiques
d’assurer plus de liquidités suffiront-elles
en cas de prolongation de l’épidémie,
d’autant plus qu’un tiers des patrons esti-
ment que leur société ne peut survivre
qu’un mois dans les circonstances
actuelles, et un autre tiers, deux mois? La
baisse de la production en Chine perturbe
les chaînes d’approvisionnement du monde
entier, l’épidémie freinant la consomma-
tion, contribuant au ralentissement des
flux touristiques dont le nombre a décuplé
depuis 2003, dépensant 130 milliards de
dollars chaque année à l’étranger.

2.-Si l’épidémie du coronavirus venait à
s’accentuer, outre les coûts importants des
dépenses pour contrer cette maladie, nous
assisterions à des répercussions en chaîne
sur tous les segments de l’économie mon-
diale et notamment sur les cours mondiaux
du pétrole et des matières premières affec-
tant bon nombre de pays du tiers monde,
mono-exportateurs de matières premières.
Comme, devront être analysés minutieuse-
ment les effets psychologiques (psychose),
difficilement quantifiables qui influent sur
les comportements tant des ménages que
des managers. Le cuivre, thermomètre de
l’économie mondiale, a perdu de sa valeur
10 % depuis la mi-janvier, le zinc, et
l’aluminium 7 %, sans compter l’acier, le
plomb, le nickel. Parmi les métaux, seul
l’or, valeur refuge a connu une relative sta-
bilité. Selon S & P Global Platts, les raffi-
neries chinoises aurait réduit leur consom-
mation de 1 million de barils par jour en
février. Chez Goldman Sachs,
l’économiste Jeff Currie estime la baisse de
demande chinoise entre 2 et 3 millions de
barils par jour, le pire choc sur la demande
en dix ans. Alors que la Chine, selon le
bureau d'Etat des Statistiques (BES), pour
2019, a importé pour 506 millions de
tonnes de pétrole brut, 9,5 % au-dessus du
niveau de 2018, selon les données de
l'Administration générale des Douanes,
équivalent à 10,12 millions de barils par
jour (b / j), selon les calculs de Reuters
basés sur les données et les importations de
gaz GNL et pipelines ont augmenté de 6,9

% pour atteindre 96,56 millions de tonnes.
La Chine consomme en moyenne 14 mil-
lions de barils de pétrole par jour, soit 15 %
de la demande mondiale, avec une
demande de pétrole estimée à environ
11/12 % sur une demande mondiale en
2019 de 99,77 millions barils/jour (prévi-
sion en 2020 avant l’épidémie 100,98 mil-
lions de barils/j), fonction de sa croissance
entre 10/11 millions de barils jour. C’est
une demande presque équivalente à la pro-
duction russe ou celle de l’Arabie saoudite.

3.- Comme conséquence de la récession
chinoise depuis le coronavirus, le Brent a
été coté le 28 février 2020 à 49,55 dollars
(45,09 euros), le Wit 44,44 dollars (40,46
euros) et le cours du gaz naturel sur le mar-
ché libre à
1,75 dollar le MBTU pour le GNL hors
transport fluctuant entre 3/5 dollars le
MBTU selon les zones géographiques, en
baisse par rapport au 25/02/2020 de 3,79 %
une baisse de plus de 60 % en référence à
2008 et selon Magazine/Energie, unique-
ment pour 2019, les prix ont reculé de 25
% pour le marché américain et de 50 % en
Asie et en Europe. Pour sa part, l’Opep a
fortement revu à la baisse de 19 % dans son
rapport mensuel, sa prévision de croissance
de la demande mondiale de pétrole brut :
en 2020. Les importations chinoises sont

passées d’environ 11 millions de barils jour
à 8 millions et pourrait descendre à 7 selon
des agences internationales. Avec les
impacts indirects si l’on prend les prévi-
sions de l’Opep la demande Chine et hors
Chine baisserait de 19 millions de barils
par jour. L’Arabie saoudite est le premier
fournisseur de la Chine, environ le quart de
ses exportations, suivi de la Russie selon
les statistiques douanières chinoise, le plus
gros producteur au sein de l’organisation
(environ 10,5 -11 millions de barils/jour)
étant l’Arabie saoudite, des pays comme
l’Algérie, ayant peu d’influences, avec
environ 1 million de barils jour étant mar-
ginal. Dans tous les cas de figure, l’Opep
représentant environ 40 % de la production
commercialisée, est impuissante face à
cette baisse de la demande d’autant plus
que 60 % se faisant hors Opep, avec deux
acteurs stratégiques les USA devenus pre-
mier producteur mondial en 2019 (pétrole/
gaz de schiste) et la Russie, sans compter
les nombreux producteurs nouveaux qui
sont entrés sur le marché. En raison du
coronavirus impactant la croissance mon-
diale, l’Opep assiste impuissante à la
baisse vertigineuse du cours du pétrole,
baisse plus importante pour le gaz naturel,
chaque pays Opep et hors Opep ne voulant
pas perdre des parts de marché dans une
conjoncture fluctuante et imprévisible. Et

mauvaise nouvelle pour le cartel : la Chine
s’est engagée depuis la mi janvier 2020
dans le cadre de l’accord commercial USA/
Chine, à acheter pour 200 milliards de dol-
lars de produits américains supplémen-
taires entre 2020/2021, dont une fraction
concerne le pétrole et gaz de schiste.

4.-Les partenaires commerciaux de
l’Algérie sont les pays qui subissent
l’impact du coronavirus qui influe sur la
demande en hydrocarbures qui ont repré-
senté l’essentiel des exportations algé-
riennes en 2019 : 92,80 % du volume glo-
bal des exportations, en s’établissant ainsi
à 33,24 mds usd, contre 38,87 mds usd, en
2018, enregistrant un recul de 14,48 %, les
exportations hors hydrocarbures, 2,58 mds
usd, mais étant composées des demi-pro-
duits, avec 1,95 md usd donnant au total
avec les dérivées 98 % des recettes en
devises provenant des hydrocarbures. En
2019, selon les statistiques douanières, les
cinq premiers clients du pays ont repré-
senté 50,85 % des exportations algé-
riennes. La France, maintient sa place de
principal client du pays avec 5,05 mds usd
d’exportations algériennes, (14,11 % du
montant global des exportations)), suivie
de l’Italie avec 4,62 mds usd (12,90 %),
l’Espagne avec 3,99 mds usd (11,15 %), la
Grande-Bretagne avec 2,29 md usd (6,42

%) et la Turquie avec 2,24 mds usd (6,27
%). En ce qui concerne les principaux four-
nisseurs de l’Algérie, les cinq premiers ont
représenté 50,33 % qui sont la Chine, avec
7,65 mds usd, suivie de la France avec 4,27
mds usd (10,20%), de l’Italie avec 3,41
mds usd (8,13%), de l’Espagne avec 2,93
mds usd (6,99 %) et de l’Allemagne avec
2,83 mds usd (6,76%). Donc l’Algérie,
avec plus de 44 millions d’habitants au 1er

janvier 2020, exportant essentiellement les
hydrocarbures fonction de la croissance
mondiale, devra être donc attentive à
l’évolution du cours du pétrole et du gaz
n’exportant presque rien hors hydrocar-
bures. Or les exportations de gaz représen-
tent 33 % des recettes de Sonatrach, 24 %
GNL et 76 % GN via Transmed/Italie et
Medgaz via Espagne, l’Algérie dépendant
principalement du marché européen, étant
presque une impossibilité de pénétrer le
marché de l’Asie au vu de la probléma-
tiques des coûts, y compris le transport et
donc de la rentabilité des complexes. Avec
un baril d’une moyenne de 52/55 dollars,
les recettes de Sonatrach fluctueront entre
25/28 milliards de dollars, devant retirer 25
% des couts restant un profit net et ser-
vices inférieur à 20 milliards de dollars
alors que les importations de biens incom-
pressibles en 2020 dépasseront 50 milliards
de dollars accélérant l’épuisement des

réserves de change. Car, outre le bas prix,
mauvaise nouvelle pour l’Algérie la
demande européenne principal client pour
la gaz a baissé substantiellement face tant à
l’épidémie qu’à une concurrence acerbe,
Transmed et Medgaz fonctionnant en sous
capacités. Mais cela n’est pas propre à
l’Algérie puisque selon le site spécialisé
dans l’énergie, interfax-energy, les flux de
gaz canalisé de l’Afrique du Nord vers
l’Europe ont diminué depuis le début 2020
de 19,4 % sur une base hebdomadaire et de
41,7 % sur une base annuelle pour attein-
dre 412,82 millions de mètres cubes
(MMcm). Pour atténuer le choc,
l’économie algérienne dépendante à 98%
des recettes en devises des hydrocarbures
avec ses dérivées, en fonctionnant selon le
FMI pour les lois de finances 2019/2020
entre 95/100 dollars le baril, implique une
nouvelle gouvernance, une nouvelle poli-
tique économique, une lutte contre la cor-
ruption, la mauvaise gestion et surtout une
mobilisation générale face aux impacts
tant internes que géostratégiques, ce qui
suppose une moralité sans faille des diri-
geants, passant par la refondation de l’État.

*A. M., expert international et professeur
des universités
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Impact du coronavirus sur le cours des hydrocarbures
En cas de prolongation de l’épidémie, un tiers des patrons
estiment que leur société ne peut survivre qu’un mois dans
les circonstances actuelles, et un autre tiers, deux mois...
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Les 8es assises nationales du commis-
saire aux comptes auront lieu les 7 et
8 mars prochain dans la wilaya d’El-
Oued, a annoncé le président de la
Chambre nationale des commissaires
aux comptes (CNCC), Larbi
Redjimi, lors d’une conférence de
presse, tenue à Alger.
Le CNCC, qui compte plus de 2.500
membres à travers le territoire natio-
nal, vise à travers les assises des 7 et
8 mars "élaborer une plateforme de
propositions, de réglementation,
pour assurer la transparence et élar-

gir le champ d’action des commis-
saires aux comptes", indique Larbi
Redjimi. "Le CNCC va rassembler,
lors des assises, tout les cadres et
dirigeants des entreprises et sociétés,
publiques et privées, pour lancer un
programme de formation, de révi-
sions des textes de lois, ainsi que lan-
cer une mise à niveau aux standards
et normes internationaux", précise le
président du CNCC. D’ailleurs, il
regrette que dans la réglementation
actuelle, "il y a plus d’une cinquan-
taine de textes qui doivent être révi-

sée et même certains seront suppri-
més".
Pour la 8e édition des assises, la
Chambre nationale des commissaires
aux comptes a choisi le thème de "Le
commissaire aux comptes et la gou-
vernance d’entreprise". "le choix de
la thématique est primordial pour
nous, parce qu’ont constate de plus
en plus qu’il y a un grand déficit de
gérants, surtout pour les grandes
entreprises", déclare le président du
CNCC. Il
ajoute, que lors des assises du 7 et 8

mars, plusieurs pays, dont la Tunisie,
le Maroc et la France seront repré-
sentés, afin qu’il y ait un vrai partage
d’expériences.
Selon Larbi Redjimi, un "projet de
loi est en préparation pour permettre
une meilleure organisation du sec-
teur, mais aussi appuiera le dossier
de l’Algérie pour accéder aux norme
IPSAS (International Public Sector
Accounting Standards), prévu d’ici à
2023".

R. E.
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La crise sanitaire s'étend en
Europe et fait craindre de
graves répercussions
économiques. Devant
l'absence de coordination au
niveau européen et la flambée
de nouveaux cas d'infection,
les Bourses ont de nouveau
plongé.

D es économistes anticipent une
récession en Italie et en
Allemagne. de la croissance

européenne et française, pourrait caler
dans les prochaines semaines avec le
coronavirus.
21 morts et 888 personnes infectées
par le coronavirus en Italie, plusieurs
dizaines en France et en Allemagne.
La crise sanitaire s'étend en Europe et
fait craindre de graves répercussions.
Des décès évidemment mais aussi des
conséquences économiques très néga-
tives. Au-delà de l'impact sanitaire ,
sur le plan de l'activité, l'épidémie de
coronavirus constitue en effet un choc
d'offre mais aussi un choc de
demande. Le choc d'offre, c'est le
potentiel confinement d'une partie de
la population qui paralyserait les
entreprises, notamment les usines. Ce
qui, en retour, affecterait la production
et pourrait désorganiser les processus
de production, comme dans
l'automobile, par exemple, une indus-
trie qui intègre de nombreux compo-
sants venant de l'étranger.
Le choc de demande tient lui, au fait
que, au fur et à mesure que l'économie
se répand, les comportements des
ménages pourraient changer. Il est
même possible que la consommation
cale. Or, "En Europe, jusqu'à présent,
ce sont les consommateurs et la
demande interne qui ont évité aux
économies de flancher", rappelle
Ludovic Subran, chef économiste de
l'assureur Allianz.

Plongée des marchés financiers
Les investisseurs ne s'y sont pas trom-
pés : les marchés actions européens

ont plongé d'environ 13 % cette
semaine. "L'absence de réponse pan-
européenne à la propagation de
l'épidémie de coronavirus en Italie est
inquiétante", considère Ludovic
Subran. "C'est d'ailleurs ce manque
de coopération et de coordination qui
explique la chute des marchés actions
cette semaine. Les investisseurs crai-
gnent que les gens restent chez eux,
consomment moins, ce qui serait un
choc déflationniste majeur". Pour le
chef économiste du groupe allemand,
"c'est ce choc de demande qui exige
une réponse de politique écono-
mique".
D'autant qu'entreprises et ménages
peuvent surréagir, ce qui crée poten-
tiellement un décalage entre le nom-
bre d'infections, somme toute limité
aujourd'hui, et l'impact macroécono-
mique.
D'autre part, comme l'explique
William De Vijlder, chef économiste
de BNP Paribas, "si les entreprises
sont dans l'incapacité de produire ou
d'expédier leur production, ou si elles
sont confrontées à une baisse de la
demande, des tensions peuvent appa-
raître en termes de besoin en fonds de
roulement". Les évolutions sur les
marchés financiers pourraient alors

jouer un rôle d'accélérateur et contri-
buer à la détérioration des perspec-
tives de croissance. C'est aussi ce cer-
cle vicieux qu'il faut casser. Là, tant la
banque centrale que la puissance
publique ont un rôle à jouer.

Un cas de force majeure
Vendredi, le gouvernement a annoncé
de nouvelles mesures pour aider les
entreprises et les salariés. Pour les
entreprises, le coronavirus sera
"considéré comme un cas de force
majeure", a déclaré le ministre de
l'Economie et des Finances, Bruno Le
Maire. Il promet que, "pour tous les
marchés publics de l'État, si jamais il
y a un retard de livraison de la part
des PME ou des entreprises, nous
n'appliquerons pas de pénalité".
Ensuite, le ministre a annoncé des
"possibilités de recours à l'activité
partielle et l'étalement des charges
sociales et fiscales pour les entre-
prises qui en auront besoin". Quant
aux salariés, ils pourront être arrêtés et
indemnisés Les parents d'enfants
confinés pourront aussi être mis en
arrêt maladie sans jour de carence et
avec une prise en charge au titre des
indemnités journalières de la Sécurité
sociale.

Un impact macroéconomique
difficile à chiffrer

L'impact macroéconomique reste, lui,,
difficile à estimer. Pour Denis
Ferrand, directeur général de l'institut
Rexecode, "l'épidémie a changé de
nature en se développant sur le sol
européen. Aujourd'hui, personne ne
peut avancer de chiffre précis sur
l'impact économique du coronavirus
en Europe".
Certains s'y risquent quand même. Par
exemple, les économistes de Bank of
America ont revu à la baisse leurs pré-
visions de croissance mondiale à 2,8
% cette année. Mais ils sont beaucoup
plus pessimistes pour la zone euro
puisqu'ils tablent sur une progression
du PIB de seulement 0,6 % cette
année, la plus mauvaise performance
depuis 2013. Sur le premier semestre,
la croissance serait nulle et
l'Allemagne et l'Italie connaîtraient
une récession. Le sort de la France
n'est pas beaucoup plus enviable. La
croissance atteindrait seulement 0,8 %
en 2020, alors que le gouvernement
anticipe encore une hausse du PIB de
1,2 %.

R. E.
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COMMISSARIAT AUX COMPTES :

Des assises prévues au mois de mars



Annulée en 2019, en raison de
la conjoncture sociopolitique
du pays, cette édition revêt un
caractère de "rattrapage", a
souligné le directeur de la
culture de la wilaya de Béjaïa,
qui se réjouit de son retour
dans le paysage culturel et
artistique de la région et sa
pérennisation en son sein.

Q uelque 38 artistes ont été retenus
pour animer, à Béjaïa, la 11e édition
du Festival culturel local et de la

chanson Kabyle, dont le coup d’envoi est
prévu jeudi après-midi au Théâtre régional
de la ville, a annoncé le commissaire de la
manifestation, Abdi Yazid, plus connu
sous son nom d’artiste "Azifas".
L’essentiel des participants sera représenté
par la gente féminine, qui au-delà de
l’évènement, a été privilégiée, en raison de
la coïncidence de cette rencontre avec les
festivités du 8 Mars, célébrant la Journée
de la femme et qui, hasard du calendrier, a
été choisie pour y accueillir la cérémonie
de clôture.
Plusieurs autres artistes ont fait acte de
candidature pour y prendre part, mais il n’a
pas été possible de prendre l’ensemble, à
cause des moyens limités alloués a cette
édition, a-t-il expliqué, précisant qu’à ce
titre, "la manifestation n’a été dotée que de
4 millions de dinars, dont 3 accordés par le

ministère de tutelle et un de l’Onda".
Cette enveloppe paraît "modeste", au
regard des ambitions et de l’impact du fes-
tival, lequel au-delà, de son aspect divertis-
sant, est entrevu comme un creuset
d’expression pour les talents et autres
artistes de la région et "une opportunité
offerte à chacun pour confirmer ou
s’affirmer", dira à ce propos le chanteur
Boudjemmaâ Agraw.
Pour autant, en attendant la concrétisation
d’une promesse de la municipalité de
Béjaïa pour apporter sa contribution, mais
sans en préciser la nature, les organisateurs
restent très optimistes pour en faire un
grand succès. A ce titre, il est annoncé
l’organisation durant ces quatre journées
pas moins de six plateaux, dont deux à
l’extérieur de la grande salle du théâtre en
guise d’animation de proximité, une
ouverture avec des spectacles de rue,
notamment des chants et danses folklo-
riques, et l’implication à l’ambiance géné-
rale de toutes figures montantes de la chan-
son locale.
Il s’agit, entre autres, de Thanina, Drifa
Hennad, Samy, Nesrine, Wissam et de
Cyrta, avec la présence, à titre exception-
nel, de la star Malika Doumrane, invitée
expressément pour venir rendre hommage
à la défunte Djamila, décédée récemment
au bout d’une carrière flamboyante. Le bal-
let de danse de la maison de la culture est
attendu également pour donner plus d’éclat
à l’évènement.
Loupée en 2019, en raison de la conjonc-
ture sociopolitique du pays, cette édition

revêt un caractère de "rattrapage", a souli-
gné le directeur de la culture de la wilaya
de Bejaia, qui se réjouit de son retour dans
le paysage culturel et artistique de la
région et sa pérennisation en son sein.
Pour le directeur de la culture, la nomina-
tion d’un nouveau commissaire, en la per-
sonne "d’Azifas", en remplacement de
Boudjemâa, animateur radio, en est un
"signe fort", d’autant qu’une pléiade
d’artistes en ont apporté leur adhésion et
leur soutien, a-t-il dit.
Parallèlement à l’activité artistique retenue
au programme, plusieurs autres anima-
tions y sont retenues, dont une foule de
conférences dédiées à "l’évolution de la
chanson féminine Kabyle", "La liberté de
la femme exprimée dans la chanson
kabyle" et "le rôle de la radio dans la pro-
motion de la chanson féminine".
Cette manifestation artistique se fera éga-
lement concomitamment avec
l’organisation de plusieurs hommages à
rendre à des chanteurs locaux disparus ces
derniers mois, dont notamment Farid Ben
Ahmed, Abderazek Ghozlane et Hakim
Rahmani, tendrement appelé "le petit
Maâtoub".
Un programme varié et éclectique qui
donne de l’eau à la bouche et qui augure
déjà d’un réel succès. Pour peu, seulement,
que le public suive.
L’édition étant cette fois-ci rendue payante,
avec des tarifs d’accès à 200 dinars, et une
remise de 50 % pour les étudiants alors que
la gratuité sera accordée aux personnes aux
besoins spécifiques.
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38 artistes pour animer
la 11e édition

PROTÉGÉS EN 2019
Récupération

de plus de 1.200
biens culturels

Les services de Sûreté nationale ont
réussi, en 2019, à saisir et récupérer plus
de 1.200 biens culturels protégés volés au
niveau des sites archéologiques natio-
naux, a indiqué, samedi, un communiqué
de la Direction générale de la sûreté natio-
nale (DGSN). Les brigades spécialisées de
la police judiciaire avaient réussi, en
2019, à saisir et récupérer "un total de
1.203 biens culturels protégés de diffé-
rents types, dont 1.179 anciennes pièces
de monnaie", note le communiqué.
Durant la même année, 31 affaires impli-
quant 50 individus, dont deux étrangers,
ont été traitées, ajoute la même source.
La coordination internationale avec les
secteurs ministériels concernés et les ser-
vices internationaux de police, à l'instar
d'Interpol, a permis de résoudre plusieurs
affaires et récupérer des biens culturels
protégés, rappelle le communiqué. A tra-
vers la lutte contre les crimes d'atteinte
aux biens culturels matériels et immaté-
riels, en coordination avec les différents
secteurs ministériels concernés, la DGSN
vise "la mise en application de la loi et la
contribution effective à la préservation et
à la sauvegarde du legs culturel et histo-
rique de l'Algérie", conclut la source.

Le bédéiste Mohamed
Aram n’est plus

Le bédéiste et réalisateur de film
d’animation Mohamed Aram vient de
nous quitter, en cette soirée de samedi à
dimanche, à l'âge de 86 ans, a-t-on appris
auprès de ses proches.
Ainsi, le 9e art algérien vient de perdre un
de ses grands noms, un des fondateurs de
la revue "M'Quidèch". Il y a lieu de rappe-
ler que MohamedAram commence à dessi-
ner dans une revue de la police en 1962, il
fait ses premiers débuts auCentre national
du cinéma et à la Radiotélévision algé-
rienne, institutions pour lesquelles il réa-
lise plusieurs dessins animés. En publiant
du 19 mars au 20 août 1967 dans Algérie
actualités, Naâr, une sirène à Sidi Ferruch,
il édite la première BD algérienne de
l'histoire (l'histoire sera reprise en 1992
dans L'opinion). En 1968, il participe à la
création de M'Quidèch, puis crée les
revues pour enfants Guenifeld et Adnane.
Il a aussi illustré plus d'une dizaine de
contes pour enfants et d'autres dessins
animés. Aram a publié trois albums de BD
: l'un pour les enfants, "Les aventures de
Bartalache" (1989), un autre sur la lutte de
libération algérienne, "La bataille"
(1981) et un troisième intitulé "Les aven-
tures de Seroûn". "Qui a volé les couleurs
du papillon ?" (2013) qui traite des bien-
faits de l'huile d'olive !

À l’occasion de la Journée internationale des
droits de la femme, la cinémathèque algé-
rienne (Alger) met en place un cycle nommé
« La femme au cinéma » et ce, du 1er au 8
mars. Des films réalisés dans leur grande
majorité par des femmes et/ou traitant des
femmes seront projetés du 1er au 8 mars à la
Cinémathèque algérienne (Alger-Centre). «
Nouba des femmes du Mont Chenoua »
d’Assia Djebar, en version numérisée, ainsi
que « Cinéma algérien, un nouveau souffle »
de Mounia Meddour seront ainsi au pro-
gramme.
« Elles », un documentaire de 1966 où des
jeunes lycéennes sont interrogées sur
l’avenir de l’Algérie, est également pro-
grammé aux côtés de « Rachida » de Yamina
Bachir Chouikh.
La fin du cycle « La femme au cinéma » sera
marquée par une rencontre organisée par le
réseau Wassila le 7 mars. Une rencontre sui-

vie d’un débat avec des réalisatrices algé-
riennes aura pour sa part lieu le 8 mars.

Programme du cycle
Lundi 02 mars
13h00 : « Cinéma algérien, un nouveau
souffle » de Mounia Meddour (doc, 52 min)
14h00 : « Khadra et les autres » de Merad,
Sihem (Doc 30 mn)
15h00 : « Yemma » de Djamila Sahraoui
(ALg)
17h00 : « Rachida » de Yamina Bachir
Chouikh (Alg) 100 mn
Mardi 03 mars
13h00 : «Inchallah dimanche » de Yamina
Benguigui (Fr-ALG)
15h00 : « Kedach thabni » de Fatma Zohra
Zaamoum (ALG)
17h00 : « Cinéma algérien, un nouveau
souffle » de Mounia Meddour (doc, 52 min)
Mercredi 4 mars « cinéma de femmes dans

le monde »
13h00 : « A cinq heures de l’après-midi »
de Samira Makhlabaf (Iran) 1h45
15h00 : « Et maintenant on va où ? » de
Nadine Labaki (Liban) 1h52
17h00 : « La cinquième corde » de Selma
Bergag (Maroc) 1h38
Jeudi 5 mars « les films de réalisateurs sur
les femmes »
13h00 : « 4 mois, 3 semaines et deux jours
» de Christian Mungiu (Roumanie) (Oscar
2007)
15h00 : « La citadelle » de Mohamed
Chouikh (Alg)
17h00 : « Couleur pourpre » de Steven
Spileberg (USA) 1h48
Samedi 07 mars :
Programme organisé par le réseau Wassila à
l’occasion de la Journée internationale de la
femme de 14h à 17h.
-Slam 1 Ludmilla

-Clip sur le harcèlement et hommage à
Nabila Djahnine produit par le Carré
-2e slam Dihya
-Diaporama de photos de femmes durant le
hirak
-3e slam Lyna
-Film « Essitar » de Kahina Zina
Débat
Dimanche 8 mars
13h00 : Quatre courts métrages de
cinéastes algérienne (Mounia Meddour,
Yasmine Chouikh et Fatma Zohra
Zaamoum)
15h00 : « Nouba des femmes du Mont
Chenoua » de Assia Djebbar (Version numé-
risée)
16h00 : « Femmes d’Alger » de Kamel
Dehane (version numérisée)
Suivi d’un débat en présence de femmes
cinéastes algériennes

“La femme au cinéma” du 1er au 8 mars à Alger

L'armée somalienne a pris
d'assaut dans la nuit de
vendredi à samedi le camp où
s'était repliée une milice
soufie, dont les membres et
responsables se sont rendus
après une journée de combats
meurtriers.

L es forces somaliennes "ont pris le
plein contrôle de la base de la
milice et la situation est normale

maintenant. Les dirigeants de la
milice soufi se sont rendus", a en effet
déclaré à l'AFP Abdullahi Ahmed, un
commandant de l'armée somalienne.
Des combats, opposant l'armée du
gouvernement fédéral à la milice soufi
Ahlu Sunna Wal Jamaa (ASWJ) en
raison d'un contentieux lié aux der-
nières élections régionales, avaient
éclaté jeudi soir à Dhusamareb, capi-
tale de la région semi-autonome du
Galmudug.
Ils s'étaient intensifiés le lendemain et
un notable local, Mohamed Moalim

Adan, joint au téléphone, avait indi-
qué à l'AFP qu'au moins 12 personnes
avaient été tuées vendredi, dont des
civils, et plus de 20 blessées.
Le Parlement du Galmudug avait élu
début février président de la région
Ahmed Abdi Kariye, un ancien minis-
tre connu sous le surnom de Qoor-
Qoor, soutenu par le gouvernement
fédéral. Le processus électoral avait

été dénoncé par le chef d'ASW,
Sheikh Mohamed Shakir, qui s'était
autoproclamé président. Un ancien
président du Galmudug, Ahmed
Duale, avait aussi revendiqué la vic-
toire en formant son propre
Parlement. "Les combattants soufi ont
été vaincus et ont rendu leurs armes.
Les forces somaliennes ont le contrôle
maintenant et la situation est à nou-

veau normale", a déclaré Fadumo
Warsame, un habitant de Dhusamareb.
Samedi matin, le sheikh Shakir a tenu
une conférence de presse, lors de
laquelle il a affirmé avoir "décidé de
faire un compromis en pensant aux
civils, après avoir compris que la
situation s'aggravait et conduisait à
encore plus de problèmes".
Le groupe soufi modéré a joué un rôle
majeur dans la lutte contre les isla-
mistes radicaux shebab, soutenus par
el-Qaïda, dans le Galmudug. Il a
contrôlé ces dix dernières années les
villes principales de la région, restée
grâce à lui largement à l'abri des
attaques des shebab.
En 2017, le sheikh Shakir avait
accepté de rejoindre l'administration
régionale, mais il s'en était plus tard
distancé en raison de désaccords avec
son président.
Il avait ensuite donné son accord à une
nouvelle élection soutenue par le gou-
vernement fédéral, avant de changer
d'avis et d'accuser ce dernier de mani-
puler le processus pour imposer une
personnalité qui lui soit fidèle.

Le vote du confiance du Parlement en
Irak a été de nouveau repoussé à
dimanche, a annoncé le Parlement
samedi, affirmant accéder à une
demande du Premier ministre désigné
Mohammed Allawi. D'abord réclamé
lundi dernier par M. Allawi, le vote a
ensuite été fixé à jeudi mais reporté à
l'issue d'une séance parlementaire
houleuse. Les députés devaient se
retrouver samedi pour voter, ministre
par ministre, la confiance au gouver-
nement de M. Allawi.
Dans la nuit de samedi à dimanche
toutefois, le chef du Parlement,
Mohammed al-Halboussi, a annoncé
dans un communiqué "approuver la
demande du Premier ministre désigné
de reporter la séance extraordinaire

du Parlement (...) à dimanche".
Dimanche est le dernier délai constitu-
tionnel accordé à M. Allawi, déjà
refusé catégoriquement par la rue qui
estime qu'il appartient à la classe diri-
geante inamovible qu'elle entend ren-
verser. S'il échoue dimanche à faire
accepter son gouvernement au
Parlement, alors le président de la
République Barham Saleh aura le
droit, constitutionnellement,
d'imposer aux partis politiques le can-
didat de son choix pour diriger le gou-
vernement, un cabinet censé être pro-
visoire et mener le pays vers des élec-
tions anticipées.
M. Allawi peine jusqu'ici à obtenir la
participation des minorités sunnite et
kurde dans son gouvernement.

La pomme de discorde entre partis
chiites d'un côté et sunnites et kurdes
de l'autre est la question des 5.200 sol-
dats américains déployés en Irak.
Les premiers ont voté au Parlement
leur expulsion tandis que les seconds
réclament qu'ils restent notamment
pour combattre les cellules clandes-
tines du groupe jihadiste Etat isla-
mique (EI) dans le pays.
A ces pressions, s'ajoute celle du tur-
bulent et versatile leader chiite
Moqtada Sadr. Ce dernier avait pré-
venu que si le Parlement n'accordait
pas sa confiance au gouvernement
cette semaine, il enverrait ses parti-
sans assiéger la Zone verte à Baghdad,
où se trouve le siège de l'Assemblée
ainsi que l'ambassade des États-Unis.

La Caroline du Sud est le quatrième
État américain à se prononcer dans le
cadre des primaires du parti démo-
crate. L’enjeu est crucial pour Joe
Biden. Le Président américain,
Donald Trump, lui, en a profité pour y
tenir un meeting ce vendredi soir. Il
fait le déplacement à chaque scrutin
du camp opposé.
Après ses piètres performances dans
l’Iowa, le New Hampshire et le
Nevada l’ancien vice-Président Joe
Biden doit absolument l’emporter s’il
veut rester dans la course. Pour y par-
venir, il compte sur le vote afro-amé-
ricain qui représente 60 % des élec-
teurs démocrates de l’État.
À la veille de chaque scrutin démo-

crate, le président vient lui faire une
démonstration de force dans l’État
concerné. Il galvanise ses troupes,
vante ses résultats et tourne les démo-
crates en ridicule. À Charleston ce
vendredi soir, Donald Trump a orga-
nisé une sorte de sondage lors de son
meeting pour consulter ses admira-
teurs sur le choix de son opposant à
venir.
"En fait il ne reste que deux candidats
: Joe Biden l’endormi et Bernie le fou.
Donc c’est un sondage. Contre qui
vais-je concourir ? Qui est le plus
facile à battre ? Prêt ? Bernie le fou ?
Ou Joe l’endormi ? Je ne sais pas, on
dirait que c’est Bernie le fou qui
l’emporte", a-t-il déclaré devant une

foule galvanisée. Sady Bitch assiste
pour la première fois à un meeting du
président. Elle est plus confiante que
jamais dans la victoire de Donald
Trump. "Les primaires démocrates
c’est une blague. C’est comme regar-
der un cirque. Ils ne parlent sérieuse-
ment d’aucun sujet qui compte. Les
démocrates ne proposent rien qui
puisse battre Trump".
Donald Trump a remporté avec une
large avance la Caroline du Sud en
2016 et compte bien la conserver.
C’est ce qu’il a rappelé avec force aux
Démocrates qui devaient samedi,
choisir leur candidat.

Agences
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Une milice soufie dépose les armes
après de violents combats

IRAK

Nouveau report de l'échéance pour se doter d'un gouvernement

ÉTATS-UNIS

Trump en Caroline du Sud avant la primaire démocrate

GUINÉE
La Cédéao et

l'UA renoncent
à leurs missions
d’observation
des scrutins

La Cédéao se désolidarise du pro-
cessus électoral en cours en Guinée.
Un sujet sur lequel l’Union africaine
affiche une ligne similaire. Dans un
communiqué publié ce vendredi, le
président de la Commission de l’UA
se dit : "préoccupé par les récents
développements pré électoraux en
Guinée". Il parle de "forte contro-
verse sur le fichier électoral" et rap-
pelle l'impossibilité du déploiement
de la mission des chefs d'État de la
Cédéao. L’organisation régionale a
en effet tenté d’envoyer une déléga-
tion de plusieurs chefs d’état à
Conakry pour y rencontrer le prési-
dent Condé - officiellement pour
porter un message de paix et de soli-
darité. Mission a laquelle le prési-
dent Condé a opposé une fin de non-
recevoir; en raison de ses engage-
ments et contraintes liés au calen-
drier électoral. En conséquence,
explique Moussa Faki Mahamat,
"l’UA rappelle la mission
d'observation qui était déployée
pour suivre les scrutins". D'après un
haut responsable de l'Union afri-
caine, le fichier électorale et le refus
de recevoir la délégation de la
Cédéao ont rendu impossible toute
caution de ces élections.
Agences



La plage de Madagh renferme
des paysages naturels, dont
une forêt, et remplit les
conditions d'hygiène et de
propreté qui font que de
nombreux estivants la
fréquentent, en plus de la
qualité de son eau pour la
baignade.

PAR BOUZIANE MEHDI

E n prévision de la saison estivale
2020, la plage de Madagh située
à l’ouest de la wilaya d’Oran a

été "choisie comme modèle car dispo-
sant de tous les moyens souhaités", a
indiqué la direction du tourisme et de
l'artisanat.
Actuellement, la commission de
wilaya chargée de la préparation de la
saison estivale 2020 œuvre à faire de
Madagh une plage modèle disposant
de tous les moyens et de conditions de
repos et de divertissement, notamment
le traçage des pistes, l’animation
sportive et culturelle, l'hygiène, la
plaisance (jet ski) et autres commodi-
tés conformément à la loi en vigueur,
a souligné le chef de service contrôle
et suivi des activités touristiques.
Mourad Boudjenane a souligné que la
plage de Madagh "renferme des pay-
sages naturels, dont une forêt, et rem-
plit les conditions d'hygiène et de pro-
preté qui font que de nombreux esti-

vants la fréquentent, en plus de la
qualité de son eau bonne pour la bai-
gnade, relevant qu’en cas de succès
de cette initiative qui vient en applica-
tion des recommandations de la
Direction générale du tourisme au
ministère de tutelle et du wali d’Oran,
la commission chargée de la prépara-
tion de la saison estivale envisage de
la généraliser à d’autres plages de la
capitale de l’Ouest algérien qui
compte 33 plages".
Par ailleurs, l’APS a fait savoir que la
commission, qui a effectué une sortie
du 2 au 6 février courant dans toutes
les plages de la wilaya, œuvre avec les
présidents d’APC et chefs de daïra à
lever les réserves et à remédier aux

lacunes en vue d’assurer une bonne
préparation de la saison estivale 2020,
annonçant que la nouveauté, cette
année, est l'étude avec les présidents
d’APC et chefs de daïra des réserves
et insuffisances dont celles des
tableaux luminaires à l’entrée de
chaque plage mettant en avant le nom
et la distance et renseignant sur la bai-
gnade (interdite ou autorisée), le
réaménagement des accès menant aux
plages, la pose de panneaux pour les
parkings affichant le tarif de station-
nement.
Pour lever toutes les réserves, une
deuxième sortie est prévue dans toutes
les communes côtières.

B. M.
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ORAN, SAISON ESTIVALE 2020

La plage de Madagh choisie
comme modèle

BIR EL-ATER
Protestation contre
la réalisation d’une

décharge de déchets
hospitaliers

Des dizaines d’habitants de la ville de
Bir el-Ater (120 kilomètres au sud de
Tébessa), des représentants
d’associations de la protection de
l’environnement et des membres du
Club vert ont protesté, vers la mi-
février, devant le siège de l’APC contre
la réalisation d’une décharge de déchets
spéciaux et déchets hospitaliers. Les
manifestants ont brandi des pancartes
sur lesquelles on pouvait lire notam-
ment : "Non à la confiscation de notre
droit à un environnement propre" et "Ne
jouez pas avec l’avenir des futures géné-
rations". Certains protestataires ont
déclaré à l’APS que "la réalisation de
cette décharge engendrera plusieurs pro-
blèmes environnementaux", soulignant
que les habitants de cette collectivité
locale réclament l’inscription et la réali-
sation des projets de développement
dans divers secteurs qui permettent de
créer de nouveaux postes d’emploi dans
cette commune du sud de la wilaya, qui
affiche un taux élevé de chômage. Ils
ont également appelé les autorités
locales à intervenir "immédiatement"
auprès de la tutelle afin d’annuler la réa-
lisation de cette décharge.
Pour rappel, les membres de l’APW ont
transmis, lors de la troisième session
ordinaire, une lettre de protestation pour
demander aux ministères de
l’Environnement, et de l’Industrie et des
Mines de revoir la décision de créer une
décharge de déchets dans cette région, à
cause "des problèmes qui peuvent être
provoqués", rappelant les résultats néga-
tifs et dangereux sur la population et
l’environnement.

MILA
Plantation de 250
hectares d’oliviers

La Conservation des forêts de la wilaya
de Mila a élaboré, au titre de l’exercice
2020, un programme de plantation de
plus de 250 hectares d’oliviers à travers
les zones montagneuses.
Le programme est destiné à la popula-
tion des zones montagneuses de la
wilaya de Mila, qui compte 22 com-
munes sur 32 situées en zones monta-
gneuses, notamment les jeunes agricul-
teurs qui disposent de surfaces évaluées
entre 0,5 et 1 hectares, chacun des agri-
culteurs bénéficiera de 55 à 110
arbustes.
L’exécution de ce programme a été
confiée à l’entreprise régionale du génie
rural Aurès à travers la réalisation des
projets de la wilaya de Mila, qui prendra
en charge par la suite les travaux
d’entretien et d’irrigation, faisant savoir
que cette opération, qui sera entamée le
mois de février prochain, se poursuivra
jusqu’au 22 mars 2020.
Ce programme vise à soutenir les habi-
tants des régions montagneuses et
contribuera à atteindre l’autosuffisance,
la création de l’emploi, ainsi que
l’encouragement de l’investissement
dans le domaine agricole, à l’instar de la
plantation d’arbres fruitiers et d’oliviers.
La wilaya de Mila dispose actuellement
d’une superficie estimée à 12. 000 hec-
tares réservés aux oliviers, dont une par-
tie importante est répartie sur les zones
montagneuses du nord de la wilaya.

APS

Une expérience pilote de plantation de
5.800 arbres fruitiers a été lancée,
mardi 25 février, dans la zone monta-
gneuse de Khanaba relevant de la
commune de Ben-Badis, 45 kilomè-
tres à l'est de Constantine, a annoncé
l’initiateur de l'opération.
"La mise en terre de 5.800 arbres frui-
tiers dans la région montagneuse de
Khenaba intervient après la mise en
valeur, par les agriculteurs locaux, de
ces terres", a expliqué à l’APS Aïssa
Kadri, en marge d’une journée d'étude
sur le développement durable et équi-
libré des territoires ruraux, organisée
par l'association locale de développe-
ment rural et de promotion de
l’investissement et la chambre
d’agriculture.
"Cette opération couronne près de 3
ans d’efforts continus pour la mise en
valeur des terres en jachère et la dif-
fusion d’une nouvelle culture dans les
régions montagneuses autre que celle
des activités pastorales".
Soulignant qu’une étude préalable a
permis d’établir une feuille de route
pour la mise en valeur et
l’exploitation de cette zone, M. Kadri

a indiqué que le "programme cible la
plantation de plus de 5.000 oliviers et
quelque 2.000 poiriers et pruniers en
coordination avec la chambre
d’agriculture et la conservation des
forêts".
L'initiateur de l'expérience a, par ail-
leurs, estimé que cette activité agri-
cole devrait contribuer à
l’amélioration des conditions de vie
des populations locales, avant
d’ajouter que l’intensification de
l’arboriculture en montagne
"requiert une attention particulière du
fait que la région de Khenaba est
sujette aux glissements de terrain et
autres phénomènes naturels".
Pour sa part, le directeur de la conser-
vation des forêts de Constantine,
Moussa Chenafi, a fait part de la
volonté de son administration
d’accompagner tous les agriculteurs
dans ce que l'on appelle les "zones
d'ombre" dans la wilaya, en délivrant
des concessions d'exploitation des
zones forestières à raison de 10 à 20
hectares par agriculteur, dans le but
d'y intensifier l’arboriculture, mais
aussi l’oléiculture et l’apiculture qui

se sont, a-t-il soutenu, "imposées
comme une source de revenus et
d’emploi pour les familles de ces
régions éloignées".
Le directeur de la chambre
d’agriculture de la wilaya de
Constantine, Mahmoud Belbdajoui, a,
pour sa part, indiqué que le "soutien
apporté aux agriculteurs s’inscrit
dans la volonté de cette chambre à
promouvoir l’agriculture de mon-
tagne et à aider les populations
locales à s’établir sur leurs terres,
avant de faire état de la création de
plusieurs sessions de formation agri-
coles dans ce domaine".
Concernant la valorisation de
l'agriculture en zone montagneuse, le
président de l'association locale de
développement rural et de promotion
de l’investissement, Badis Filali, a
appelé les agriculteurs à s'organiser
en coopératives et en associations
actives sur le terrain pour créer de
nouveaux investissements agricoles
dans ce domaine.

APS

CONSTANTINE, ZONE MONTAGNEUSE DE KHANABA

Expérience pilote de plantation
de 5.800 arbres fruitiers

MIDI LIBRE
N° 3933 | Lundi 2 mars 202016 SPORTS

D e la France à la Chine, en passant
par les Etats-Unis et l’Egypte, les
plus grands diffuseurs se battent

pour obtenir les droits de diffusion de ce
rendez-vous d’exception.

L’histoire chargée du Clásico
Pour comprendre la rivalité entre les deux
clubs, il faut remonter à la période fran-
quiste, durant laquelle la ville de Madrid
était le siège du gouvernement, d’une
Espagne dont Franco souhaitait garantir la
force par l’unité. A l’époque, Barcelone
bataillait déjà pour obtenir son indépen-
dance. Aujourd’hui encore, cette partie
revêt une importance qui transcende le
football et atteint parfois le niveau poli-
tique.

Une rencontre de football
avant tout

Fernando Hierro, illustre défenseur et
capitaine du Real Madrid, se souvient de
son premier Clásico. “Bien sûr que je
m’en souviens, nous avions perdu 1-0 !”,
dit-il. Et de poursuivre : “Tout peut se
passer durant ce match : nous avons perdu
en étant champions, et nous avons gagné
quand personne ne nous attendait… C’est
un match spécial qui booste particulière-
ment les joueurs”.
Cette année, comme souvent, ce duel sera
décisif. Le Real Madrid, qui vient

d’enchaîner deux défaites consécutives (la
dernière étant survenue à domicile contre
Manchester City en Ligue des
Champions), a l’occasion de se racheter
auprès de ses supporters, et même de
dépasser son meilleur ennemi. En effet, le
Barça dispose de seulement deux points
d’avance sur le club de la capitale. C’est
donc un match à fort enjeu sportif avant
tout.

Une exposition médiatique
globale

Sur le terrain de l’exposition médiatique,
le Clásico bat tous les records. Avec 650
millions de téléspectateurs et 700 mil-
lions de personnes touchées via les
réseaux sociaux, le Clásico est vu par près
d’une personne sur dix, à travers le
monde. Pour ce faire, La Liga s’est assu-
rée qu’un maximum de diffuseurs puissent
le retransmettre. En conséquence, pas
moins de 183 pays permettent aux fans de
football, d’assister à la rencontre en direct.
Afin de propager la passion du Clasico à
travers le monde, La Liga met en place,
avec ses partenaires, des actions
d’activation à travers le monde. “Nous
essayons de créer de la connexion avec les
fans internationaux”, nous dit Oscar
Mayo, Business and International
Development Director & Chairman’s
Office à LaLiga. “Les fans méritent

l’expérience live la plus réaliste possi-
ble”, poursuit-il. La Liga organise par
exemple, des diffusions du Clásico dans
des salles de cinéma en Pologne, en
Belgique ou encore au Sénégal.

Des moyens techniques
à la hauteur

Outre ses stars sur le terrain (Messi,
Benzema, Griezmann…), et en dehors
(Zidane…), le Clásico domine également
la concurrence par ses moyens techniques
à la pointe de l’innovation. Pour ne rien
rater de l’action et des réactions, une tren-
taine de caméras seront utilisées : cinq
pour les ultra ralentis, deux pour suivre
les joueurs clés de chaque équipe, deux
pour les entraîneurs et même une caméra
embarquée dans un hélicoptère.
Chacune de ces rencontres donc donneront
véritablement lieu à une production télé-
visuelle, à la hauteur de grands films. Le
football est élevé au rang de performance
technologique et d’art cinématographique.
Le Clásico est donc un spectacle qui
dépasse le cadre du sport, et utilise les
best practices du business et de
l’entertainment, pour maintenir sa posi-
tion dominante sur son marché.

Sur le banc, au coup d'envoi face à
Manchester United, Djibril Sidibé est
entré en jeu dès la 28e minute de jeu, en
remplaçant Seamus Coleman, qui s'est
blessé.
Djibril Sidibé n'aura, ce dimanche, pas
mis si longtemps à fouler la pelouse de

Goodison Park. Placé sur le banc par
Carlo Ancelotti pour la réception de
Manchester United, l'international français
est entré en jeu dès la 28e minute. Le laté-
ral droit d'Everton a en effet remplacé
Seamus Coleman, le capitaine des Toffees,
qui s'est blessé.

CLÁSICO

Un spectacle qui dépasse
le Football

EVERTON

Djibril Sidibé remplace Seamus
Coleman, blessé contre

Manchester United

Le Clásico, rencontre sportive entre les deux plus grands clubs espagnols de football, le Real
Madrid et le FC Barcelone, est devenue la référence mondiale en la matière. C’est en effet, le

match de championnat le plus suivi autour du globe.

"PAS LA PLUS GRANDE
CATASTROPHE DU FOOTBALL

MONDIAL"

Klopp relativise
après la défaite

de Liverpool
Liverpool a concédé son premier
revers en championnat, depuis 44
rencontres, en s'inclinant devant
Watford (3-0), et son coach Jürgen
Klopp accuse le coup, mais pense
surtout à rebondir au plus vite.
Sèchement battu samedi par
Watford (3-0), avant-dernier avant
le match, après 44 rencontres de
championnat sans défaite,
Liverpool ne doit pas se relâcher,
car la course au titre "n'est pas
finie", a averti l'entraîneur Jürgen
Klopp. "Ce qu'ont fait les garçons
jusqu'ici est exceptionnel, mais ce
n'est pas fini !", a lancé le coach
allemand, oscillant entre remobili-
sation et volonté de ne pas drama-
tiser, même si son équipe n'avait
plus perdu en Premier League
depuis le 3 janvier 2019, et un
revers sur la pelouse de
Manchester City (2-1).
"Nous n'espérions pas gagner
autant de matches. Cela n'a jamais
été facile et ce ne sera jamais
facile, mais maintenant il faut
continuer", a-t-il ajouté.
L'entraîneur n'a pas caché que
l'accumulation des matches, dans
un championnat qui continue à ne
pas offrir de vraie trêve hivernale à
ses joueurs, pèse sur les orga-
nismes et les têtes. "La forme (phy-
sique) n'est jamais acquise. Nous
nous sommes battus contre toutes
les sensations de notre corps. Nous
nous sommes battus contre tout, et
c'est pour cela que nous avons
autant de points", a-t-il souligné.

“Tout le monde se bat
comme un dingue”

"La plus grande surprise, pour
moi, est de voir que ce Watford
lutte contre la relégation. On est
dans la période où tout le monde se
bat comme un dingue", a encore
noté le technicien allemand. "Nous
ne pensons pas que (cette défaite)
soit la plus grande catastrophe du
football mondial. Nous accusons
vraiment le coup de cette défaite,
mais maintenant nous avons
l'occasion de montrer à nouveau
notre capacité de réaction", a-t-il
toutefois complété.
De son côté, le défenseur central
Virgil van Dijk a estimé, qu'il
n'était "pas acceptable de perdre 3-
0" à Watford. "Bravo à Watford, ils
l'ont mérité. C'est une défaite diffi-
cile à avaler (...) Nous allons
devoir nous améliorer et nous
allons le faire", a-t-il poursuivi.
Avec 22 points d'avance sur
Manchester City ,qui a encore 11
matches à jouer, Liverpool, qui
n'en a plus que 10, garde une
avance très confortable pour
s'assurer un premier titre de cham-
pion d'Angleterre, depuis 30 ans.
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L'ancien ministre de la
Jeunesse et des Sports, ex-
président de la Faf et ancien
patron de l’USM Alger dans
les années 90, Mouldi
Aïssaoui, a qualifié de
"regrettable" la situation dans
laquelle se trouve
actuellement le club phare
de Soustara, mais s’est dit
"optimiste" quant à "la
capacité du club de
surmonter cette période
sensible".

PAR MOURAD SALHI

F igure de marque du sport national,
Mouldi Aïssaoui s’est livré à cœur
ouvert et en toute franchise à Beur

TV dans l’émission Hadath riadhi,
concernant son ancienne équipe, à savoir
l’USM Alger. L’ancien ministre de la
Jeunesse et des Sports avoue que la venue
du groupe de services portuaires Serport
constitue une chance en or pour le club
dans les circonstances actuelles.
"Si l’USMA connaît cette situation déli-
cate, cela est dû à une gestion défaillante

de l’ancienne direction. La venue de
Serport est une opportunité qu’il faut sai-
sir", a en effet indiqué l’ancien ministre
de la Jeunesse et des Sports, qui
s’interroge "pourquoi bloquer cette entre-
prise ?"
L’assemblée générale des actionnaires de
la SSPA/USMA, qui devait se tenir jeudi
dernier afin de concrétiser la venue du
groupe Serport, n’a finalement pas eu
lieu. Cette assemblée générale a été
reportée au 12 mars prochain, à cause
surtout de l’absence du groupe ETRHB,

l’actionnaire majoritaire du club.
Concernant la question du retour de Saïd
Alik à la tête des Rouge et Noir, Mouldi
Aïssaoui avoue que le dernier mot revient
à Serport. "Elle est en train de bien étu-
dier le dossier. Son projet est clair. C’est
à elle de choisir l’homme qu’il faut. A
l’USMA, les compétences existent. Les
responsables de cette entreprise connais-
sent tout le monde", a-t-il indiqué.
L’ancien directeur général du CR
Belouizdad, Saïd Alik, n’a pas nié l’idée
de revenir à l’USMA, si bien évidem-

ment les conditions sont favorables.
"J’accepte d’aider l’USM Alger car la
situation est difficile. La réunion ne s’est
pas faite car le représentant de la justice
ne s’est pas présenté. Tout le monde
connaît la situation du club, elle n’est
pas rose. Maintenant, il faut profiter de la
venue de Serport pour sauver le club. Il
faut faire vite pour éviter au club de som-
brer davantage", a indiqué SaïdAlik, pré-
sent à cette AG qui devait avoir lieu jeudi
à Alger.
Pour ce qui est du départ de l’entraîneur
Dziri Billal, l’ancien patron des Rouge et
Noir, Mouldi Aïssaoui, regrette ce scena-
rio "inattendu", selon ses dires. "Je
regrette le départ de Dziri Billal dans ces
moments bien précis. Son départ compli-
quera davantage la situation dans la mai-
son usmiste.
Une chose est sûre, le phénomène de va-
et-vient des entraîneurs n’est pas propre à
l’USMA mais touche tous les clubs.
Cela s’explique par la mauvaise gestion
des clubs ", a-t-il déploré.
Outre, donc, cette situation de crise sur le
plan administratif, le club phare de
Soustara traverse une mauvaise passe en
championnat, avec une série de mauvais
résultats, dont le dernier a été enregistré
samedi à Béchar face à la JS Saoura.
L’USM Alger occupe actuellement la 11e

place avec 25 points seulement.
M. S .

Les athlètes Hamza Hadjlaoui (FAA) et
Amina Bettiche (NCBBA) ont créé une
véritable surprise en remportant la 58e

édition du championnat d’Algérie de
cross-country Ali-Amrouai et Sid-Ahmed-
Abdelhamid, disputée ce samedi à Oran.
Le rideau est tombé sur la saison 2019-
2020 du championnat national de cross-
country avec un clap de fin qui a surpris
plus d’un. Et pour cause, la victoire finale
tant chez les messieurs que chez les dames
est revenue à des athlètes qui n’étaient pas
favoris. La première surprise a été l’œuvre
de Amina Bettiche qui a pris tous les
observateurs à contre-pied. Absente des
radars durant les deux dernières saisons,
pour cause de blessure, la sociétaire du
NC Bordj Bou-Arréridj a signé son retour
de fort belle manière. Au moment où les

pronostiqueurs s’attendaient à une explica-
tion directe entre Rihane Sennani, la meil-
leure athlète de la saison, et Kenza
Dahmani, Bettiche a chamboulé toutes les
cartes à la faveur d’une course dominée
tactiquement de main de maître. En effet,
la nouvelle championne d’Algérie s’est
faite toute petite dans le peloton de tête,
durant tout le parcours, avant d’attendre le
moment opportun pour lancer son ultime
attaque à 1 kilomètre de la ligne d’arrivée.
Une stratégie payante pour Bettiche qui
reprend son trophée perdu en 2015, au
profit de Souad Aït Salem, et s’offre une
victoire en solitaire sous les applaudisse-
ments des amoureux du cross-country pré-
sents en force sur l’hippodrome Antar-
Ibn-Cheddad d’Es-Sania. Annoncée grande
favorite pour ce titre, au vu de sa très belle

saison, Riham Sennani (Protection civile
Alger) a terminé à la deuxième place
devant Kenza Dahmani (NCBBA). L’autre
surprise de ce championnat d’Algérie
2020 a été réalisée par Hamza Hadjaloui.
Fantomatique durant les 11 Challenges de
la Fédération algérienne d’athlétisme
(FAA), Hadjaloui est parvenu à monter
sur la plus haute marche du podium face à
l’armada des crossmen du Centre de
regroupement et de préparation des
équipes sportives militaires (CREPSM).
Dans une course qui s’est décomptée dans
les derniers yards, le vainqueur du jour a
accéléré au bon moment pour franchir la
ligne d’arrivée en premier devant
Kheireddine Bourouina (CREPSM),
donné grand favori, et Ramdane Ouarghi
(FAA). Pour rappel, la ville d’El Bahia,

hôte des Jeux méditerranéens 2021, a eu
l’insigne honneur d’organiser cette joute,
28e ans après la dernière édition. Une com-
pétition qualificative pour les 6es

Championnats d’Afrique de Lomé, prévus
du 6 au 8 avril, marquée par la participa-
tion de 1.200 athlètes, toutes catégories
confondues.

Le CR Belouizdad a repris sa marche en
avant vers le titre, ce samedi, à l’occasion
de la 20e journée du Championnat natio-
nal de Ligue 1. Le CRB a dominé la JS
Kabylie, alors que l’ES Sétif s’est instal-
lée sur le podium en disposant du NA
Husseïn Dey. À l’aller comme au retour,
le Chabab a réservé le même tarif à la
JSK, ou presque. Dans cette affiche au
sommet, les Rouge et Blanc n’ont eu
besoin que d’une mi-temps pour boucler
l’affaire (3-1). Les protégés de Dumas ont
débloqué la situation tôt dans cette
confrontation en marquant à la 11e
minute par Belahouel, sur penalty.
Bouchar s’est chargé de doubler la mise
d’une tête rageuse à la 42e minute, avant
de voir Souibah corser la mise dans le
temps additionnel à l’issue d’un joli raid
solitaire (45+2’). En seconde période, les
Canaris, irréguliers dans leurs presta-

tions, ont réussi à réduire l’écart à la 71e

minute par Hamroun, sur penalty. Avec
39 points à son actif, le CRB compte dés-
ormais cinq unités d’avance sur le MC
Alger (2e – 34 pts). Le Doyen a été accro-
ché à domicile par une équipe du MC
Oran (1-1), très efficace hors de ses bases.
L’ES Sétif s’invite dans la course au titre
et ce n’est guère une surprise. Invaincus
depuis la 13e journée, avec une super série
de 7 victoires et 1 nul, les Sétifiens réali-
sent une remontrée spectaculaire et
s’installent sur la 3e marche du podium
(33 pts) après avoir pris le meilleur sur le
NA Husseïn Dey (2-0), lanterne rouge.
De son côté, le CS Constantine ne sait
plus gagner à domicile. Tenus en échec
par le NA Magra (1-1), les Sanafir
n’arrivent plus à s’imposer au stade
Chahid- Hamlaoui pour la quatrième sor-
tie de suite.

Dans les autres rencontres, l’AS Aïn-
M’lila et la JS Saoura ont conforté leurs
positions dans le ventre mou du tableau
en battant le CA Bordj Bou Arreridj (2-0)
et l’USM Alger (1-0), alors que l’US
Biskra a réalisé le hold-up du jour en
ramenant les trois points de leur déplace-
ment à Sidi Bel Abbès face à l’USMBA
(0-1). Un succès qui fait beaucoup de bien
aux gars des Zibans en leur permettant de
quitter la zone rouge (14e – 21 pts).
En match avancé de cette 20e manche, dis-
puté jeudi, le Paradou AC est allé gagner
sur la pelouse de l’ASO Chlef (0-1).
Grâce à ce succès, ô combien important
dans la lutte pour le maintien, le Paradou
AC gagne deux places et passe du 12e au
10e rang (25 pts).

21e JOURNÉE
DE LA LIGUE 2

Statu quo en tête
du classement

La 21e journée du Championnat national
de Ligue 2, disputée ce samedi, n’a rien
apporté de nouveau dans le haut du
tableau, notamment, après le résultat nul
enregistré dans l’affiche de cette manche
jouée entre le WATlemcen et l’O Médéa.
En effet, la formation de la capitale des
Zibans a raté l’occasion de rejoindre son
adversaire du jour en tête du classement.
Pour sa part, la JSM Skikda est revenue
à hauteur du WAT grâce à son précieux
succès arraché en déplacement face à
l’Amel Boussaâda. De leur côté, le RC
Arbaâ et le RC Relizane ont cartonné à
domicile en étrillant respectivement le
DRB Tadjenanet et l’AS Khroub.
Le MCE Eulma et l’ASM Oran ont, eux
aussi, réussi leurs sorties en réalisant
l’essentiel contre le MO Béjaïa, premier
relégable, et le MC Saïda . Dans la lutte
pour le maintien, la bonne opération du
jour est à mettre à l’actif de la JSM
Béjaïa. Tombeurs de l’USM El Harrach ,
lanterne rouge, les Vert et Rouge de la
Soummam quittent la zone rouge et
remontent à la 13e position (24 pts).

MOULDI AÏSSAOUI, ANCIEN PRÉSIDENT DE L’USM ALGER :

"Je ne vois pas pourquoi on bloque Serport"

CROSS-COUNTRY

Hamza Hadjlaoui et Amina Bettiche sacrés champions d’Algérie

CHAMPIONNAT DE LIGUE 1

Le Chabab sur sa lancée, l’ESS sur le podium

Actuellement, la station
climatique de Tala Guilef
dispose de 8 sujets adultes de
pin noir et 25 sujets chétifs à
cause du broutage par le
cheptel et enfin 57 semis de
pin noir, plantés dans des
endroits à l’abri du bétail.

PAR BOUZIANE MEHDI

P as moins de 22 plants de pin
noir, une espèce endémique au
Djurdjura, ont été "plantés dans

la réserve intégrale de Lainsar-
Inedjarene dans le secteur de Tala-
Guilef, Parc national du Djurdjura
(PND)", a indiqué le chef du secteur
de ce parc, Abdelaziz Mehdi, préci-
sant que "ces plants de pin noir ont été
élevés dans la pépinière de la station
de l’Institut national des recherches
forestières (INRF) d'Azazga".
Selon l’APS, le même responsable a

ajouté que le but de cette opération est
de "multiplier cette espèce endémique
au Djurdjura, qui se trouve originelle-
ment dans la réserve de Tigounatine,
dans la forêt de Tikjda, et ce, dans le
but de la préserver".
S’agissant de la réussite de cette opé-
ration, Mehdi Abdelaziz a relevé le
problème de "broutage des jeunes
plants par le cheptel à l’intérieur
même du Parc national du Djurdjura,
ce qui empêche la croissance des
jeunes arbres. Pour contourner ce
problème, le secteur de Tala-Guilef a
inspecté des endroits non fréquentés
par ces animaux d’élevage afin de les
destiner à recevoir des plantations de
pin noir".
Le secteur de Tala-Guilef du Parc
national du Djurdjura avait déjà lancé
des opérations similaires, notamment
à Ath-Ouabane et à Tala-Rana, a rap-
pelé l’APS.
Actuellement, la station climatique de
Tala-Guilef dispose de "8 sujets
adultes de pin noir et 25 sujets de pin

noir chétifs broutés par le cheptel et
57 semis de pin noir, plantés dans des
endroits à l’abri du bétail", a affirmé
Mehdi Abdelaziz, ajoutant que
"d’autres espèces plantées par le per-
sonnel du secteur de Tala-Guilef y
sont aussi dénombrées dont 12 sapins
de Numidie adultes, 8 jeunes sapins
plantés en septembre dernier, 10 bou-
tures de sureau noir (Sambucus
nigra), et qui est une espèce très rare
au Djurdjura".
D’ autre part, le même responsable a
déclaré que dans "cette démarche de
préservation des espèces endémiques,
rares ou très rares du Djurdjura, ce
même secteur de Tala-Guilef du PND
a remis à la station de l’INRF
d’Azazga, des graines de quatre
espèces qui sont le sapin de Numidie,
le sorbier torminal et d’érable à
feuilles obtuses ainsi que 10 boutures
de sureau noir, qui sont des espèces
très caractéristiques et très rares
méritant d’être reproduites".

B. M.

Le directeur local de la pêche et des
ressources halieutiques, Samer Djilali,
a annoncé, lundi 17 février, qu’une
opération de pêche d'essence "préven-
tive" sera lancée dans les barrages
d’Aïn-Defla dans le but d'y assurer un
meilleur équilibre biologique suite à la
baisse du niveau des eaux qui y sont
emmagasinées, expliquant que dans le
but d'assurer un meilleur équilibre
biologique des barrages de la wilaya
d’Aïn- Defla, dont le niveau a consi-
dérablement baissé consécutivement
au stress hydrique enregistré depuis
des mois, la direction du secteur
compte, d'ici à quelques jours, y lan-
cer une opération de pêche revêtant un
cachet préventif.
Selon l’APS, Samer Djilali a fait

savoir "qu’en plus de l'équilibre biolo-
gique qu'elle est censée assurer,
l'opération permettra d'anticiper sur
les cas de mortalité de poissons, et il a
fait état d'un plan de coordination
entre différentes directions impliquées
dans cette démarche et d'une réunion
ayant regroupé récemment les respon-
sables d'exploitation des 6 barrages
que compte la wilaya, ainsi que ceux
des directions de l'environnement, des
ressources en eau, et de la pêche et
des ressources halieutiques, dans le
but de finaliser le programme de
l'action à entreprendre".
L'opération "touchera dans un pre-
mier temps les barrages dont la baisse
du niveau d'eau est criante, faisant
remarquer que la priorité sera donnée

à ceux de Harraza (commune de
Djellida) et Ouled-Mellouk" dans la
commune d'El-Mayenne, a précisé le
même responsable, signalant que
"l'opération touchera les six barrages
de la wilaya mais l'urgence concerne
ceux de Harraza et d’Ouled-Mellouk
emmagasinant respectivement 4 et 13
millions m3, sachant que leur capacité
de stockage est de 17 et 173 millions
m3".
Il est "impératif de diminuer la bio-
masse dans les barrages en question",
a estimé M. Samer, expliquant que "le
risque de mortalité du poisson est
grand, exacerbé qu'il est par la cha-
leur sévissant à la mi-journée".

APS
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ALGER
116.799

consultations
spécialisées
enregistrées

au CPMC
116.799 consultations spéciali-
sées et plus de 19.000 traite-
ments de radiothérapie ont été
réalisés en 2019 au niveau du
Centre Pierre-et-Marie-Curie
(CPMC) d’Alger.
4.000 actes opératoires et près
de 44.000 analyses d’anapath y
ont également été effectués.
Sur les 116.799 personnes
consultées, 11.669 sont passées
par le service de chirurgie A qui
réunit diverses spécialités de la
chirurgie oncologique, c’est le
service de chirurgie B, dédié à
la sénologie qui a accueilli le
plus grand nombre de patientes.
7.389 patients ont été consultés
en oncologie médicale (chimio-
thérapie) et 21.220 en hémato-
logie, en sus des 6.372 consul-
tations pour des greffes de la
moelle osseuse, ainsi que
41.646 autres en endocrinolo-
gie.
Par ailleurs, 5.990 patients ont
été consultés en anesthésie
post-opératoire, alors que 6.215
autres ont été pris en charge au
niveau du service de chirurgie
C, également en externe (cli-
nique ex-rue Debussy), toutes
spécialités confondues.
En outre, pas moins de 777.508
examens de biochimie y ont
été réalisés, 226.634 autres en
hématologie, 11.476 en bacté-
riologie, 47.044 en immuno-
sérologie (hépatites) et, enfin,
56.389 en hormonologie. Il ne
faut pas perdre de vue qu’avec
la radiothérapie les examens
d’anapath sont essentiels dans
le processus de prise en charge
du cancer.

OUARGLA
2.386 nouveaux
inscrits dans les

centres de formation
2.386 nouveaux inscrits sont
enregistrés au niveau des cen-
tres de la formation profession-
nelle de la wilaya d’Ouargla, en
prévision de la session de
février. Ils se répartissent entre
1.705 inscrits pour une forma-
tion diplômante, dont 426
filles, et 681 inscrits pour une
formation qualifiante, dont 508
filles. Au total, 7.804 places
pédagogiques sont offertes
pour la session de février, dont
5.222 dans la wilaya d’Ouargla
et 2.582 dans celle de
Touggourt, avec 4.904 postes
pour la formation diplômante et
2.900 autres pour la formation
qualifiante.

APS

TALA-GUILEF, ESPÈCE ENDÉMIQUE DU PARC NATIONAL DU DJURDJURA

Plantation de 22 plants
de pin noir

AÏN-DEFLA, ÉQUILIBRE BIOLOGIQUE DES BARRAGES DE LA WILAYA

Opération de pêche préventive



Le recours au droit de
préemption ne sera pas
systématique, estime l'État
algérien, concernant
l'acquisition des parts des
sociétés étrangères ayant
investi en Algérie.

D ésormais, le droit algérien auto-
rise l'appropriation des biens et
des actifs des entreprises, mais

sans avoir la plénitude et l'usufruit de
la totalité des acquisitions.
Autrement dit, les pouvoirs publics ne
peuvent plus intervenir pour prendre
systématiquement les parts des entre-
prises étrangères.
Le recours de l’Etat au droit de préem-
ption, instauré par la Loi de finances
de 2009, ne se fera plus de manière
systématique, en vertu de
l’amendement attendu de l’arsenal
juridique régissant l’investissement en
Algérie, a indiqué le ministre de
l’Industrie et des Mines, Ferhat Aït Ali
Braham.
"Le droit de préemption ne sera
reconnu à l’avenir, en vertu du nou-
veau code des investissements que
nous sommes en train de préparer, que
s’il est inscrit initialement dans le
pacte des associés, ou s’il présente un
caractère stratégique pour l’Etat", a-
t-il précisé.
L’Etat "ne pourra plus se prévaloir
d’être l’acquéreur exclusif de tout ce
qui se vend dans les associations entre
particuliers, qu’ils soient de droit
public ou privé", a-t-il soutenu.
Le droit de préemption avait, estime le
ministre, "bloqué les investissements
en Algérie, l’Etat se réservant alors le
droit de racheter toute part sociale
cédée par un investisseur étranger,
sans même définir la partie étatique
apte à faire cette acquisition".
Ainsi, "on s’est retrouvé au niveau du

ministère de l’Industrie avec une cen-
taine de dossiers touchés par le droit
de préemption sur lesquels l’Etat n’a
ni exercé ce droit ni manifesté claire-
ment son intention de l’abandonner".
Interrogé sur la règle 51-49 régissant
l’investissement étranger, abrogée par
La loi de finances 2020 pour les "sec-
teurs non stratégiques", il a réaffirmé
que cette règle "n’a plus lieu d’être".
Grâce aux amendements législatifs et
réglementaires attendus, l’investisseur
étranger "pourra venir en Algérie sans
être obligé de s’associer à un parte-
naire local", a soutenu le ministre, en
soulignant que "la nouvelle logique"
du gouvernement consistait à libérer
les initiatives et l’entreprise pour
qu’elle puisse choisir la meilleure for-
mule d’investissement qui lui

convient.
Il a rappelé à ce titre "un article aber-
rant contenu dans la loi de finances de
2009", l’article 58 en l’occurrence,
qui "interdisait aux investisseurs
étrangers voulant investir en Algérie
d’apporter leurs fonds, en les pous-
sant à se financer sur des établisse-
ments financiers locaux".
"Pendant des années, on a interdit aux
investisseurs étrangers de s’impliquer
financièrement en Algérie", a-t-il
regretté.
Interrogé sur les secteurs qui seront
considérés stratégiques dans le texte
d’application de la LF 2020, relatif à
cette mesure, il a notamment cité les
industries militaires, les chemins de
fer, l’amont des hydrocarbures et les
réseaux de transport électricité et de

canalisation de gaz. A une question
sur le contenu de la loi de finances
complémentaire 2020, il a précisé
qu’elle allait surtout "amender ou
abroger les mesures qui ont plombé
l’investissement durant les années
précédentes, notamment à travers les
LFC de 2009, 2010 et 2016".
Abordant la vision globale de son
département pour ce qui est de la nou-
velle législation régissant
l’investissement, il a expliqué qu’elle
reposait sur le principe de "réduire au
maximum les avantages fiscaux".
Ces avantages "doivent être fixés
exclusivement dans le cadre des
conventions avec l’investissement, en
fonction de son offre", a-t-il poursuivi.

R. E.
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INVESTISSEMENT ÉTRANGER EN ALGÉRIE

Libéralisation des acquisitions des
parts des entreprises internationales

Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, a indiqué avoir demandé offi-
ciellement à l'ambassadeur du
royaume d'Arabie saoudite de relancer
le projet de la société saoudienne
Almarai en Algérie, ajoutant qu'il
recevra dans les prochains mois des
représentants de cette société saou-
dienne pour relancer ce projet.
Dans une publication sur sa page
Facebook, Rezig a affirmé que la
demande de relance du projet de la
société laitière Almarai en Algérie a
été faite lors d'une rencontre avec
l'ambassadeur du royaume d'Arabie
saoudite à Alger, Abdelaziz Ben
Ibrahim Hamad El Omaïrini.
Pour rappel, le projet de réalisation
d'un partenariat algéro-saoudien dans

le domaine de production du lait et
dérivés remonte à 2009.
Les négociations menées par les deux
parties n'ont pas permis à ce projet de
voir le jour.
La société saoudienne Almarai est
pionnière dans plusieurs produits de
base, notamment les produits laitiers,
les jus, les viennoiseries, les produits
avicoles et le lait pour nourrissons,
notamment dans la région du Moyen-
Orient et d'Afrique du Nord.
Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, avait reçu le 21 janvier dernier
en présence du ministre délégué
chargé du Commerce extérieur, Aïssa
Bekkaï, l'ambassadeur saoudien à
Alger. Les deux parties avaient exa-
miné les moyens de promotion du par-

tenariat et de la coopération bilatérale.
Rezig a salué les relations bilatérales
"exceptionnelles" qui ne cessent
"d'évoluer", en vue de les promouvoir
en véritable partenariat entre les deux
parties à même de relever le volume
des échanges commerciaux au service
de l'économie des deux pays.
Le ministre a appelé les opérateurs
économiques saoudiens à tirer profit
du climat des affaires, des avantages
préférentiels accordés par l'Algérie
aux partenaires, notamment les pays
frères et des facilitations contenues
dans la Loi de finances 2020, outre les
grands réseaux de distribution.
Rezig a appelé l'ambassadeur saou-
dien à la nécessité d'approfondir la
coopération économique entre les

deux pays, en se focalisant sur
l'investissement direct en Algérie, eu
égard à sa position stratégique, notam-
ment après son adhésion officielle à la
Zone de libre-échange continentale
africaine (Zlecaf), ce qui est à même
de favoriser l'augmentation du volume
des exportations à travers un produit
algéro-saoudien commun destiné à
l'exportation aux marchés africain et
asiatique, en premier lieu.
Pour sa part, l'ambassadeur saoudien a
rappelé les accords économiques
conclus entre les deux parties, qui ont
permis d'augmenter le volume des
investissements saoudiens en Algérie
dans divers domaines.

R. E.

PROJET D'INVESTISSEMENT SAOUDIEN ALMARAI EN ALGÉRIE

Opportunité pour la relance de l'industrie laitière
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Poulet
au chou-fleur

Ingrédients :
1 poulet
1 chou-fleur
100 g de beurre
3 oignons
1 c. à soupe de persil haché
1 boîte de crème fraîche
Sel, poivre

Préparation :
Faire cuire le chou-fleur coupé en
bouquet dans une casserole d'eau
bouillante salée, puis les égoutter
dans une passoire.
Faire chauffer le beurre dans une
cocotte, y faire revenir des
morceaux du poulet, ajouter
l'oignon émincé, le persil haché
et faire revenir l'ensemble
quelques minutes, saler et poivrer,
mouiller avec un verre d'eau et
laisser cuire à couvert sur feu
moyen pendant 20 minutes, une
fois le poulet cuit, le retirer,
ajouter la crème fraîche et le chou
fleur, rectifier l'assaisonnement et
laisser cuire pendant 5 minutes.

Rochers
au chocolat noir

Ingrédi ents :
120 g d'amandes effilées
1 c. à soupe de sucre semoule
1 c. à soupe d'eauminérale
150 g de chocolat
Quelques fruits confits

Préparati on:
Préchauffer le four à 180 °C (th. 6).
Mouiller légèrement les amandes
avec le sucre dissous dans l'eau.
Faire griller les amandes au four en
les déposant sur une feuille de papier
sulfurisé, cela pendant environ 15
m i n u t e s .
Les laisser refroidir. Pendant ce
temps aire fondre le chocolat au
bain-marie.
Laisser le chocolat presque refroidir
en le mélangeant de temps en temps.
Dès qu’il est totalement refroidi,
mélanger le chocolat, les amandes et
les fruits confits. Faire des petits tas
à la cuillère sur du papier sulfurisé.
Laisser prendre au réfrigérateur avant
de déguster.

Faites vos exercices le matin puisque c'est
le moment de la journée où la déprime se
fait le plus sentir. Au début, il peut s'agir de
quelques exercices d'étirement au sortir du lit
ou sous la douche, ou encore d'une petite
marche de quelques minutes.

Vous souffrez d'anxiété
Faites de 15 à 20 minutes d'exercices aéro-
bics légers ou modérés (si votre forme phy-
sique le permet) vers la fin de l'après-midi
ou en début de soirée. Cette dose suffit pour
détendre les muscles et calmer le système
sympathique, qui garde le corps sur le qui-
vive. Une étude récente indique aussi que la
musculation serait très efficace pour com-
battre l'anxiété chronique.

Vous anticipez une situation
stressante

Une heure ou deux avant d'affronter ladite
situation, faites de 25 à 30 minutes
d'exercice, même léger, il suffit que vous
ayez un peu chaud à la fin de la séance.

Prenez ensuite une douche. Vous serez beau-
coup plus détendue pour vivre le stress
appréhendé.

Vos pensées se brouillent
Un exercice modéré qui se pratique seul et
exige peu de technique (jogging, marche,)
pourrait bien vous aider à y voir plus clair.
Des études ont en effet démontré que ce type
d'exercice améliore l'acuité mentale.

Des petits tracas qui absorbent
vos pensées

Optez pour des activités qui exigent de la
concentration (tennis, aérobic,) Le fait de
porter votre attention sur l'activité en cours
ne réglera pas vos problèmes, mais au
moins vous les oublierez pour
une heure ou deux.

Vous dormez mal
Exécutez des exercices rythmiques (marche,
natation, vélo, jogging) vers la fin de
l'après-midi. Ce type d'exercice augmente

l'activité des ondes alpha, qui sont associées
à un état de bien-être et au sommeil profond,
phase où le corps récupère vraiment.

Vous êtes tendue
Prenez 4 ou 5 grandes inspirations, en expi-
rant par la bouche, lèvres légèrement pin-
cées. Puis ouvrez toute grande la bouche et
fermez-la 3 ou 4 fois pour détendre les
mâchoires. Étirez ensuite vos bras et vos
jambes. Terminez en massant avec les
mains votre nuque et vos épaules. Si vous
êtes assise à votre chaise de travail, le sim-
ple fait de vous lever diminuera de facto la
tension musculaire.
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Que faire lorsque bébé
a des coliques ?

Veillez avant tout à entourer votre
enfant d'une atmosphère calme,
bercez-le doucement pour le
consoler. Ensuite, massez- lui le
ventre avec la paume de votre
main. Effectuez un geste circu-
laire, dans le sens des aiguilles
d'une montre.

Contre l'érythème
fessier de bébé

Lavez ses fesses, sans frotter, à
l'eau et au savon de Marseille et
laissez-les bien sécher. Puis
enduisez-les d’huile d’olive.
Laissez votre bambin les fesses à
l'air dès que cela vous est possi-
ble.

Se débarrasser des
croûtes de lait

Massez délicatement le cuir che-
velu de votre bébé avec quelques
gouttes d’amande douce.
Les croûtes de lait disparaîtront au
bout de quelques jours.

Le doudou de bébé

Pour éviter que votre petit refuse
que vous laviez son doudou,
faites-le participer en lui deman-
dant de mettre lui-même son
doudou dans la machine à laver.

UUn furoncle est une infec-
tion sous-cutanée
représentée par la

grosseur du furoncle. En plus
d'être très douloureux, le furon-
cle n’est tout de même pas très
beau, c'est le moins que l'on
puisse dire ! Le furoncle étant
une infection, il faut donc la
combattre, mais vous n’êtes
oas obligé de prendre un traite-
ment lourd, la Nature ayant
pourvu à cela, appliquez plutôt
la méthode suivante :
Dans une première étape,  com-
mencez par faire cuire une
pomme de terre lavée et
épluchée pour ensuite la
transformer en une purée bien
épaisse. Une fois votre purée

prête transférez-la dans récipi-
ent. 
Ajoutez dans votre saladier un
jaune d'œuf et un peu de lait
jusqu'à ce que ce mélange ait
l’apparence d’une pâte assez
épaisse. 
Prenez soin de bien mélanger
afin que la purée soit bien
imprégnée de l'œuf et du lait. 
Prenez maintenant cette
préparation et disposez-là en
cataplasme sur votre furoncle.
Il faut en mettre une bonne
couche que vous garderez durant
une demi-journée. 
A la fin de cette demi-journée,
votre furoncle s'ouvrira et
entamera sa guérison.
Miraculeux !

Trucs et astuces

Cuisine FORME ET BIEN-ÊTRE 

Exercices antidéprime

REMÈDES DE GRAND-MÈRE

Traiter un furoncle avec de lapomme de terre
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Le premier effet qu'on ressent après un exercice, même léger, est
de nature psychologique : des chercheurs ont donc voulu savoir si

cet effet “psy” pouvait aider les personnes déprimées et
anxieuses. Leurs études ont démontré que oui : l'exercice

améliore nos états d'âme. Donc quelques exercices physiques
peuvent aider à faire passer votre vague à l’âme

ou une déprime passagère...
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L’Association internationale du transport
aérien (IATA) révèle que certaines compa-
gnies aériennes sont en danger en raison de
la baisse significative du trafic passager
depuis l’émergence de l’épidémie du coro-
navirus, selon Air Journal.
L’IATA, qui rassemble quelque 290 com-
pagnies membres, a estimé que l’épidémie
liée au nouveau coronavirus pourrait
entraîner un manque à gagner total de près
de 30 milliards de dollars pour les compa-
gnies aériennes en 2020 dont 27,8 mil-

liards pour les transporteurs de la région
Asie-Pacifique.
Pour comparaison, le Sras, à l’origine
d’une épidémie meurtrière en 2002-2003,
avait provoqué la perte de 6 milliards de
dollars de chiffre d’affaires pour les compa-
gnies aériennes en Asie-Pacifique en 2003,
toujours selon l’IATA.
De son côté, l’OACI (Organisation de
l’aviation civile internationale) a indiqué
le 14 février que 70 compagnies aériennes
avaient annulé tous les vols internatio-

naux à destination et en provenance de
Chine et 50 autres ont réduit leurs activi-
tés aériennes, ajoute Air Journal. Le trafic
de/vers la Chine est pratiquement au point
mort, desservi principalement par des
transporteurs chinois.
Quant aux réservations aériennes en prove-
nance de la France vers l’Asie, elles se
sont effondrées de 68,5 % dans la semaine
du 12 février, selon des chiffres publiés
mercredi par la société ForwardKeys.

R. N.

Le ministre de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique, Chems-Eddine
Chitour, a adressé une
instruction aux directeurs des
établissements du supérieur.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

L’ instruction du ministre laisse enten-
dre que les universités seront fermées
pendant un mois à partir du 15 mars,

en raison de l’épidémie du coronavirus dont
un cas a été enregistré en Algérie.
"La situation que traverse le monde suite à
une probable pandémie nous amène à intro-
duire une initiative pédagogique qui intègre
des mesures de précaution en vue d’assurer
la continuité des enseignements", a expli-
qué Chitour dans sa note adressée aux res-
ponsables des différents établissements uni-
versitaires, évoquant des mesures de pré-
vention contre le coronavirus pour assurer
la continuité des cours.
"A cet effet, les directeurs des établisse-
ments universitaires et les présidents des
conseils scientifiques sont priés de sensibi-
liser et de convaincre les collègues ensei-
gnants à adhérer à cette action pédagogique
et aux étudiants à s’adapter à cette démarche
qui consiste à mettre sur le site de
l’établissement (de préférence sa plate-
forme) ou tout autre support consultable à
distance le contenu d’au moins un mois de
cours, ainsi que l’équivalent d’au moins un
mois de travaux dirigés avec corrigés suc-
cincts. La mise en ligne d’au moins un
mois de travaux pratiques qui s’apprêtent à
un tel type d’enseignement à distance et de
prendre en considération toutes les disposi-
tions techniques nécessaires afin de mainte-
nir le contact à distance entre l’enseignant
et son étudiant", a précisé la note adressée
par le ministre Chitour."Dans tous les cas,
il s’agit d’une première initiative dans ce
sens, et ce dispositif devra être opérationnel
à partir du 15 mars prochain", peut-on lire
dans la note, qui ajoute que "ces cours et
supports doivent être accessibles à tous les
étudiants du pays, ce qui préfigure de la
mise en place des comités pédagogiques
nationaux".

Avec 100 cas, la France devient le
2e foyer du coronavirus en Europe
Cette accélération a conduit à l’annulation
de nombreux événements dans l’Hexagone.
Ailleurs dans le monde, l’épidémie conti-
nue de progresser. Après quelques jours de
baisse, le nombre de nouvelles contamina-

tions est reparti à la hausse en Chine et un
premier décès lié au coronavirus a été enre-
gistré aux États-Unis. Des premiers cas de
contamination ont été observés en Irlande
et au Luxembourg. Avec 100 cas avérés
depuis fin janvier, la France est devenue le
deuxième foyer du coronavirus en Europe
après l’Italie, conduisant les autorités à
annuler les grands rassemblements en
milieu fermé. Le Salon de l’agriculture a
ainsi été écourté et le semi-marathon de
Paris reporté. Dans l’Oise, principal foyer
de contamination avec 36 cas enregistrés,
certains établissements scolaires ont été
fermés et les messes suspendues.
Cette "politique de prévention plus stricte a
pour objectif de limiter la diffusion du
virus par le brassage des populations", a
expliqué samedi le ministre de la Santé
Olivier Véran. Ces mesures ont été décidées
lors d’un Conseil de défense et un Conseil
des ministres exceptionnels présidés par
Emmanuel Macron. Elles correspondent au
passage au stade 2 de l’épidémie, annoncé
vendredi, sur une échelle de 3.

100 cas, dont 86 personnes
hospitalisées en France

Elles surviennent alors que la France a
symboliquement atteint samedi soir les
100 cas depuis la fin du mois de janvier.
Dans le détail : 12 personnes sont guéries,
2 sont mortes et 86 hospitalisées, dont 9
dans un état grave, a détaillé le numéro
deux du ministère de la Santé Jérôme
Salomon.Pour faire face à cette accéléra-
tion, "tous les rassemblements de plus de
5.000 personnes en milieu confiné seront
annulés", a indiqué M. Véran. Idem pour
les rassemblements "en milieu ouvert
quand ils conduisent à des mélanges avec
des populations issues de zones où le virus
circule possiblement".

Près de 3.000 morts dans le monde
et des contaminations qui repar-

tent à la hausse en Chine
Ailleurs dans le monde, le virus continue
de progresser. L’épidémie s’approche des
3.000 morts pour plus de 86.000 cas dans
une soixantaine de pays – dont près de
80.000 cas pour 2.870 décès en Chine, où
l’activité est largement paralysée depuis fin
janvier par les mesures anti-contagion.
Si le bilan quotidien en Chine des morts du
coronavirus est reparti légèrement à la
baisse dimanche avec 35 morts au cours des
dernières 24 heures, contre 47 la veille, le
nombre de nouvelles contaminations a en
revanche poursuivi sa hausse, avec 573 cas
comptabilisés dans l’ensemble du pays
contre 427 annoncés samedi.

Premier décès aux états-Unis
Aux États-Unis, un premier décès lié au
coronavirus a été déclaré. Il s’agit d’un
homme d’une cinquantaine d’années, à la
santé déjà fragile résidant dans l’État de
Washington. Comme l’homme victime du
virus Covid-19, plusieurs patients diagnos-
tiqués ces derniers jours n’avaient aucun
lien connu avec un foyer de l’épidémie, ce
qui laisse penser que la maladie commence
à se propager sur le sol américain. "Il n’y a
aucune raison de paniquer", a toutefois
exhorté le Président Donald Trump lors
d’une conférence de presse, même si le
ministre américain de la Santé Alex Azar,
présent à ses côtés, a prévenu que "nous
allons voir de nouveaux cas". Dans un pre-
mier temps le Président avait annoncé que
la victime décédée était une femme.
Quelque 22 cas de Covid-19 ont été recen-
sés aux États-Unis, a indiqué Trump. A ces
cas s’ajoutent 47 malades rapatriés aux
États-Unis.

Premiers cas en Irlande
et au Luxembourg

En Irlande, le gouvernement a annoncé
samedi son premier cas de coronavirus, un
Irlandais de retour du nord de l’Italie.
L’homme, originaire de l’est de l’Irlande, a
"reçu une prise en charge médicale dans le
cadre de protocole établis" après un diagnos-
tic positif au covid-19, a annoncé le minis-
tère de la Santé. Un premier cas du nouveau
coronavirus a également été diagnostiqué
au Luxembourg, a annoncé samedi soir la
ministre luxembourgeoise de la Santé,
Paulette Lenert. Le patient âgé d’une qua-
rantaine d’années est rentré d’Italie "au
début de la semaine et présentait des symp-
tômes plus récemment" a précisé Mme
Lenert lors d’un point presse. Il a été mis à
l’isolement avec sa famille au Centre hos-
pitalier de Luxembourg (CHL) mais cette
dernière ne présente pas de symptôme.

R. R.
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CORONAVIRUS EN ALGÉRIE

Vers un mois de vacances
universitaires

30 milliards de dollars de pertes
pour les compagnies aériennes en 2020

LOTFI BENBAHMED, MINIS-
TRE DÉLÉGUÉ
À L’INDUSTRIE

PHARMACEUTIQUE :
"La transparence

inquiétait certaines
personnes"

"Nous avons un logiciel mis à notre dis-
position par l’OMS depuis 4 ans mais
qui n'a jamais été mis en place, parce que
la transparence inquiétait certaines per-
sonnes", a déclaré, hier, le ministre délé-
gué à l’industrie pharmaceutique, Lotfi
Benbahmed sur les ondes de la radio
chaîne 3. S’exprimant dans l’émission
l’Invité de la rédaction, M. Benbahmed a
expliqué que l’opacité qui régnait dans le
marché du médicament arrangeait "les
personnes auxquelles le pouvoir déci-
sionnel permettait d’orienter le marché,
au mépris de la protection de la santé
publique et des intérêts de l’État algé-
rien". S’engageant à agir dans la transpa-
rence, le ministre délégué a dévoilé son
programme d’action qui repose sur 4
axes principaux. Cette politique phar-
maceutique s’appuie sur "la disponibi-
lité, la qualité, l’accessibilité et le déve-
loppement économique", a indiqué
l’invité de la Chaîne 3

R. N.
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Près d’un centre de
recherche en
Antarctique, la neige
s’est récemment
drapée d’une teinte
rouge a cause d’une
prolifération d’algues.
Et ce n’est pas
vraiment une bonne
nouvelle.

E n se réveillant lundi
matin dans leur base de
recherche sur l’île de

Galindez, en Antarctique, des
glaciologues ukrainiens ont
été surpris de constater que la
neige avait viré au rouge.
Après analyses, il s’est avéré
que la coupable était une
algue microscopique,
Chlamydomonas nivalis –
aussi appelée algue des
neiges. C’est le ministère de
l’Éducation et des Sciences
d’Ukraine qui a publié la nou-
velle le 24 février dernier sur
sa page Facebook.
Ces petites algues, qui

contiennent un pigment rouge
de type caroténoïde (en plus
de la chlorophylle), sont pré-
sentes partout sur la planète
dans les régions très froides.
Durant les mois d’hiver, elles
restent normalement en dor-
mance sous forme de spores,
tranquillement enfouies sous
quelques centimètres de neige
ou de glace. Une fois que
l’environnement se réchauffe,

l’excès de lumière et d’eau
liquide favorisent ensuite leur
germination.
Une fois cette opération ter-
minée, les algues se munis-
sent alors de flagelles qui leur
permettent de se déplacer vers
la surface. Elles peuvent
ensuite se reproduire et for-
mer de nouveaux spores. Les
températures très douces
essuyées par l’Antarctique au

cours de ces dernières
semaines ont finalement per-
mis à ces algues de remontrer
plus rapidement en surface,
où elles resteront également
plus longtemps.

Un cercle vicieux
Le problème, c’est que cette
couleur rouge assombrit
considérablement la neige qui
peut, de ce fait, moins réflé-

chir la lumière solaire. Ce qui
n’est pas réfléchit est donc
absorbé. Autrement dit, le sol
de cette région de
l’Antarctique emmagasine
plus de chaleur que
d’habitude. De manière plus
globale, cela entraîne une
fonte plus rapide des glaciers,
déjà très instables.
S’installe ensuite un cercle
vicieux. Car, comme le souli-
gnent les chercheurs, plus la
glace dans laquelle est conte-
nue cette algue se met à fon-
dre, et plus ces micro-orga-
nismes vont pouvoir se procu-
rer l’eau dont ils ont besoin
pour prospérer. Ce processus
est donc à la fois un résultat et
une cause de changement cli-
matique.

Malheureusement, selon
toute vraisemblance, les tem-
pératures mondiales vont
continuer à se réchauffer au
cours de ces prochaines
décennies. Cela signifie que
ce type d’événements ne fera
que s’amplifier.
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L’encyclopédie

En Antarctique, la neige vire
au rouge sang

D E S I N V E N T I O N S

Le killi turquoise africain
(Nothobranchius furzeri) est un
poisson vivant dans les lacs du

Zimbabwe et du Mozambique. Dans
une étude parue dans la revue
Science le 21 février 2020, des cher-

cheurs de l’Université de Stanford se
sont intéressés au cas de cet animal.
Il s’avère que le killi turquoise est
doté d’une capacité assez incroya-
ble. En effet, celui-ci peut suspendre
son vieillissement. Nommée dia-
pause, cette faculté permet au pois-
son d’atteindre un état de biostase. Il
s’agit d’un état comparable à
l’hibernation, synonyme
d’interruption momentanée du déve-
loppement. Il s’agit la plupart du
temps de faire face aux variations de
l’environnement, notamment les
longues période de sécheresse des
lacs. Selon les chercheurs, l’animal
est capable de suspendre son déve-
loppement durant un temps supé-
rieur à sa durée de vie totale (quatre
à dix mois).

Stopper le vieillissement
chez l’humain

Cette faculté de diapause, le killi tur-

quoise africain la doit à sa capacité
d’augmenter la production d’une
protéine baptisée CBX7. Il s’agit
d’une protéine jouant un rôle très
important dans la régulation des
gènes des organes ainsi que dans la
préservation musculaire. Pour les
meneurs de l’étude, il n’est pas exclu
que l’on puisse un jour générer un
état semblable à la diapause chez
l’humain grâce à cette protéine. Évi-
demment, de nombreuses recherches
devront être menées dans ce sens.
Il faut savoir que d’autres méca-
nismes existants pourraient permet-
tre de placer un humain en état de
biostase. Citons par exemple le
refroidissement de plus de 20 °C du
corps humain, une technique testée il
y a quelques mois. L’objectif est de
ralentir l’activité métabolique d’un
patient lors d’une opération, et ce
afin d’accorder davantage de temps
aux chirurgiens.

Chambre à bulles (détecteur de particules nucléaires)
Inventeur : Donald Arthur Glaser Date : 1952 Lieu : états-Unis
Une chambre à bulles est un espace fermé (en forme de cuve ou de
sphère en général) contenant un liquide ( exemple : hydrogène
liquide) maintenu à une certaine température et formant des bulles
sur la trajectoire d'une particule qui le traverse.

Un poisson africain pourrait être la clé pour arrêter le vieillissement
chez l’humain !

PAR RIAD EL HADI

I
nitiées par le ministère de
l'Agriculture, dans les cadre des
préparatifs pour le mois sacré du
Ramadhan, ces mesures, prises en
concertation avec les ministères

concernés (Commerce et Intérieur), ont
pour objectif de couvrir tous les besoins
des citoyens en produits agricoles à des
prix raisonnables, a indiqué M. Kherroubi
dans une déclaration à l'APS.
Outre la mise en place d'un programme
d'approvisionnement du marché en lait, le
même responsable a assuré de la disponi-
bilité de tous les produits dont a besoin le
citoyen durant le mois sacré, à l'instar des
fruits et légumes, légumineuse et viandes
rouges et blanches.
Evoquant le lait, M. Kherroubi a rappelé,
que cette matière, fortement demandée
durant le mois de Ramadhan, est soumise
actuellement à un contrôle intensifié sur le
terrain, mené par les services des départe-
ments du Commerce et de l'Agriculture.
Dans ce cadre, le même responsable a fait
état de l'ouverture de points de vente dans
plusieurs régions du pays, pour la com-
mercialisation de différents produits, citant

à ce titre une initiative du Groupe public
"Giplait" pour assurer la distribution du
lait, une autre du Groupe de valorisation
des produits agricoles (GVAPRO), pour la
vente des dattes, des huiles de table et de
l'huile d'olive, en sus de la mobilisation de
l'Office national des aliments du bétail
(ONAB), pour la commercialisation des
viandes congelées et fraîches.
A ce titre, une quantité de 59.000 tonnes
de viandes blanches sera mise sur le mar-
ché, et ce en plus d'un stock de 6.000
tonnes conservé dans les chambres froides
de l'ONAB.
Notant une stabilité des prix des viandes
blanches depuis janvier passé, le même
responsable a indiqué que ces prix
devraient se maintenir au même niveau
pendant le Ramadhan prochain, a-t-il
estimé.
Pour les viandes rouges, outre les viandes
congelées et fraîches importées et des
veaux d'engraissement, une quantité de
58.000 tonnes sera commercialisée durant
le mois sacré.
Selon M. Kherroubi, le secteur de
l'Agriculture autorisera certaines exploita-
tions agricoles à travers le pays, à effectuer
la commercialisation directement de

l'agriculteur au citoyen, ce qui permettra
d'éviter la spéculation.
Il a invité à cette occasion, les agriculteurs
à s'installer dans les marchés de proximité
de leurs communes, pour pouvoir exposer
directement leur produit.
L'Office algérien interprofessionnel des
céréales (OAIC), commercialisera à travers
ses différents coopératives, sa production
en légumineuses (pois chiche, haricot et
lentilles), dans 56 points de vente et à des
prix très compétitifs.
Les différentes minoteries seront fournies
en céréales, pour garantir un approvision-
nement régulier du marché, en farine et en
semoule.
L'Office mettra, dans ce cadre, près de
138.000 quintaux de lentilles et 200.00
quintaux de pois chiche sur le marché.
Pour ce qui est des fruits et légumes, une
quantité de 1.600.000 tonnes devrait être
écoulée sur les marchés, durant le mois
sacré du Ramadhan.
Par ailleurs, M. Kherroubi a rappelé le
début des récoltes de la production saison-
nière de pomme de terre, pour le mois de
mars courant, à travers les wilayas de
Mostaganem, Skikda et El Oued, une
récolte, a-t-il dit, qui viendra s'ajouter au

stock conservé dans les différentes cham-
bres froides.
Pour l'ail, le même responsable a assuré de
la disponibilité de ce produit tout au long
du mois sacré, à des prix accessibles,
s'appuyant sur les chiffres de production
qui font état d'une récolte de plus de 2 mil-
lions de quintaux en 2019, dont 6.000
tonnes stockées dans les chambres froides.
Rappelant que ce produit avait été importé
en quantités considérables ces dernières
années, M. Kherroubi a affirmé que les
productions enregistrées ont permis de
suspendre l'importation de ce condiment.
Le citron, produit très convoité par les
Algériens durant le Ramadhan, sera lui
aussi disponible grâce aux 12.000 tonnes
destinées à satisfaire le marché national.
Appelant enfin les commerçants à ne pas
profiter du mois sacré pour s'adonner à la
spéculation, il a affirmé que l'organisation
des marchés de proximité par les services
du ministère du Commerce, et la participa-
tion directe des agriculteurs dans ces
espaces, concourront à la stabilité des prix
et, partant, à la préservation du pouvoir
d'achat des citoyens.

R. E.
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PAR CHAHINE ASTOUATI

Le ministre du Commerce, Kamel Rezig,
a indiqué avoir demandé officiellement à
l’ambassadeur du Royaume d’Arabie
Saoudite, de relancer le projet de la société
saoudienne “Almarai” en Algérie, ajoutant
qu’il recevra dans les prochains mois, des
représentants de cette société saoudienne
pour relancer ce projet, rapporte l’agence
officielle.
Dans une publication sur sa page
Facebook, M. Rezig a affirmé que la
demande de relance du projet de la société
laitière “Almara” en Algérie, a été faite

lors d’une rencontre avec l’ambassadeur du
Royaume d’Arabie Saoudite à Alger,
Abdelaziz Ben Ibrahim Hamad El
Omairini.
Pour rappel, le projet de réalisation d’un
partenariat algéro-saoudien, dans le
domaine de la production du lait et dérivés,
remonte à 2009.
Les négociations menées par les deux par-
ties n’ont pas permis à ce projet de voir le
jour.
La société saoudienne “Almarai” est pion-
nière dans plusieurs produits de base,
notamment les produits laitiers, les jus,
les viennoiseries, les produits avicoles et
le lait pour nourrissons, notamment dans
la région du Moyen Orient et d’Afrique du
nord. Le ministre du Commerce, Kamel
Rezig, avait reçu le 21 janvier dernier, en

présence du ministre délégué chargé du
Commerce extérieur, Aïssa Bekkai,
l’ambassadeur saoudien à Alger.
Les deux parties avaient examiné les
moyens de promotion du partenariat et de
la coopération bilatérale. M.Rezig a salué
les relations bilatérales “exceptionnelles”
qui ne cessent “d’évoluer”, en vue de les
promouvoir en véritable partenariat entre
les deux parties, à même de relever le
volume des échanges commerciaux au ser-
vice de l’économie des deux pays.
Le ministre a appelé les opérateurs écono-
miques saoudiens, à tirer profit du climat
des affaires, des avantages préférentiels
accordés par l’Algérie aux partenaires,
notamment les pays frères, et des facilita-
tions contenues dans la Loi de finances
2020, outre les grands réseaux de distribu-

tion. M.Rezig a appelé l’ambassadeur
saoudien, à la nécessité d’approfondir la
coopération économique entre les deux
pays, en se focalisant sur l’investissement
direct en Algérie, eu égard à sa position
stratégique, notamment après son adhé-
sion officielle à la Zone de libre-échange
continentale africaine (ZLECAf), ce qui
est à même de favoriser l’augmentation du
volume des exportations, à travers un pro-
duit algéro-saoudien commun, destiné à
l’exportation aux marchés africain et asia-
tique, en premier lieu. Pour sa part,
l’ambassadeur saoudien a rappelé les
accords économiques conclus entre les
deux parties, qui ont permis d’augmenter
le volume des investissements saoudiens
en Algérie dans divers domaines.

C. A.

PRODUITS AGRICOLES PENDANT LE RAMADHAN

Des mesures assurant
l'approvisionnement des marchés

Des mesures conjointes avec les départements du commerce et de l'Iintérieur ont été prises, à l'effet d'assurer
l'approvisionnement des marchés en différents produits pendant le Ramadhan prochain, a fait savoir hier, le directeur de la

régulation et du développement des productions agricoles au ministère de l'Agriculture et du Développement rural,
Mohamed Kherroubi.

INVESTISSEMENT ÉTRANGER

Vers la relance du projet du Saoudien “Almarai” en Algérie

Le président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, a félicité hier dans
un tweet, les éléments de la Protection
civile algérienne, à l'occasion de la célébra-
tion de leur Journée mondiale.
"Il me plait, en cette Journée mondiale de
la Protection civile, d'adresser mes félicita-
tions à mes enfants de cette Institution
algérienne et de vous exprimer la recon-
naissance du peuple pour vos sacrifices
consentis pour protéger les vies, les biens
et l'environnement, et lutter contre les
risques et les catastrophes.

Que Dieu vous prête assistance dans vos
missions et sachez que je serai toujours à
vos côtés au service de notre patrie", a écrit
le président Tebboune, dans un tweet sur
son compte officiel.
L'Algérie célèbre, ce dimanche, à l'instar
des autres pays membres de l'Organisation
internationale de la Protection civile
(OIPC), la Journée mondiale de la
Protection civile, à travers l'organisation
de plusieurs manifestations au niveau
national, pour sensibiliser les citoyens au
rôle de ce corps, en matière de lutte contre

les risques et les catastrophes. Les mani-
festations, qui ont pour thème cette année
"Un secouriste pour chaque foyer", tendent
à mettre en évidence le rôle et l'importance
des premiers secours, l'utilisation des
divers supports technologiques modernes,
dans la diffusion des techniques liées aux
premiers secours, le rôle de la prévention
et de la sensibilisation, ainsi que celui de
l'information de proximité dans l'ancrage
de la culture préventive.

R. N.

À L'OCCASION DE LEUR JOURNÉE

Le président Tebboune félicite
les éléments de la Protection civile

APRÈS AVOIR PASSÉ
6 MOIS EN DÉTENTION

Fodil Boumala
quitte la prison

d’El Harrach
Le militant et journaliste Fodil Boumala
a quitté hier après-midi, la prison d’El
Harrach à Alger après son acquittement
par le tribunal de Dar El Beida, et après
avoir passé 6 mois en détention.
Boumala a été arrêté et placé en déten-
tion provisoire depuis le 19 septembre
2019, pour “atteinte à l’unité nationale”
et “affichage de tracts portant atteinte à
l’intérêt national”. Dimanche dernier, le
procureur près le tribunal de Dar El
Beida avait requis une peine d’un an de
prison ferme à l’encontre de Boumala et
une amende de 100.000 Da.

R. N.



PAR LAKHDARI BRAHIM

L ors d’un point de presse animé à
l’issue des entretiens avec le secré-
taire général de la Ligue arabe, Ahmed

Aboul-Gheit, Sabri Boukadoum a déclaré
regretter les propos tenus par le MAE
marocain, d’autant qu’en "Algérie, toutes
les autorités, que cela soit aux Affaires
étrangères ou ailleurs, font attention à ne
pas jeter de l’huile sur le feu, notamment
dans les relations avec le Maroc." Le chef
de la diplomatie algérienne a ajouté qu’il
aurait "aimé que le ministre marocain des
Affaires étrangères ne fasse pas de telles
déclarations", qu’il a qualifiées
"d’exhibitionnistes et provocatrices par-
fois". "Nous n’avons jamais dit un mot
déplacé", a rappelé Boukadoum, car a-t-il
poursuivi, "on construit sur l’avenir, et
non pas sur l’insulte et les propos inap-
propriés".
Le MAE algérien a précisé que "l’action de
la diplomatie algérienne est de construire
des ponts et non pas d’élargir le fossé qui
ex iste entre nous et certains frères au
Maroc". Selon Boukadoum "malgré ces
propos, le droit primera devant l’arbitraire
et l’arbitraire ne voilera pas le droit". Il a
rappelé qu’"il y a des résolutions et un

droit international clair" en référence aux
résolutions de l’Onu, de son Conseil de
sécurité et de son Assemblée générale. Il a
affirmé que "l’appartenance de la
République arabe sahraouie à l’Union afri-
caine ne peut être remise en cause et
l’Algérie ne changera pas de position sur
ce dossier." Ils "peuvent dire ce qu’ils veu-
lent à travers les campagnes de presse pré-
fabriquées et dirigées contre l’Algérie", a
ajouté Boukadoum.
Le MAE algérien a indiqué que "pour ce qui
est des pays qui ont ouvert des consulats à
Laâyoune, j’aurai souhaité qu’ils ouvrent
des ambassades à Rabat. Et que chacun
fasse ce qu’il veut", a-t-il conclu. Vendredi,
Nasser Bourita, lors d’un point de presse
animé avec le MAE du Burundi, a ironisé
sur la réaction de dénonciation et condam-
nation de l’Algérie, de l’ouverture par des
pays africains de représentations diploma-
tiques au Sahara occidental.
Celui "qui se prépare à rédiger des commu-
niqués et rappeler son ambassadeur pour
consultation doit continuer sur cette voie",
a-t-il déclaré cité par le média marocain
Yabiladi. Selon la même source, Bourita
aurait été "surpris" que l’Algérie, sans la
citer nommément, ait rappelé son ambas-
sadeur en Côte d’Ivoire pour "consulta-

tions alors qu’elle n’a jamais pris ce type
de mesure pour protester contre les États
ayant ouvert des ambassades à Al-Qods.
Une preuve de plus que pour l’Algérie, la
question du Sahara est peut-être sa première
cause nationale", à déclaré le MAE maro-
cain. Pour rappel, le 20 février, l’Algérie a
décidé de rappeler son ambassadeur en Côte
d’Ivoire pour "consultations", suite aux
déclarations du ministre ivoirien des
Affaires étrangères, "lors de l’ouverture
d’un prétendu consulat de son pays à la
v ille de Laâyoune occupée du Sahara occi-
dental". "Le ministère des Affaires étran-
gères a décidé de rappeler, pour consulta-
tions, l’ambassadeur d’Algérie en Côte
d’Ivoire, suite aux déclarations siby llines
et insidieuses du ministre des Affaires
étrangères ivoirien, lors de l’ouverture d’un
prétendu consulat de Côte d’Ivoire à
Laâyoune, auSaharaoccidental", précise le
MAE algérien, relevant que cette ouverture
"interv ient au mépris des principes et des
objectifs consacrés par l’acte constitutif de
l’Union africaine, notamment l’impératif
d’unité et de solidarité entre les peuples
d’Afrique et la défense de l’intégrité territo-
riale et l’indépendance des pays membres
de l’Union."

L. B.
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"GESTICULATIONS ET PROVOCATIONS"

Sabri Boukadoum répond
au MAE marocain

Le ministre des Affaires étrangères, Sabri Boukadoum, a réagi, avant-hier soir aux dernières
déclarations du MAE marocain Nasser Bourita sur l’Algérie.

TEBBOUNE PRÉSIDE UNE RÉUNION DU HAUT-CONSEIL DE SÉCURITÉ

La menace du coronavirus au menu
de la réunion

COUR D’ALGER
Le parquet

rejette la demande
d’acquittement

de Sellal
A l’ouverture du procès en appel
des anciens Premiers ministres
Abdelmallek Sellal et Ahmed
Ouyahia, impliqués dans l’affaire
du montage automobile, le
comité de la défense de Sellal a
demandé l’acquittement de son
client, une demande qui a été refu-
sée par le procureur de la
République.
La défense du condamné
Abdelmalek Sellal a demandé
l’acquittement de son client. Il a
indiqué dans sa plaidoirie devant
le juge de la cour d’Alger, que le
"jugement n’est pas équitable,
sauf s’il y a eu application de
toutes les procédures juridiques
selon ce qui est indiqué dans la
Constitution".
Une demande refusée par le procu-
reur de la République qui a évoqué
l’article 213 de la Constitution.
Selon les avocats de l’ancien
Premier ministre, "Sellal devrait
être jugé devant la Cour
suprême", ajoutant que "la cour
n’est pas spécialisée". Pour les
avocats, le premier principe dans
le jugement est "d’avoir un procès
équitable, et l’histoire se souvien-
dra qu’en Algérie, il y a eu un
procès exceptionnel."
Pour sa part, la défense d’Ahmed
Ouyahia, l’autre Premier ministre
impliqué dans l’affaire de mon-
tage d’automobile, a considéré
qu’il "est inadmissible que son
client soit jugé devant la cour
d’Alger, et cela selon l’article 177
de la Constitution".
Elle a demandé l’annulation du
procès-verbal de son interroga-
toire du 3 novembre 2019. Un
interrogatoire où le procureur de
la République a découvert de
fausses déclarations sur des avoirs
bancaires, "alors que durant le pre-
mier interrogatoire, il n’y avait
pas eu cette accusation" ont sou-
ligné les avocats d’Ouyahia.

RECHERCHE SCIENTIFIQUE
ET DÉVELOPPEMENT TECH-

NOLOGIQUE
Présentation
aujourd’hui

des projets de loi
Le Conseil de la nation reprendra
aujourd’hui ses travaux en deux
séances plénières consacrées à la
présentation et au débat de deux
projets de loi, a indiqué dimanche
un communiqué de la chambre
haute du Parlement.
Il s'agit, selon la même source,
du "projet de loi modifiant la loi
d'orientation sur la recherche
scientifique et le développement
technologique, et du projet de loi
fixant la mission, la composition
et l'organisation du Conseil
national de la recherche scienti-
fique et des technologies".

R. N.

La menace de l’épidémie du coronavirus semble être prise très au
sérieux par les autorités. Le président de la République
AbdelmadjidTebboune a présidé hier une réunion de coordination
avec les membres duHaut-Conseil de sécurité consacrée à la ques-
tion. Selon un communiqué de la présidence, le Premier ministre
Abdelaziz Djerad a présenté un rapport d’évaluation dans lequel il
a rassuré que la situation est parfaitement maîtrisée. Le Président
Tebboune a, pour sa part, ordonné "de garder un haut degré de
v igilance et de mobiliser tous les secteurs concernés afin de faire
face à toute éventualité". Le communiqué ajoute que la "réunion a
abordé d’autres questions d’ordre sécuritaire à propos desquelles
le chef de l’État a donné des instructions pour renforcer les
mesures de contrôle et de sécurité, notamment aux frontières du
pays".

Les bilans réalisés
sur les sujets contacts sont négatifs

Le ministre de la Santé, de la Population et de la Réforme hospi-
talière, Abderrahmane Benbouzid, a affirmé, hier à Alger, que
tous les bilans réalisés sur les sujets contacts en lien avec le res-
sortissant italien atteint du coronavirus (Covid-19), se sont avé-
rés "négatifs".Dans une déclaration à l'APS, en marge d'une
visite d'inspection et de travail au service des maladies virales à
l'Etablissement hospitalier spécialisé (EHS) des maladies infec-
tieuses El-Hadi Flici (ex-El-Kettar), M. Benbouzid a indiqué que
l'Algérie "n'a enregistré aucun nouveau cas positif de
Coronavirus", et que les bilans réalisés sur les sujets contacts

"en lien direct avec le ressortissant italien atteint de ce v irus sont
négatifs".Le ministre, qui a visité les différents services prépa-
rés pour accueillir d'éventuelles personnes atteintes du Covid-
19, a fait savoir que "toutes les mesures ont été prises pour faire
face à toute nouvelle apparition d'un foyer" de cette maladie.
Il a assuré, que des instructions "fermes" ont été données aux dif-
férents Etablissements hospitaliers, pour se doter du matériel
nécessaire, notamment les masques (demi-masque filtrant coque
et les masques chirurgicaux à élastiques), les combinaisons, les
lunettes, les gels et les draps jetables. Le ministre a annoncé à
l'occasion, avoir interdit aux fabricants de masques, des les
exporter, au mépris d'une demande nationale éventuelle. "Nous
avons interdit aux particuliers d'exporter leurs fabrications
(masques) et allons renforcer leur confection en important
d'autres", a-t-il déclaré. Un cas de Covid-19 a été confirmé en
Algérie, le 25 février. Il s'agit d'un ressortissant italien en pro-
venance d'Italie. Ce dernier a rejoint son pays vendredi soir,
depuis l'aéroport de Hassi Messaoud (Ouargla), à bord d'un avion
privé de la compagnie aérienne italienne. L'Algérie avait élevé
son niveau d'alerte et un dispositif global a été mis en place
depuis janvier dernier, pour faire face à l'épidémie du coronavirus
(Covid-19), qui touche plusieurs pays, notamment ceux du
Bassin méditerranéen, avait indiqué le ministre de la Santé.
Un numéro vert (3030), géré par des médecins, a été mis à la dis-
position des citoyens, dans le cadre du plan de prévention.

R. N.

Nouvelles attaques frontales de Nasser Bourita contre l’Algérie
Le ministre des Affaires étrangères du Maroc, Nasser Bourita, a critiqué une nouvelle fois hier l’action diplomatique de l’Algérie
autour de l’ouverture de représentations consulaires de pays africains dans le Sahara occupé. "Ils ne sont pas à une incohérence
près", a estimé Nasser Bourita, en référence aux multiples communiqués émis parAlger pour "condamner" l’ouverture, par des pays
d’Afrique, de représentations diplomatiques à Dakhla et à Laâyoune, ce qui est contraire au droit international. "Cette mobilisation
quotidienne [de la diplomatie algérienne, Ndlr] ne nous surprend pas", a fait savoir le chef de la diplomatie marocaine, affirmant que
"le Maroc est dans une logique de construction" et ajoutant que "l’Algérie apporte la preuve qu’elle est la principale partie au conflit
du Sahara". Le ministre marocain, qui était l’invité duGrand Format sur site Le360, a par ailleurs refusé de commenter les propos
tenus parAbdelmadjidTebboune lors d’une interview accordée au quotidien français Le Figaro, au sujet duMaroc. "Dans la tradition
de la diplomatie marocaine, nous nous abstenons, par égard à leur rang, de commenter les propos des chefs d’État", a affirmé Nasser
Bourita. Nasser Bourita a également fait savoir que le Forum Crans Montana prévu dans la ville occupée de Dakhla "sera tenu à la
date prévue et connaîtra le même succès que les années précédentes, étant donné que la logique duMaroc a été toujours une logique
de construction". "Si une partie veut se mettre en travers de cette logique, qu’elle assume ses responsabilités", a mis en garde le chef
de la diplomatie marocaine, cité par Yawatani. R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Michel Delasalle dirige un pensionnat de garçons
à Saint-Cloud, appartenant à sa femme Christina.
Cruel et brutal, il la trompe avec Nicole, le profes-
seur de chimie. Celle-ci, brutalisée à son tour,
dégoûtée par son amant, reporte son affection sur
Christina, victime transie, qui souffre d'une mala-
die de coeur. Nicole lui propose d'assassiner ce
mari tyrannique, et élabore le plan. Toutes deux
parties à Niort, Nicole appelle Michel pour lui
annoncer sa décision de divorcer. Venu la rejoin-
dre, il est assommé par le somnifère mélangé dans
son whisky, puis noyé dans la baignoire. De retour
à Saint-Cloud, le corps est immergé dans la pis-
cine désaffectée de l'établissement

21h00

AAPPOOCCAALLYYPPSSEE  --  LLAA  PPAAIIXX
IIMMPPOOSSSSIIBBLLEE  ((11991188--11992266))LLEESS  DDIIAABBOOLLIIQQUUEESS

11 novembre 1918. Le monde sort du plus
terrible conflit jamais connu. Alors que les
dirigeants des pays vainqueurs bâtissent un
nouvel ordre planétaire, les peuples traumati-
sés s'efforcent de revivre. Dans les années sui-
vant la guerre, les empires russe, allemand,
austro-hongrois et ottoman éclatent, les mon-
naies s'affolent, les peuples fuient la misère.
Sans tarder, la haine, la peur et la rancoeur res-
surgissent des profondeurs des sociétés et
conduisent le monde au bord d'une nouvelle
apocalypse

21h00

MMAARRIIÉÉSS  
AAUU  PPRREEMMIIEERR  RREEGGAARRDD

Depuis trois ans, de nombreux couples ont tenté
l'expérience dans le but de trouver l'amour. L'année
dernière, la science avait réuni Charline et Vivien
en estimant leur taux de compatibilité à 78%. Le
procédé a fonctionné pleinement car aujourd'hui,
un an après, Charline et Vivien sont plus amou-
reux que jamais. C'est pour vivre la même histoire
d'amour que, cette année encore, des milliers de
célibataires ont mis leur destin entre les mains de
la science et vont peut-être, eux aussi, enfin
connaître le bonheur... Pour la première fois, des
parents célibataires vont participer à l'expérience et
parmi tous ces célibataires, une personne va vivre
une situation inédite !

21h00

NNEEWW  YYOORRKK,,  UUNNIITTÉÉ
SSPPÉÉCCIIAALLEE

Nicolas Amaro, le père de Nick, est
arrêté par la police le jour de son
mariage après avoir été impliqué dans
une bagarre au cours de laquelle sa
famille s'est déchaînée. Cette affaire met
l'inspecteur Amaro dans une position
délicate car il est le principal témoin et
doit choisir entre faire son travail de
policier ou protéger la réputation de sa
famille

21h00

LLEE  MMOONNDDEE  DDEE  JJAAMMYY
LLEESS  CCOOLLÈÈRREESS  DDUU  CCIIEELL  !!

On dénombre chaque année, 250 jours d'orages en France
ainsi qu'un million d'impacts de foudre. S'y ajoutent les chutes
de grêle, les crues soudaines et destructrices... Plus étonnant
encore, l'Hexagone est touché par une vingtaine de tornades
par an ! Cela va-t-il s'aggraver avec le réchauffement clima-
tique ? Pour comprendre ces phénomènes, Jamy se rend dans
les plaines centrales des États-Unis, où se trouve l'«allée des
Tornades». Églantine, elle, interroge en France les experts de
ces phénomènes et mène plusieurs expériences. Quels sont les
bons gestes pour se protéger de la foudre ? Comment nos
villes font-elles face aux inondations ? Dans notre pays aussi
les tornades frappent

21h00

MMIIRRAAGGEE

Gabriel a été identifié par la police locale
qui est à ses trousses, il ne peut plus péné-
trer dans la centrale. Claire le remplace.
Dans la panique du déclenchement des
alarmes, elle doit neutraliser Grasset, voler
le Nexus et s'enfuir avec l'aide de Gabriel.
Quand ils reviennent à Abu Dhabi, ils
découvrent que les agents d'Asgard ont tué
Jeanne, la seule amie de Claire

21h00

AAMMÉÉLLIIEE  AAUU  PPAAYYSS  DDEESS
BBOODDIINN''SS

Amélie aurait bien voulu naître à Paris, dans
un quartier chic. Sa maman aurait été belle
comme une princesse et son papa aurait eu un
beau costume et une belle cravate, comme un
président de la République. Ils auraient habité
dans une belle maison, grande comme un châ-
teau, avec des lumières partout et de beaux
rideaux rouges, mais bon... On ne lui a pas
demandé son avis... Elle s'appelle Amélie
Bodin, elle est née dans les champs, au milieu
des abeilles et sa vie à elle, ça va pas être un
conte de fées !

21h00

RRAASSTTAA  RROOCCKKEETTTT

Jamaïque, 1987. Tandis que son ami Sanka Coffie rem-
porte le titre de meilleur pilote de pushkart, un sport
local qui se dispute dans des caisses à savon lancées à
toute allure, Derice Bannock s'entraîne intensivement.
Ce dernier vise les Jeux olympiques de Séoul de 1988,
car il veut marcher dans les traces de son père, pionnier
du sport jamaïcain. Au cours des éliminatoires du 100
mètres, les deux favoris, Derice et un athlète chauve du
nom de Yul Brenner, chutent par la faute d'un autre
concurrent, Junior Bevil. Déçu d'avoir ainsi raté sa
sélection, Derice décide de relever un nouveau défi :
participer aux JO d'hiver de Calgary dans la catégorie...
bobsleigh

21h00
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Jamai s Jean Dujardin ne s 'es t dés o
l i dari s é de

Roman Po l ansk i .
Al o rs quand l e réal i s at eu

r du

fi lm J'accus e a annoncé qu'i l ne s e rendrai t p
as à

l a 45e cérémoni e des César pou
r p ro t ég er

s a

femme et l eurs enfant s , J
ean Dujardin a sui v i .

Jean Dujardin
Solidaire de Polanski

CÉSARS 2020 : "ÉCŒURÉE", N'A PAS ÉPARGNÉ ROMAN POLANSKI
FLORENCE FORESTI

Vincent Cassel

Présent au
x César 2020

Rent ré du Brés i l où i l v i t une
g rande part i e de l 'année,

Vincent C
as s el es t

apparu sur l e t ap i s rouge, t rès

cl as s e en chemi s e b l eu cl ai r, p ant
al on no i r et l on

g

mant eau sombre. Il ét a
i t accompagné de son épous e, l e

mannequin Tina Kunakey

Jamais une cérémonie des Césars
n'aura été aussi tendue. Des
tensions que Florence Foresti n'a
pas essayé de masquer tout le
temps où elle a été sur la scène
de la salle Pleyel. Connaissant le
franc-parler de l’humoriste, il y
avait fort à parier qu'elle
lancerait des remarques
explosives.
Face au contexte très particulier
de cette cérémonie Florence
Foresti n'a accordé aucune
interview avant la grande soirée
récompensant le meilleur du
cinéma français.
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personne électro-
cutée mortellement,
vendredi à Oran.

1 40 600
millions DA en
soutien aux pro-

ducteurs de
céréales.

ha infestés par les
rats des champs

à Médéa.

DD
ii
xx
ii
tt

"Le volume des eaux en réserve, 
tant au niveau des barrages qu'au niveau 

des stations de dessalement et même 
de la nappe phréatique, est suffit 

pour répondre aux besoins des citoyens
durant l'année en cours."

Arezki Baraki

11e Salon international des voyages et des
transports à Oran

Le noble art algérien sera représenté par sept boxeurs aux Jeux
Olympiques d’été prévus du 24 juillet au 9 août prochain à
Tokyo au Japon. Les pugilistes algériens ont composté leurs
billets, mercredi à Dakar, après avoir réussi à atteindre la finale
du tournoi pré-olympique. Habitués de ce genre d’évènement,
les Algériens seront, une nouvelle fois, présents en nombre
pour défendre les couleurs nationales dans la capitale japonaise.
Pour cette édition 2020 des JO, la grande nouveauté sera la pré-
sence de deux boxeuses dans le contingent algérien. En effet,
Romaïssa Boualem et Imane Khelif ont déjà inscrit leurs noms
dans l’histoire de la boxe algérienne comme étant les deux pre-
mières pugilistes féminines à se qualifier pour un tel évène-
ment. Championne d’Afrique en titre et médaillée d’or aux der-
niers Jeux africains de Rabat 2019, Romaïssa a  surclassé
l’Ougandaise Nanziri Catherine, alors que Imene Khelif s’est
hissée en finale aux dépens de l’Ivoirienne, Mariam Sidibe. À
cinq mois du coup d’envoi des JO, ce nombre peut augmenter. 

La 11e édition du Salon international des voyages, des trans-
ports et de l'équipement hôtelier et de restauration s'est s’est
clôturé le 29 février. L’évènement s’est déroulé au Centre des
conventions Mohammed-Benahmed d'Oran avec la participa-
tion de 300 exposants algériens et étrangers. 
Le Siaha, dont l'ouverture a été présidée par le ministre du
Tourisme, de l'Artisanat et du Travail familial, Hassane
Mermouri, a enregistré la participation d'opérateurs du secteur
touristique de plusieurs pays, dont entre autres la Tunisie, le
Maroc, la Turquie, l'Allemagne, l'Espagne, les émirats arabes
unies, la France, la Tanzanie, l'éthiopie, et la République
tchèque, ainsi qu'une forte participation des professionnels
algériens. La manifestation, placée sous le slogan : "Tourisme,
accueil et hospitalité au rendez-vous", vise à impulser la desti-
nation touristique de l'Algérie, faire découvrir les potentialités
touristiques nationales, et promouvoir les produits de diffé-
rentes agences de voyages, établissements hôteliers et stations

thermales. Cet événement économique, à l'initiative de
l'agence de communication "Astra" d’Oran et sous le parrai-
nage du ministre du Tourisme, a constitué une occasion
d'échanger entre les opérateurs algériens et leurs homologues
étrangers, des expériences dans le domaine du développement
d'une industrie touristique et offrir les meilleurs services pour
attirer les touristes en prévision de la saison estivale 2020.

Le mausolée du saint-patron Sidi M’hamed Benaouda, situé sur
la façade maritime d’Oran a été rouvert la semaine dernière
après une fermeture ayant duré plusieurs années pour travaux
d'aménagement et de réhabilitation. Ce site, un patrimoine his-
torique, est mitoyen au parc d’attraction éponyme ayant béné-
ficié d'une vaste opération d'aménagement pour accueillir les

familles oranaises en quête de repos et de divertissement et
autres visiteurs de la ville, surtout pour son emplacement sur-
plombant la mer Méditerranée. Le président d'APC d’Oran,
Noureddine Boukhatem, a souligné que par cette opération,
inscrite dans le cadre de revalorisation du patrimoine immaté-
riel de la ville d'Oran, il a été question de réhabiliter cet espace
fréquenté jadis par des mouridine et disciples d'une part, et,
d'autre part, pour permettre aux familles et visiteurs de cette
ville méditerranéenne de revisiter la mémoire et l'oeuvre du
saint-patron qui résista à l'occupant espagnol au XVIe siècle.
Le saint-patron Sidi M’Hamed Benaouda qui vécut au 16e siè-
cle, de son vrai nom M’Hamed Ben Yahia Sidi M’hamed
Benaouda, est originaire de la région de Oued Mina (Relizane).
Il fut un savant érudit qui fonda une zaouia pour
l'enseignement et l'hébergement des pauvres et des passants.
Aux côtés des tribus de Medjaher il prit part à la célèbre
bataille de Mazhagran le 26 août 1558 en battant l’occupant
espagnol.

Réouverture du mausolée de Sidi- M’hamed
Benaouda d’Oran

Sept boxeurs algériens qualifiés 
pour les JO de Tokyo 2020 Elle fait fuir

son agresseur
en lui... tous-
sant dessus

Une femme résidant à
Jingshan, près de la ville
chinoise de Wuhan, épi-
centre de l’épidémie du
coronavirus, a fait fuir
son agresseur en lui

toussant dessus et en
affirmant avoir été

contaminée par le 2019-
nCov.

"Je viens de rentrer de
Wuhan !", a crié la vic-

time, qui se trouvait
seule à son domicile

quand son agresseur est
entré par effraction.  

Pour se défendre, Yi a
commencé à lui tousser

dessus en affirmant
avoir été contaminée.

Elle lui a fait croire
qu’elle s’était isolée

seule chez elle pour ne
pas infecter ses proches.  

“Wuhan-400” :
un roman de
1981, a-t-il

prédit
l'épidémie de
coronavirus ?
Des internautes parta-

gent en masse les
extraits du roman Les
yeux des ténèbres, de
Dean Koontz. L'auteur

évoque dans ce livre un
mystérieux virus nommé
"Wuhan-400". Une pré-
diction du coronavirus
avec presque quarante

ans d'avance ?
Cmystérieux virus dont
les propriétés ressem-

blent à s'y méprendre au
coronavirus. Les pas-
sages relayés sur les

réseaux sociaux décri-
vent les ravages causés

par une "arme biolo-
gique" nommée "Wuhan-

400". Wuhan, tout
comme la ville chinoise
suspectée d'être le foyer
originel de l'épidémie de
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� Vers un mois de vacances 
universitaires

D epuis 2014, le marché du pétrole est
devenu très volatile, ce qui a énormé-
ment fragilisé les économies des

pays producteurs. Le gaz a, quant à lui,
entamé une importante dégringolade,
depuis l’année dernière. Les combustibles
ont souffert d’une surabondance de l’offre
en provenance des Etats-Unis qui sont deve-
nus, grâce à la fracturation hydraulique, le
plus important producteur de pétrole du
monde. La production gazière n’est pas en
reste, avec une augmentation de plus de
70%, entre 2005 et 2018. Mais cette tech-
nique de forage controversée, à cause de sa
dangerosité, pourrait être interdite avec
l’arrivée d’un Président démocrate aux
affaires, cette année. L’abandon ou non de
la fracturation hydraulique est au cœur d’un
débat national qui oppose démocrates et
républicains.
Grâce à la fracturation hydraulique, qui a
entraîné le boom du schiste, les Etats-Unis
occupent aujourd’hui la tête du peloton des
plus gros producteurs de pétrole du monde,
avec un rendement quotidien d’environ 12
millions de barils. Trois ans plus tôt, avant
le départ du président Barack Obama, la
production était d’environ 9 millions de
barils par jour. Mais les choses ont vite
changé, avec l’arrivée au pouvoir du prési-
dent Donald Trump, pour qui les engage-
ments climatiques passent après les enjeux
économiques. L’objectif était clair : inonder
le marché de pétrole, afin d’affaiblir
l’emprise de l’OPEP sur la régulation du
marché et des prix. Cela devrait faciliter la
reprise industrielle, qui était une promesse
de campagne du candidat républicain.
Trump fait pression pour plus de forages de
combustibles fossiles, et moins de régle-
mentations environnementales. Depuis
2016, les mesures de protection de la faune,
des eaux souterraines et de la qualité de
l’air, ont été réduites par le gouvernement
américain. Les résultats sont très vite au
rendez-vous. En 2018, les Etats-Unis,
autrefois importateurs nets de pétrole, en

sont devenus exportateurs nets, grâce à une
exportation de 3,2 millions de barils par
jour et 5,8 millions de barils par jour de
produits pétroliers, estime l’Agence inter-
nationale de l’énergie (AIE).
En quatre ans, la nouvelle industrie pétro-
lière des Etats-Unis est devenue tellement
puissante, que ses perspectives inquiètent
les défenseurs de la nature. L’AIE a prévu,
qu’avec le rythme de développement actuel,
la production américaine de pétrole de
schiste devrait plus que doubler, d’ici 2025,
et 61% de la nouvelle production de
pétrole, à partir de la décennie qui com-
mence, viendra des Etats-Unis. Les craintes
liées aux dangers de ce boom nourrissent
un débat qui pourrait aboutir, ou non, à la
fin de la révolution du schiste. 
Qu’en pensent les détracteurs du schiste ?
Si la fracturation hydraulique a fait croître
la sécurité énergétique et baisser les prix de

l’énergie aux États-Unis, les griefs à son
encontre sont de plus en plus nombreux.
Un sondage en ligne a d’ailleurs révélé, que
48 % des Américains sont favorables à la
fracturation, et 52 % y sont opposés. La
bataille est lancée et les partisans de chacun
des camps brandissent davantage
d’arguments, pour faire pencher la balance
de leurs côtés. La production effrénée
d’énergie aux Etats-Unis a énormément
affecté l’équilibre déjà fragile de la protec-
tion environnementale. Rien qu’entre 2016
et 2018, les émissions de gaz à effet de
serre, provenant de la production améri-
caine de pétrole et de gaz naturel, ont aug-
menté de 13 %, selon une étude de
l’Université de Columbia aux Etats-Unis.
Pour ce qui est du torchage du gaz issu de
la production de schiste, il a augmenté de
48 %, entre 2017 et 2018, selon la Banque
mondiale.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
3 morts et 20 blessés 

en 24 heures 
Trois personnes ont trouvé la mort et vingt autres ont été
blessées, dans des accidents de la route survenus lors des
dernières 24 heures, a indiqué hier, un communiqué de la
Protection civile. Par ailleurs, les secours de la Protection
civile sont intervenus, pour prodiguer des soins de première
urgence, à 16 personnes incommodées par le monoxyde de
carbone (Co), émanant des appareils de chauffage et de
chauffe-bains, à l’intérieur de leurs domiciles, à Relizane,
Sidi Bel Abbès, Oum El-Bouaghi et Constantine, selon le
communiqué qui déplore la mort d'une personne âgée de 54
ans, intoxiquée par ce gaz à Souk Ahras.
Concernant l'extinction des incendies, les secours de la
Protection civile sont intervenus pour éteindre trois incen-
dies urbains et divers, à Alger, Bouira et Oum El-Bouaghi,
qui ont causé des brulures superficielles à trois personnes.

AIR FRANCE 

Promotion
vers Paris, 
au départ
d’Alger

et d’Oran
Air France propose une
promotion sur ses vols
vers Paris, au départ
d’Alger et Oran, à partir
de 24.443 DZD (TTC),
aller-retour. La période de
vente pour cette offre se
termine le 30 septembre
prochain, et la période de
voyage s’étend du 18
septembre au 20 décem-
bre 2020. Le séjour doit
être d’une durée mini-
male de trois jours, ou
d’un week-end, et d’une
durée maximale d’un
mois.
Le tarif proposé inclut un
bagage en cabine et un
bagage en soute, “de
poids et taille réglemen-
taires”, indique Air
France. Il est modifiable
avec pénalités, mais il
n’est pas remboursable
et ne peut être ni modifié,
ni remboursé, en cas de
no show. À noter égale-
ment, que ce tarif est sou-
mis à conditions et à dis-
ponibilités.
Par ailleurs, Air France
propose des tarifs en
aller simple vers Paris au
départ d’Alger et d’Oran,
à partir de 16.060 DZD
(TTC). Il faut réserver son
billet 15 jours avant le
départ, précise la compa-
gnie aérienne.

MARCHÉ PARALLÈLE 
DE LA DEVISE

L’euro recule  
L’euro poursuit son recul
sur le marché noir de la
devise. Hier, il est des-
cendu à 197 dinars pour
un euro. Le dollar
s’échange à 179 dinars.
Selon un intervenant sur
le marché, ce léger recul
de la monnaie unique
européenne, s’explique
par la crise liée au coro-
navirus. Air Algérie a sus-
pendu ses vols vers
l’Arabie saoudite et la
Chine, deux destinations
importantes pour les
clients du marché noir en
devises.
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Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs

Fadjr 05h52
Dohr 13h00
Asr 16h14

Maghreb 18h47
Icha 20h04

VERS LA FIN DU SCHISTE EN 2020 ?

LA QUESTION FAIT
DÉBAT AUX ETATS-UNIS

ALGÉRIE/UE

Projet pour l’intégration 
des réfugiés dans 

les Universités algériennes
Lancé les 10 et 11 février dernier à Sétif, le projet Ci-RES (Création de
capacités institutionnelles d’intégration des réfugiés dans l’Enseignement
supérieur) propose de "réaménager la structure organique et fonctionnelle
des universités algériennes pour répondre aux problèmes et défis de
l’intégration effective des réfugiés au sein de ces établissements", a
annoncé l’université française Panthéon Sorbonne dans un communiqué.
Retenu dans le cadre de l’appel "Renforcement des capacités dans le
domaine de l’enseignement supérieur" (CBHE) de la Commission euro-
péenne, le projet sera porté par l’université Sétif 2 pour une durée de trois
ans. Les autres partenaires impliqués dans ce projet sont le MESRS,
trois universités algériennes (Universités de Béjaïa, de Ouargla et de Tizi-
Ouzou), deux universités espagnoles, deux institutions italiennes et
l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne. L’université française a indiqué,
dans le même communiqué, que "les deux journées de travail ont permis
de présenter les partenaires et d’échanger sur les objectifs et les modali-
tés de démarrage du projet."


